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I e garde de sècuriLê du luxueux appaftement ne vit il s'enfonça les griffes dans les paumes. ll faLlait bien qu'il

lmeme pas a srlhouetLe surgtr des ombres pour I'as lacère quelque chose pour ne pas se jeler sur l'humain.

sommer. Ensuite, le si ence et le calme rêCnêrent br è- n Cravson cracha t-il.
\eT e.rr, lu\qJ a ce qJ'J1 Detel au pelage plus sorrb e
que La nuit'némergè des ténèbrei en-grôgnant dans Vous ne cessez de rn'impressionner, vous les Ca

sôn comlink: « Sécurité intérieure neutàltsÉe. La voLe nailes non-humalnes, asséna le perfide cLjent sur un

est libre., ton vaguement réprollateur Je n'ai jamais cru que mes

canret Dro et sa bande pouvaient amasser,. g',: à::lt'ot#l::iffiâ:3:ffiÏJri;11b;?5:ifl:,]ïi
tas de crédits avec l'opération de cette_nuit. Leur clienl aicomplL un travail admirable. Sans compter que je ne
avalt bien inslsté sur la difficulté de la tâche, qui consis *,rtfanOu, pas à ce que vous arrlviez si près du joÿau I

tait à s'emparer d'une inestimable gemme de Col:., l" o"nr. qué tefficaclte de mon système'de sécuiitô est
e''r[e r èê odcs a chan,bre lorte d un appa'Lererr de\ ààsorn o,'oro"uaa ,
ri\eaLx s.pÀ'eJrs oe Cotuscant ll le I dva déc ' er
détail e Sort des cambrioleurs en herbequl les avaient Le rctus de officjer se cr Spa tandlS qu'il jetaitunre
précédés. l\,4ais le Defel avait confiance dans son équjpe gard méprisanl vers ses gardes'

Les deux humains, Jera et Ker( et la petLte frappe aquale u J a rnerars pouvolr vous dire que notre coLlabora-
rêpo']odl r d r nom de Deelo suffisaler à o ssioel les o, " te"r,ro". repr t il. rais vois vou, eLes 'nor 'ês
ooules qJe po rvail lui insp'1s, taa cient. le..led,ls oLS (orpêter- qJe ra prêtcldue eqJipe de sêcu'irê.
erg angés pe'nellraienr de soudoye' Ln sli(e ooJ' 5i voLS voLlez oien po'don1e. rna petite supe,cherie
nettoyer leurs dossiers et faire sortir ieur vaisseau de la i., .

fourrière. ll ne restait plus qu'à réussir le coup.

n DeeLo, au rapport », murmura t il dans son cornlink.
La réponse se limita à la friture provoquée par les sys

lèmes de sécurité environnanls. Cantel se rembrunit. «

Deelo lAu rapport, bon sang l»

LAquale avait eu tout le temps requis pour enquêter
sur les interférences et pour tordre le cou à queLques

garcles si nécessaire, rnais pLusieurs mlnules s'étaient dê
sormais êcoulces sans La moindre nouve le. Cante, dans
L'expectative, êlait resté accroupi dans Le systèrne de
ventilation depuis La dernlère alerte.

Soudain, son comlink revlnt à la vie. Le Defel s'apprê-
tail à cracher un chapelet de jurons quafd on le coupa
dans son éLan : u Cante Dro I Vous etes en état d'arres
latlon pour effraction, tentative de vol el crlmes contre
L'Empire I Nous tenons vos associés. Sortez du système
de ventllation sans opposer de rêsistance. »

Son cceur s'arrêta au son dislant d'un tir de blaster.
« Votre ami lAquale vient d'apprendre ce qu'il en coûle
de braver la loi impêriale. Espérons que vous saurez vous
montrer plus raisonnallle, à l'instar des hurnains. »

lbute celle situation pualt comme un Hutt vlsqueux.
l\y'ais le jour où un de ces humains aveugles arriverait â

choper un voleur DefeL dans le nolr n'êtait pas prêt d'ar
rlver. Blen sur, il ne pouvait rien faire pour son équlpe,
rnais Lul même aLlait fiLer par une autre issue et dlspa-
raltre dans la nuit.

ll se g issa au gré des conduits étliqués à une vitesse
hors du commun, puis se Laissa tomber dans une pe

tite salle.

Encore un pelit effort, pensa-t-il en caressant l'espoir
de s'en tirer. s'altarda un moment dans les ombres en

tendant l'oreille pour repérer des bruits de pas. Silence.
Cantel prlt alors une prolonde insplratlon et s'engouffra
dans I'ouverture... pour se retrouver face à un peloton de
gardes en uniforme nolr, fusils bLaster en joue. lln officier
s'avanca verc le DefeL depuis l'autre boul du couloir tan-
dis que ses hommes s'écartalenI devant Lui.

Cornparés à la sinlstre expresslon peinte sur le visage
de 'lmpérial, les canons des blasters lourds paraissaient
presque bienvejllanls. Ce type disail quelque chose à

CanteL Dro... Ouand le DefeL fit enfin le rapprochement,

",.1

1-.;

nous pourr ons Tevolr les termes de nolre accord. Au lleu
de voler la pierre, protcgez-la, et non seulement je finan'
ccraL votre retour dans la Bordure, mais je m'occuperai
rfol meme de tous es details du voyage. »

Un gargouiLlis monla de la gorge du DefcL.

" Et sl je reluse ?,
En guisc dc réponse, l'lntpêrial se contenla d uf gesl.'

à I'adress," d un garde, qul se rcmlt aussllôt en posilion
dê r. L" ê Se e, roq r, vllo ud' .o' ,o n

« C'cst bon L sitlla L i en dardant un regard -rnéllant
v-.rs la menace C est lton, jc vais rlr'-"n occuper. A condi

or q rr' ho\.ê -. r,l I d d dê. -Jlio or..-e
Marus Cravsof esquissa un sourire à cette dernièrc

remarque.

« Bien -.ntendu, ronronna-l il Jc vous réserve quelque
chose de llien p us pittoresque D tes mol, Cantcl, avez
vous daja efterdu parler d'un mondc appelé Bespin ? ,
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en commençant par délourner Iargent de Ienchère du
comple de Crayson vers e sien, puis en vo anl tout bon
nemefl la pierre.

Blen eftendu, li n'esl pas d sposé à se sal r personnel-
lement les mains dans Ihisloire: c'esl là qu'interviennent
es PJ. ll a chargê sa Frlle Aris Shen, épouse d'un nabab
des caslnos locaux (doull ê d'un gangslerl de rencontrer
es exêcutanls polefliels à Port Town, oLl va se dérou er
a scène d'ouverture de l'Épisode l, amorce de Ih sloire
du Joyau de Yavin.

PERSONNAGES
IMPORTANTS
La seclion suivanle présenLe brièvernent les personnages
non joueurs essenLlels et indique à quel es pages vous
trouverez p us de détails sur leur cornpte.

. Arend Shen : anclen financler, ce Pantorien d'âge
mi.rr esl le c ient pour lequel es PJ vonl lravall er
ainsi que le cerveau de I'opé[ation. Iallaire ui ap'
paraît intéressante sur le pLan financer, mais el e ui
donne également l'occasion de se venger de N4arus
Crayson [cf. page 90]. , r,

Aris Shen : fi e dArend Shen et êpouse de Vorse
ïabarith, rnagnat sur Le déclln des jeux d'argent et de
la pègre, cette trentena re sert d'irtermédlaire enlre
son père et les PJ, rnais ne se senl vér lablement [e
devallle à nul autre qu'elle même [cf. page 89].

Marus Grayson : bureaucrate impérla vindica
t f et cupide qu rulfa a lamilLe Shen ll y a dix ans
(cl. page 641 ; actueL propriélaire du Joyau de Yavin.

Les enchérisseurs : Les sepl personnes qui enché-
rissent lors de la vente aux enchères du Joyau de
Yavin sont originaires de toute la galax e, des N4ondes
du Noyau à la Bordure Extér eure {cf. pages 58 a 651.

Les pilotes : pour remporler e grand prix, Les PJ

vonl devo r s'irnposer face aux farneux Stormhawks
de N/andall\.4otors, à l'équipe Carabine de I'Espace
Hutt et aux outsiders ocaux, Tarryn Rayzer et son
droïde K4-76A (cf. pages 44 â 46).

Le capitaine Bialar Selis : cet officler hurnain est
Le plus haut gradé de la Carde Allée et l'un des rares
; ulte Lole a co r.pLo"r q.i gar g ênê es acg)
(cl. page B8l.

RÉSuMÉ DE L,AVENTURE
Cette section détallle l'intrigue prlnclpa e de 'aventure.

Blen str, les PJ peuvent parlaitement mener l'enquete
el effectuer la préparalion de l'opération dans l'ordre
qul leur convient. Le N,lJ devrait également garder à

l'esprlt que d'autres éléments et pistes pourront lancer
les personnages dans de nouve les directlons Consul-
tez la sectlon Préparatifs de jeu, page B pour plus
de détails.

ÉPtsoDE r : UNE
CONCURRENCE ACHARNÉE

Laventure coTnrnence par le rendez vous entre les per
sonnages jou.ôurs et leur première inlerméd aire, Aris
Shen, dans les rue les ouches de Port Town. Ce qul étalt
censé n'être qu'une rencontre anodine se translorme
v te en poursuite eflrénée à travers le souk, les brutes de
Vorse Tallarith se anÇant aux trousses des PJ et d'Ars.
Une fo s que les héros l'onl aidée à se relugier dans le
quartier touristque, hors de porlée des r'rervis de son
mari, ce le cl es prêsente â son père. Arend Shen se
charge aLors de leur exposer la rnissiof qu ll leur réserve.

l\4alntenant que leurs objectiFs sont clairs, Les PJ

peuvent êlallorer des plans pour en apprendre plus sur
les enchérisseurs, préparer le piratage et le vol, ou partici
per au grard prix de Bespin. Aris es recadre ou les aigullle
s'ils manquent de plstes ou d'dées. Cet épisode prend la
lorme de phases d efquete sans ordre prêélabli, assorlies
de diverses refconlres. ll culmine en une course virevo
tante en voitures des nuages autour de la clté fLottante.
Les personnages ne sont pas tenus d'accomplir toutes les
tâches dans l'ordre pour terminer l'aventure, meme si cela

r.ne peut que contribuer à leur elficacité lors du cambrio
lage e. des ê\elen erls qu e r.P'rl

:i. Les personnages joueurs souhaiteront peut'etre sur
veilleI el éludier ]e musée afin de dêlerrniner les rneil
leurs accès et issues pour le casse. CeLa Leur permettra

Môrus Grôyson
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PREPART\TIFS DE JEU
I e rartr- d I lp . ê\- !e,tsê ite l,.lrpg dl,te de . avê.ttL p
Lauar t Oe a .aite.o rÊ' de rA-iê e d bie" i"Ieg e d
narration générale et à pouvoir gérer de manlère I u de
'enquête rnenée par es PJ. Ceux ci sont guldCs par tro s

objectifs principaux : faire monter es enchères, plrater
e transfert bancaire et voLer le joyau. Ce p at de résis
tance est précédê par e grard prix et suivi par la traque
d'Arend, puis la rencontre finale dans l'holoparc

Compte tenu de cette slructure, 'aventure s'avère
rnolns inéaire que nombre d'autres cantpagnes publiées.
Les personnages joueurs parcourronl la Clté des Nuages
de long en large au fil de chacun des épisodes et a des-
crjptlon de la vi le que propose 'lntroduction [à partir
de la page 9l esl particulièrement précleuse à cet égard :

elle plante le décor et fait ressortir 'arnbiance, louL
en lournissant au Ny'J des sltes parlaits pour qLlelques
scènes. Les lieux spec ttques à certaines tâches soft dé
tajllés dans les sectiofs correspondantes. Le NIJ peut n

venter d'aulres po nts d'intérêt si es PJ sortent des sen
tiers battus ou s ll souhaite rnettre en scène l'Ob igatjon
d'un mernbre du groupe à un moment de la campagne.

Les approches exposées plus loln pour aborder les
différentes tâches n'ont rien d'exhauslll et les joueurs
sont meme fortemenl encouragés à élaborer eur propre
plaf. ll revient au N4J d'adapter la matière l'ourn e par
cette aventure selon l'angle adopté par son groupe.
St les Pl e"o e1t \ê o.lvo/er dans rr e '-TtpdssÊ o,
manquent d'idées, Aris pourra toujours les remettre sur
la llonne vole. Des tests de Connaissance [Pègre),
lnformatique ou Système D Moyens O O perrent

également fournir des pistes, éventueLlement par le llials
de contacts. En oulre, l'aventure peut se jouer sans p ani
frcalion poussée, mais les PJ risquent alors de refconlrer
llien plus d'écueils sur Leur chemif.

Notez que e maltre du jeu est nvité à abréger les par
ties qul intéressent rnanlfestement peu ses joueurs et à
'irverse, à déve opper ce les qui semblent les passionner

ll est ind spensab e que le N4J décide à I'avance du
nomllre de jours qu'i va accorder aux préparatifs des
PJ avant le déllul du grand prix, car cet êvenement est
immédiatement suivi du gala, du détournemeIt de londs
et du cambr olage, quasirnent sans interruption. On peut
considérer que trois jours à partir du rendez vous initial
suffisent, mais selon 'investissement des personnages
dans cette phase de planification, iL laudra revoir eur
emploi du temps. Fixer une irnite ferme ollligera Les PJ

à se senlir impLlqués el à dêfinir leurs priorités. La durée
exacte de chaque acl v té est laissée à la discrélion du
lVJ, sans qu'il oublle de prendre en compte les éventuels
retards engendrés par les (È) et I obtenus lors des tesls
de compétences (quand cela s'avère applicalllel.

Enfin, le maltre du jeu devrait aussj se Fam liariser avec
es PNJ importants et se pencher sur ce qui peut les lier
aux IVlotivations, Ollligat ons et historiques des heros. La
plupart sont hauts en couLeurs el méritent plus d'une ap
parilion. lLs pourront donner lieu à des intrigues passlon,
nantes pour peu que les joueurs aiment interpréter leurs
aventuriers et les voir nouer (ou couper Il des liens avec
les personnages blgarrês qu'ils croiseront sur leur route.

;

TMPLTQUER LEs
PERSONNAGES JOUEURS
Edoroê ê'l ôrf êê Dl.,êdr rPN por",'.
Loou "ra ê to rÉ. (ô1g.g .. ouler ", oor
'historre, eur iripllcatiof ne dêpefdra pas que de appât

du ga n, et l'aventure y gagrera en profondeu[. S] le groupe
ne comple que des personnages fouve leTnent créés, vous
n'aurez atcun mal à es tattacher aux enchér ss-èurs aLtx
pioles ou aux membres des laclions criminelles. Dans e
cas conlraire, e N4J peut faciement étofler 'hlsLorque
de PN-l préexistarl dans sa propre campagne pour laire
correspondre eurs molivattofs et problèmes à ceux d'in
dividus apparaissant dans LE JoyAU DE YavtN. Ouol qu'l
en soit, oulre la cupidlté il existe d'nnombraltles rcjsons
qui peuvent pousser les personnages joL,eurs â s'ntéres
serà la gemme elau parlage du butn. LaTable 0-l :

lntrigues secondaires, page suivante, propose plusi-"urs
idées permettant d impliquer es PJ.

LE TROIS!ÈME IARRO[U
Un PJ issu du mi ieu un vers ta re ou de la haute soc éte
pourrail avoir entendu par er des enchérisseurs Shreya
Ordassa, N4i N4ikklr ou Pos Podura ll conraît peut etre

assez l'un d'entre eux pour éprouver de La sympathie ou
du méprls à son êgard. Le N4J peut éga ement décider
que le personnage joueur est 'indivldu à rneme de laire
chanter Ny'il lvllkkir (cl. page 351, ou réclproquement. Si
le PJ a déjà participé à une campagne, jl est parfalten]ent
envlsageabLe de remplacer l'un des trois enchérisseurs
par un PNJ dêjà rencontré, histoire de rendre les choses
plus crouslillantes.

LE BIENFAITEUR MYSTÉRIEUX
Un PJ s'est lmmiscé dans les affalres de l'Empire ou des
Hutts, si bien que Zekra FoL ou Kaltho le Huft cherche à e
contacter au cours de l'aventure. Le PNJ désire des infor-
mations sur N,4arus Crayson ou Elaiza, et menace le per
sonnage de représaiiles s'iL ne coopère pas. Notez que
l'agent du BSI et e Hutl peuvent au contraire négocier
leur aide en Cchange de ce que veulent les PJ i ce genre
d'arrangernenl pourrait s'avérer ul le quand es héros ful-
ront a Cité des Nuages. Le PJ resle libre d'avertir ses
compagnons de la situatlon ou d'agir à leur lnsu, voire
contre leurs intérêts.

INlROOUCTION
IE JOYAI' DE YAVIi{ù
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Pour Figg, La colonie m nière devalt avant toul servir a

l'exlraction et à la compresslon du gaz ilégal. Le tlbanna
est principalement utjlisé dans es blasters de qualité tfi
Litaire. son lntérêt c v I se Llrnitant au refro dissement des
moteurs. Son usage Le plus lucratil concerne l'artiLlerle
lourde:activé, il Libère quatre lois plus d'énergie que les
gaz êgaux. À 'epoque de la République. l'extractlon et
le raffinage du tibanna êtalent soumis à la stricte sur
veillance de la Cui de des lVlnes et d'autres organismes
gouvernementaux. La République s'ellorçalt alors d'ern-
pe, hFr a rredflor d dln ée. e oê ra'res pa 'r §'s
mondes memllres, tentalive qui passait entre autres
choses par la réglementation du tibanna. Si les activités
de Figg êchappalent à la vigiLance de la République et
de la Cullde, c'étail uniquement patce qu'el es restaleft
discrètes et que Bespin se trouvait loin de tout.

TEXFLOSION DU TIBANNA
La demande de tibanna connul une forte croissance du
rant a Crlse Séparatlste, laisant de Bespln un mofde en
plein essor qui ne tarda pas à abandonner tout soucl de
confidentialite dans a course au profit. Les plateforrnes
minières se mirent à fleurir sur La planète, accuelllanl un

afflux de prospecteurs, de m neurs, d'industriels et de
rlches spécu ateurs. De nouvelles opérations, comme Ti'
bannapolis ou La Surface llgnaught (gérêe par la petite
espèce porcinel vinrent concurrencer la Cité des Nuages
dans le domaine de L'extraction et du raffinage, mêrne s

aucune de ces installations n'offrait les loisirs et le uxe
de la vilLe du sejgneur Figg.

À cette époque, une LutdlLlenne du nom d'LJlumahal
instaura la fonctlon de baron adrninistraleur Elle supervi-
sa la t[ansition entre une simple couverture d'activité il]é
gale el un authentique foyer culturel en expansion. Crâce
au succès du tibanna, elLe put proposer des marchés
intéressants aux entrepreneurs déslreux d'ouvrir des
casinos, des restaurants et autres activ tés touristiques.
Enfin, e le eut à cceur de développer les nlveaux adml
nlstratjls. Le mandat d Ulumahal ne dura que quelques
années, mals elle façonna la slructure lêgale et adminis-
tratlve de la Cltê des Nuages autânt que Figg en avait
rnodelé la dirnension physlque.

Ouand La Cuerre des CLones écata. UlumahaL allan
donna discrètement son posle, se contenta d'une pen-
slon modeste et repartit sur Lutrillia, son monde d'orl-
glne, esllmant que le rô e de baronne adminlslratrice
êra r oe' eTL trop ddnge ê .. poL. e le

APRÈS LA GUERRE
À L'issue du chaos de la Cuerre des C ones, La Cité des
Nuages se retrouva dans une situatiôn délicate. N4a gé-

rêes el vlctimes de a fin du lloom du tibanna, de norn
breuses plateformes secondalres furent allandonnées.
Bespr'r r-de\ T Lnê .noop.re pldlë e asse- oo II <e 'oi'
négigée par les autorités. Un nouveau baron adminis-
trateur fut nommé par Le Parlemerl des Culldes, en a
personne d'Ellisa ShalLence. La grande période du tiban-
na était passée, mais ShalLence estirna que la concur-
rence des autres plateformes êtant désorrna s rêduite,
e le pourrait relancer a croissance de sa vllle, qui restait
d'ailleurs une beLle destination tourslique. ll ui fa lait ce-
pendant résoudre auparavant les proll èmes techniques
de a co onie minière.

Sha lence décida de créer un nouveau poste : oflicier
de liaison lnformatique. CeLa devait permeltre de centra
iser Les systèrnes disparates du comp exe fLottant et de
gérer toul I aspect technique de la Cité des Nuages. llne
tâche aussl complexe exigealt un candidat pret à subir
de lourdes rnodifications cybernét ques : son cerveau de
vralt fusionner avec les diflérents réseaux informatiques
du slte afln de pouvolr communiquer avec eux. Shallence
trouva un vo ontaire qui croupissail dans es geÔles de la
ville, un jeune voLeur nommé Lobol. En rernplacement de
La sentence lnitiaLe, i accepta de se soumettre aux 0pê
rations chlrurgica es qui en feraieft le premier officier de
llaison informatique de la Clté des Nuages. Le projet fut
une réuss te : les problèmes technlques de a ville furent
résolus et Lobot assute encore auiourd'hul sa fonction
avec une loyauté irréprochable.

RAYNOR, LOEOT ET IANDO
Après e mandal de a baronne adrninistratrice Shal
Lence, la Cité des Nuages endura plusleurs règnes moins
avjsés. Domiflc Raynor, humain originaire des N4ondes

du Noyau et prédécesseur du baron adminislrateur ac-
tuel, éta I pLus concerné par sa fortune personnelle et
ses p aisirs que par la sante économique de sa clté. Les
posles adrninistratifs étaient distribués par favoritisme et
au grê des pols de vin, les doléances de la classe ou
vrière étajent syslématlquement trailêes avec mépris,
tandls que Raynor détournait tout ce qu'll pouva l. Dans
cette lâche, il fut exernplalre : il dêpouila aLlègrement
la cité en laisant fi du mécontenternent social, tout en

s'adonnant à la llolsson, au jeu et à des llaisons avec de
nombreuses non-huffralnes.

r
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LE EAZ TIBANNA ET SON TONNITIONNEMENT

I e d... lrLa.ra eS ,r'l , o^]posdl ,res i-rpo LA,ll dêS
Lmc llei. s ordrreri orrcl5 eL J oo aser5 OL and r

esl conrpressé à l'échel e atomlqLre, son rendement
efergéllque est mulliplié. Celle puissance est exces-
sive poLrr es armes personnelles. qul ne [ésistent pas
à plLrs de quelques saves. l\4ais bien enlendu, cela
lr'empeche pas celtai0s mercerai'es excenlr]ques de
tenter le coup

Sous forrne nalurelle. le gaz est un excellefl refro-

n'exporte que du tbanna non compressé, égaL et
non sournis à une rêgiementation drastique Une laxe
s'applique cerles el la Cuilde des lvllnes esl censée en
surve ler la clrculal on, mais Besp n resle une entre.
prlse modeste, nèglgée par â plupart des autoriles
impériales et corporatisles.

La p anate se dlstingue par la grande concentration de
llllanna nalurellement comprime de sof atmosphêre
Ainsi, la principale exportation de la Cllé des NLrages

est er réalité le gaz sous forme concentrée, ce qui gé-

I -re d r e're\ pio ' . dL n d,. hê 'lo i
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iîf 1'.r LOBOT, EUREAUCRAIE CYBORG [NÉMÉS|SI
Afclen voleur mun d'un cerueau cybernéiique anié loré.
Lobol mafifesle une oyauté abso Lle envers la Cité des
Nuages. assure a foncl on d'officier de ia son inlorma
tique et lienl leu de bras dro I au llaron admlnlslrateur
D'un cerlain point de vue, on poLrrrait le présenter
cornme la personne la p Lls puissante de la vl e flottante.
En ralson du syslème lnlorrnatlque avec leque son cer
veau fuslonne, Lobot a dLl ma à engager une discuss on
norma e et fe par e d'ai leurs que lrès raremenl. ouand
ll s exprime, I ignore es clvllilés et va dro I au bul, avec
une honnêteté à toute épreuve. Le profi sLrlvant pré-
sente Lobot dans son rôle d officler de liaison informa
tique, qui corresllond à ce ul qu ll esl censé tenir dans
celte aventLlre. Un profi plus détai lé de ce personfage
dépasserait le cadre de cette aventure.

Compétences _: Connaissance [Bordure extérieure] l,
Connaissance (EducallonJ 2, Conralssance {Pègre) l, Ln

fornralique 5, I\y'écanique 2, Percepl on 2, Safg froid 3,
Vlgllance 2
Talents : Adversjté 1 (améliore I dé de dlfficulté de tous
les tests de combat contre Lobot), Langage lllnaire 2
(quand i dor'rne des ordres aux dro des PNJ, Lobol
ajoute EE à son tesll, S lcer slratégjque 2 lquand Lo
bot délend un système inforrnatique, laioutellaux
tests de son adversairel
Capacités : aucune.
Equipement : velements robustes (+ I encaissemeftl.
blaster de poche {Dlstafce larmes égères] ; dégâts 5 l

crllque 4 ; porlée courte ; Rêglage êlourdissantl, inr-
pa'rt , og,iti' At 6 Bo g I ollot pe-- or r r qLer ê'r
si ence avec es ordinaleurs et coml fks, et peut accéd..r
à Iordinateur central de la C té des Nuages depuis n'im
porte que point de La vil e, sans connexiof physlque ;

'implant accroll en oulre son nle igence, ce qui est délà
pris en compte dans le profill.

IJAGARDEAILEE
DE BESPIN
La Carde Ai ée de Bespin const tue la lorce de sécuri-
té olficielle de la C lC des Nuages. Son quart er général
est la tour de la Paix. sur e Crand Parvis. On reconnait
ses membres à Leur uniforme bleu composé d'un casque
arge et bombé, et d'un veston rembourré aux broderies
dorées et aux parements bordeaux.

L" C"rde Ale. pd o I le dals p-'i.ê.r,\ .upÀrie.r5
de la vi Ie par groupes de quatre agents et un sergent.
Or La rencontre rarement à Port Town ou dans les ni'
veaux infêrieurs, saul quand elle enquêle sur une allair."
ou traque un ma faiteur. Ouand ele se rend dans Les bas
quartiers, eile e falt généraement en lorce, mais dls
pose de nombreux agents secrets et informateurs parmi
es contrebandiers et canalL es de Port Town. La Carde

Allée esl une unilé de police professlonneL e donl ies
rnembres n hésltenl pas A appeLer des renforts si la si-
tuation s'envenime, et qui ne s'engage dans une lus llade
pro ongée qu'en position de force. Sl es PJ s'en prennent
à des gardes, ces dernlers répondront, mais battront ef
retraite pour al er chercher du renfort si es choses se

corsenl. ll esl lmportanl que Les PJ comprennent que
la Carde Ailée est redoutab e et aguerrie, et qu'i vaut
mieux éviter d'entrer en conf it avec el e.

Si Les PJ mènent le camllriolage avec prudence, ils
devra ent se souslraire à l'attentlon de La Carde. En re
vanche, s'lls font du gralluge deva|t le rnusée, causenl
des dornmages matériels à la Cité d."s Nuages, attaquent
ou blessent un po icier [qui alertera aussilôt ses col è
gues par 'interméd aire de son cornl nkl ou encore sè

ment La panlque chez es hallltants ou les touristes, is
sont rapidement pris en chasse par les autorités.

llre fo s 'a erte donnée [ou si un mernbre de la Carde
Ai ée [éc ame de 'aide), une équipe de quatre agents el
un sergent part de a tour de La Paix pour se présenter
rapidemenl sur es lleux de I ncident. faut environ cinq
mlnutes (ou clnq rounds de leu struclurc) pour fajre le
trajet, après quol la patroullle évalue brièvernent la si

lualion et déclde si e le peut rég er e problème seuLe

ou s'il conv enl d'appeler du renforl. Si du soutien est
nécessaire, une patroui le similalre se-prêsente dans les
cinq mjnutes [ou cinq rounds), el a nsi de suite, jusqu'à
ce que a situation soit maltrlsée.

Le mallre du jeu ne doit pas recourir à la Carde sans
discernernent. Si les PJ s'engagent dans ur vérilable
combal contre elle, ils rlsquent b en d'y perdre la vie ou
de finlr dans Les ce lules de la tour de la Pa x

Pour bien falre comprendre aux personnages qu'i ne
faut pas prendre a Carde Ai ée à a légère, il sulfit de
la montrer er aclion. Le groupe peul elre lcmoin d'une
scène dans laque le des pol ciers affrontent une bande
de voyous de Port Town ou dêmantè enl une opération
de contrebande. Les héros cornprendront vite que la
Carde dispose des moyens de lalre respecter a o .

AGEt\tT DE t-A GARDE A|LÉE [SBrREl

Compétences (en groupe uniquement) : Corps à
corps, Dislance {armes iégères), Pllolage (planêlairel,
Sang froid, Vigilance
Talents: aucun
Capacités: Tir de couverture (au prix d'une mancÊUVre,
permel d'augmenter de + I a défense à distafce de
deux personnages ou groupes de sbires alLlés à portée
courte jusqu'à a fif du round suivant ; plusleurs uti lsa"
t ons ne se cumu ent pas)
Equipement : plstolet lllaster RelbyK25 (Dstance
[armes égères] tdêgâts 6 tcritique 5;portee moyenne;
Perforant 2, Régage étourdissanll, matraque lcorps
à corps ; dégâls 5 ; critique 2 ; portée au contact l
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srEqE.r un la^e zeB êlJ ua:lqo luoJ]nod ?r.lualuol euueq l
ap rnapua^ un raqlrêqla.r ap lrolla, luo]ol rfb ld sêl

ê e39lr luop lê ê?ssêrduoJ aLUroJ

sfosêl^el ê:urnb nb I npord np atrtupnb pl tuêuuêrdde
xfeu?dLu so onb sed tuêlreqnos au ze8 np uorlrpodxê,1
luagrluol Lnb sQluolne sal npue^?Jd no Qnqulle elop
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xnaru !rou el-l)eLU ol Jnod (aJpuêA sa no) sêêluêLUêI8O]
no sê e39llr sas puElllreuJ sap rns u eu ?l aJllê[] JaJodsa
lnad uo, r_ro lrorpuê, sed lsê,u ênbLlsunol rarlrenb êl

dnolneaq rnod salqep.roq€ul tuêtsa.r salllt.r?
sêl 'npuêtuê uêr€ arxeleS el supp uo lrsod es raBesord
lreiêss el ê au onb sêâenN sop glrJ e suep rêAnorl q
salDeJ sn d ua q luêAnos luos sanb loxê sluaLUrLe sal la
tre,pstalqosêl 'arntnolainpqel têlla u: «axnl êptnp
-o.rd » êLLTLUOI osse I ê lrlle un,p ola.tet e a.Inpo] luêL-ual
rel.red lnad fr\ al 'al r^ el ap rêr n)tJEd alQtrErEl ê .rêrl
snl xnarur ap uuv lr sglêqle sasrpueqlrelu lê sêlL^ras

sal snot ap Otêrer êp stsat xne ênllrLdde,s I + ap lnatel
U poLU un 'rsu V ue d JarLuê.rd ap aleDrêu]ujol oro aun

rns Onlrs ê.rnê.rOlx! ê.rnpJo€ e ap apuou un lsa u dsêB

S:I9VnN SIO lJ.lf \fi SNVO UI]È3l,tlyrlo)

ê lauuorldêlxê lsê slrnpord sas ap gl enb pL

'tuepuêdêf sua8 sap tredn d el rnod slrtrqLqo.rd tuos xud
sas ofb uêrq !s 'sêtQUe d sê]]ne,p r-ro.rasrt\ s ndap sa]Q LL.l

-a.rd sêlQ leu-r sê Jêl.rodru :lrop aurq el salQpou sarlnE
sanblêfb rnod to a9 V ap]el el tuêdrnbÊ rnb sêlnsdel
sêlqnop Q sa8enu sap sa]nt o^ sanbrteu]o qu.ra sal .rnod
ênuuol )uêuJêllêrluêssa lsa all soruBedurol sêpue.r3
sa.reJ sas êp aun,l lso srolol l u dsêB arSo ouqlal es êp
lêrluassa, Jnod uorlelrodLLr, ap puêd9p la assaqlr..r êp
nad sQ]] lrnpo.rd sê8enN sap ol ) el 'sênb lsunot sotr^
-rlle sêp la euueql np uortetodxo, op sroL.lap ul

s"rnauQdns xneolru xne surou np lârop
np Jolu od sêl ap lLroS srE^neu ê sPd luorne,u sluElLq
-ell sê 'êuroLu uêLq puenb lê Dr rauuotop sed luê er^êp
êu ênbrtoxê no a lantrqequr aradsê,p fd sêl slueDoSou

fo sols rnol 'allrA el ap sluelrqell tuê os s r,nb ê xE:: :
su?p aouolrêd9.r êrQdsê êllênb êlJodLu,u anbsarc ::
slueluaso.rdê.r sap.rêsroJl lnad uo npualua uê E [sJ' - -

Qdrs xnBo^ U sai su?p lfolrnsl suar lulnl sal la [s]r-:
-?,rur xnea^ru sê suep luêurêllê luassal slLlÊneuBn :-:
:saluel]odu-r sQlr.rouruJ xnap êlou Lro sreur'su eLUnq r:-::
sa3€f N sap ?lrl el êp s:luEIqeLl sap olrroleLu êpuera a-

srELUEllfol ? luêss e.redsrp s.rnauodns xree'
sap urol dorl luarnlua^e,s rnb sêlsunol sap aib êx ii:
êrto uarq rnê ollauro.rdLuol êp êlqrldarsns 'êluess' l
uê le rgdLu luo8e un fo uo dsa un êuLUOl ljerEdde , :
rêAuerlo lnol rsu V ?3e lr êlroLLLUol l,lp ar].red uê sLl : -
fe tuê^r^ suê8 sêp trednld e uMol Uod êp sê!r.:
srêl.renb surel"rêi la slê]lsnpLr xnEa^u sê sLrEC

'alueL{a^ord rfê no êledso Jnol I os ênb êllênb s-rf::'
"Ê,(o^ sal ra^e xneprol luop luarluolu as lê sê38''.
Sèp èl:) e .p d LO o)ê | â rê JdEI" uor o llLo '

uE,rto sêl anb lua^es aursLnol fp arlsfpu,L ep tuê''
allêr p sed luoluo]d êu s r puenb êuQ!,r 'sluelLqel.l s:-
anltsêrd no uMol lrod lnol suep anb rsure 'ênllrls r-:

Jê l.renb np lLaurassr]rê^ p ap sluêLr.rassrlqelQ saL 1ê sê'-
sal suep êrrn0s al la^e srl rênlte luos s-rnalrs A sal

d le8- ll r- .-. .

al suEp cLUert os tnot r'ro (OtD el ap êur8r.ro,p L1.rou) tu:
-to:.rê^ol np arQruru aruool El ta lolrsd lualuerdo-l
e sa8pnN sop olLl êluÊl ênlle lê êlueLUrelll e : sêê-r

odrêdns sêllr^ xnap olsrxâ ,nll ..rêJoprsuol aLLrQur ln;l
uO êLLrsunol al lê euueq l zeâ np uo 1e1roldxa, : sre :
xnap rns êrnddp,s sêBenN sêp Ollf el êp êrLL.rou0lê-

STgVNN S3O IIIf \rI TO
rlutoNofg,l.lj] fd sEl
ralse q rnod ênb loS]auo êln al')luL Lr,rol'(tuau

-êss elua L+l ê0lrV êp.ref el êp êu]ol un [Z uor]etuêrl
-os?C Itletuol ne êOlod : Z anllrtL.]] : I stE8gp : sd.rol
q sdroll afbe]teu []uess prnoto êE€30à 'f tuEJolrêd
I auua^ou aQttod I 9 ênbltul I 9 stgS?p I [soJQBQl sêLUJe]

oruelsrC) 9fy Iqloà rêtsElq tê otsrd : lueuôd!nbf
(tsal u elllord uos e E.ral

nole no a]rnleJ8 a]^næueLu aun JalnlQxê lQl ssne lnad
êdnorÊ a : auualoLr,r êQt]od c ao V apref el êp stuê8p,p
Qnlrlsuol sê.]lqs êp adnor8 un raSurp lnad 'êr^næueLU
êun,p xud ne) sanb tlpl suo tEpuEu.rLuolaà : s?ll)ede)

uIlne: sluâlPl
a êruet3 

^ 
'L p ort-8ues a [êre]

AUe d) aâEto d a [sarQSOl sal].r.re) êluets C Z sdrol e
sdrol'a lualuapuELLUroJ I uorlDraol : sa)uêlgdruoJ

[rvflul sgru rouvD \fl ro rNrDurg

tlffffruePlu -!lul uollsu!pJoof, ap lsêl un apuPuap sa^ertua sar ap
raJgqrl asl sênbrleuBeul sallouêur 'lur LUol '{luêurêssrel
uê L+l oolrV apJED el op êLUJoJrun '(a uortetuêuosêC



LTS UGNAIIEHÏ5

llrra-. ,-tr rt1..\dJ\. d (por r...,'lbr"Lrgl r.
ll.o, , o t po r' ' ,' or .-' Pl l.r e l',.t
sociélé s'organise e! ce lulcs fami iales qüi lont éga-

lemenl ollice d'équipes de travall :toüle la farlle
col aborc au sein de la même prolession ou sur lc
rr-ôme pro]et.

Lorsque le selgneLlr Figg enlama la constructiof de
a Cité des NLlages, il lit I'acquisition de trois trillus
ugllaLlghLs asservies : les lrden, es BolrLlt et ]es ls(:."d,

auxqucLles il proposa un marche Si el es asslllaient
Icdificalron el IerlretieI de La ville llottante, Figg ]eur
accoTderalL la iiberté et a cjtoy.'nnelé permanente
dans la Cilé des Nuagcs, ainsi qu à lous eurs descen
dants. E les pourra enl ainsi contlnuer à assurer le bon
ioncliornement du complexe, toul en tecue llant une
parl cles piolits. Lcs Ugfâughls acceptèrenl l'ollre.

Les Ugnaughts locaux poutvoienl à l'cssenllel du 1ra

vail quotidren dans les usines .ôl- pour es opéraLions
firinièrcs. lls g.Àr.ôrt leLrts propres aflaires : is êlisent
lcu-s afciens qu'ils désignent comme l.//Iklr et ap
pliquenl leu[s propres lojs. Les ljgnaughls reçoiv."nl
toujours une portion des béfétices de la vllLe. nlÔme

si on ne salt pas vôrltabl,.ûtent comment cet argcnt
est dèpense

. ouvRlER uGI{AUGHT [RIVALI
On croise ênormément d'Ugnaughts dans les niveaux

inférieurs de la cité. lls sont généralement aliaircs à

quclque tâctre d'entretien ou aux conllnandes
d'cngins d'exlracliof de tibanna.

Compétences: Co[ps à cofps l, lnlorrnalique ], NI'É

can que 2
Talents : aucun
Capacités : galraril 0, Tètu et fiable lretire D à Lous

lcs testsl
Équipement ; hydrocompresseur otr aulre outil mpo
sant {Corps à co[ps ou Dislancc {arrnes legèresl ] de
gàts 5 ; cr tlque 4 ; portee courte ou au colllact ; Rell

versementl, vétements robusL."s (+ 1 etlcaisscmcnll

LE5 LUTRILLITNS

I c\l,.tr lrens.OntOrsrrn d.'O rts.1^r ades \SLSd.
L, .',." " Lr. I r ll. , or\ "11.rê' pd, Lr vsrÊ'
large et rdé. dcs olei les pointues, un museau plat,

ainsi que la pilositô de leur crâfe et de leurs jou.'s.

I s présentenl souvclrt une épalsse couche de gras qui

es prolêge dcs lempératures glac ales de leLll rrlonde
d originc

Dès qu'ls lurent ln s en conlact av.'a le lesle de aga
laxie, les LutriLliens adaplercnt leur rnode de vie no
mad." eL devlfrent des voyageurs dc I'espace ct des
colons de premier ordre. BeaLlcoLlp onl migré v-ôrs

Bespln. où ils prospèrenL dafs Ia finance, c corTllretce
et Le tourismc.

Aventurier-s dans l'ame, lls aiment prendre des rlsques.
surlolrt quand I y a de 'argent a la clef. Les Lutri lierrs

inca[nenl L'esprit de la Clté des NL]ages, beaucoup
conslcléranl la vil ecortmc eLlrse(onde palre. Pcrçus

coûrûre sociab es, intcl lgents..t allables par les autres

-ôspèces, iis possedent parlols une délrnilion parli(:u

ière du terme « cspace pelsonne » el peLlvent p;lsser
pour ellvahissants, corseqrefce des cités bondées dc
leLlr monde d'origine

MARCHAND LUIR| LLIEN IRIVALI
La Ci[e dcs Nuages (]omple ufe popu atiofl lLrlri]lienne
notable. Beaucoup ltavalllenl darls c secteLll du colll-
mcrce ou d,ès servlces, dans les nlvcaux supérieurs de
la ville

Compétences: Came I, Charme l, Négociaton 2,
Sang lroid l. Systènre D 2, T[omperie I

Talents: Pol-de-vin {au prlx d'une fltan(Ellvre, pellI
dépenser lusclu'à 50 cred ls pour amel orer I de d ap
I hrde d'un lcsl socla I

Capacitês : Couche de graisse [+ ] encaissemcnt)
Équipement : vêt..rnenls disllngués. 250 credlls

1r
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sOsSa.rd sluaprsO.r xne,nb safb[noq sap s]ualll xne
la sêlsunol xne QldPpe sn d êJreJQu 1l un uolas olD el âp
xnedDULJd srnêllas sa luerlêl êllnoq êUn JU)Op rnb slnês
lndgr ? urErl un tuaLuêle8O aldluol sL^.red êl êl r^ el alnol

suBp êdnor8 lrlad un sêlnUru.r Sênblanb ua lêlJodsueJl
tua^nad sololo^ sQrl suÉuê sêl 'sl pQll ap êouSrod aun
aurôde.rnod lsrlual rnaleurpro,l rEd soQrluol sllroqrnl
ap neesêJ un Jed ar^rossap lsa êuoz eL la'sQurunl r uarq

la sa8.rel luos saâessEd sol (êtuenbuD e un xnea^ ul tupl
loll ra^ol np u os nV slaD aIeJA êp ta slrEd srlofap sêgp
-]oq sênr sas lê^e 'a.reloueld clD aun,p uolord Jarlrenb a
a laddeJ tê u dsêg ap laD êl .rns êJ^no,s s 

^red 
pueJ8 al

sQpuaLla.rdde ta sourluap
otr^ tuos a8nqe]8 al lu auQS no oL r? tuêu3 a.rJua nbxnal
uo te^rêsqo,p sêp orp sap ]a ê9lrv ap]eD el êp sa]Qr nÊ

-9r sêllrnorled sê red aÇlnsse lsa auoz P ap êtu€ lra,!ns
el rnêlras rp sÇr8Qlr^ud sal rnod suo ll€rlle sêllne la
slue.rnelsar'sefbrlnoq'soJlc?rll'sa?snLU Sourser'slêl9rl
's.lsol êp sluauêss lqelo xne sorlesuol luauallarluês
-Sê luos saBenN sap Olrf el op s.rnarJ?dns xneê^ru sal

TNblrSlUNOI
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'ê..Ieu pJo êllr^ aun suep orQpou-r êLUsrQS un lrnpord anb
êl € olualedde,s sêr^nalu€Lu sal ap luêssêr êl dLUEql
-al-rns tuêu.raLU.raJ rêLu .r.re,s e tê tuau.raleldop lnot rassêl
? uollelndod el luelJouxê 'tuassrluatal eluJple,p sêuel
rs sêp 'êulue^al uê 'êssaJd sdLUal ol pupno sed aluoul

luanbreluar sê au stuelqell sêl anll sêprnU lê sluêl rs

lUOS SIUêLUêle dOp SaS 'alUASJr,p SUOrlenlrS Sêp SrOLlAp

ul uorllaJrp êllêAnou aun o.rpua]d no Jaddols !êJglglre
êJreJ El ]nod sdLLrêl np lneJ r,nb a^rsseur rs lsa êrnlln.rls
es alqerueur sQrt no aprde.r ]ros êllê.rb ê.rp sed lnod âu
uo'euueqrl êp sluêLUêsr8 xnEê^nou êp q rêpolle rnod
no salodLUal sê lalr^g rnod lua^nos slne le,p I el allê.nb
êl !êle dgp ês êss nd sa8enN sêp Olrl el anb uêr8

]ê1lo I ap êllr^ el e tua]]êLuJad
rnb uorslndoJ € sJnalEJOUeB sal la srnallell xneêlstel
sêLUJou0 sal tualuralue] a6ç e lLç xnea^usal Euueqtl
ze8 np tuêuate.rt ne 1ê uorllertxê, q sgrpgp tualua^rs
-nllxa ênllsa.rd tuos Olt E LBZ xnEa^LU sêl (Oa aÊed
lll al r^ el ep allêutsnpur aitred ei êLUruo) sAJOptsuol
luêualeroug8 luos s.rnar.tolur 1ê LZZ xneê^tu sal

êllt^ el ? sêllê tuêssê
sêllnossal saJln?.p ls nea,l ap ê3e l^lêl êp 'ar^.tns êp
au]Qls^s êl anb rsurp'allr^ el êp salntlelnueLU sêp lJed
nld pl tê srolol\ urdsêg luallrênlle 0Ba e LZU xnea^ru

sêl SUê^oU snuêAêJ xne sluElrqeq sêrlfe sê la êJretlJêl
rnatlos np sg,(oldura sêLtuêtuqe oaz c L9 L xreê^ru sal
allêltuelsqns êl aurur,D uortElndod oun ê3]aqoq auoz el
re3 Uo lelrdo] ês e^neur srolrEd e (B t ê8ed ll) uMol tJod
allh el êp xnSDlêu[]ol saSuer.trlo sêl ]êJoâ êp luallaul
rad nb sluêrJ.raÊeuOLUe lo slgdajlua xfêrq[]ou sal ênll

rsule êSelsolle,p sauoz sasrê Lp luêuuardulol Sll uMol
trod êlxLlrou uo,nb êl luau]ol 09 L c la I xnea^ru sêl

auuosrêd uos êp la JnolellsrurLUpE uorEq
np xnearnq sêl ta êo rv ap.reD el êp le]Quo8 rêltJEnb ê
ê^noJl uo,l ênb llr lsê,) ê lL^ el êp slrleJlslututps xnelol
sêp lednld 3 tuêtuqe 0Zl C LOL xnea^tu sal rnêtell
srururpe uoJeq np solr^ur xne Q^JasoJ .tê ]uê axaldLUol

un luauLLrelou xnênxnl sluêuraâol sêp luauuarc.-::
00t e t9 xnEa^ru sê-'l êlue^ns uorlrês El € sno^'zê-:l
-ar 'lueurêruol êL sLrPlop ap snLd jnod llê sluel]?r::-
sas soursel sês 'slêlotl sês'slsLol ap sa]luêt s3s:: :
'ênllrts rnot Jêrl.renb êl tuant tsuol sêâenN sap Otrf: ::
OE e L xneê^ u sêl '(0 nEa^ru ê )s 

^.red 
pue.]Ê a êI.:

sa.r etueurojddns sê8eto,p sauiezrp sênc .-:
lUAlnOfe rnll sêsnaualrê^ sêJnltnIs sasnê.rqu-ro- ::
êl]odirol Jnê .rodns neo^ru êl êlOUeld e êp a.rQr{cs: -
le,l Jns l.ra^no'sr^Jed pueJS ol êlno[e,s s anl]xne'sê-,:,
ur xneo^ru a69 ap ?nlrlsuol lsa êxê dLUol ol u dsêE ::

sa.rnarJolur sêLllnol sêl suep êluoJUa,s lnb apodru[ ::
êlurod el ap so.uêy Jnol el ap ]êLuluos ê luê.redOS sêi:- -
o r)l 1t ênb srpuet 'artQLUErp êp sêJlQLUolr)i 9 L uoi ,.:

aJnsaLU aJna rgdns uo llos es êsodLuol rnb anbs p :
ênbLSolouqrêl ê lra^rêur aun luêLualESg lsê,1 'alueu r::-
lê anbrLLrpu^p all^ êun,nb sed lsê,u sê8enN sêp Qt l :

sr9vnN sro ,rlf vI
30 INThIIf,NSDV

à Jè1 .o eLLpqlr dl ... .

'elue^e sluel sêp al a .rnod l e.ranbrlerd la 'aluEL lvl ::
slues qledu.r^s stêJlsrp sap ertJEd treJêl uerssuleJ opL-?
.rnalerlsrurlupe uoreq al êfb orloLU puêlo.rd uo êl ,\ ?

op êrlo uarq el aâelue^ep areualu oJ dLUl,l êrb luau.rê:
LUrS OU-lrlsA nO UOrllêqOè el JODgJdde êlqLUAS êllOQ.r Uô l

QluourLU oufl suorldêlxa sêp npuêluê uarq êlsrxê ll

êllrfbuerl urdsag Jassrel luê*
ê dLurs luarerAêp suorlesrueSro sa 'uorâO.r El êp suo:

sêl Jnod : uoDrdsns aLLoLLl €l lêAe ê9l e1l srnêll e,p ls;
allaqar aluErllv;l so8enN sap olrf elap otrlerlnau elêrP-
êLU lr,nb a)ed ua q s pLr 'uo ldn.rol es no êlerour uorlE

-uêr.ro uos 'sQlxa sês a.]]uo] ênllrqdosolrqd tuaurêuuo tis
'od.rpd sed tsa,u al tueUOLU ræ ur,p n5rad tsê êrdu-rl
s euueqrt êl anb ol rodso.rd es e êle]^ tssne tsê al I'
el ap olrle]]nau el uo urdo anbuollênb aun ]êLUUdxê,p
snlêr.lnal 1ê lorolur,p ênbueur rnal red luaururEuuolg
luê qLUsssêJ ês saSenN sap olrl 3l êp stuetrqell sal 'ênb l
lB eA êt ientre,p tê anbLtr od êp uo tsanb lsa r,nbsrol

"rnapo,p 
sed

e,u luaâJe,l ênb siolalnol !êlelsuol êp lsê êlroJ lup o
-norl elêl:lue^noJl sarlne,p anb srole luessrLlllerlEr s93
nlord êp lâ glrsounr êp anbuelu al luêlQp suol s.rnalrsrr\

la suê^olD su elrêl lr luêurêlQrlnSoJ luauuar^ sêJ olou
slrpueq sap ênb lLes apuou al lnol rnltne,p suorle^ toLU
xne la êA e e sQrd doll ap.rassê,rolur,s êp lueuêAuolu
êulQul lsa i ll : Sn d êldu.rol au suê8 sep Ossed êl '?tD e

suEo apuoL-Lr-sroq so.rlodrêd solDorle la sourJl sal rns
rêtOnbuê C uorlelo^ sEd tuaLUnlosqE e,u êlla 'tuepuadal
sê8enN sap ?trl el suep arp.ro,L tê rol el .rêtlêdsêr arel
êp tr8e,s r puenb aQnb ldde ta êsrotrnor 'anbrpoqtgLu

lsê êalrv apJe9 el JPI srlls luêura^rlear luos sl : unLU

LLrol lu od un luo uMo_L l.rod la ênb lsunol ra lrenb a-l

lnaltês al suep salqQl

0l .ruê^êp € lualuou_rurol uMol ]lod ap anr êp sêls lre
sal ]ê {sê.rleullnl lel o elrsnur uo ssêrdxê,p saLuroj sêl êA

nou ap ê.rpuo8ua E aSuelgl! êl sa EDos sasse l1ê saru
qla 'sorQdsa sêsrêArp lualQLLr ês r-'ro uMol l.rod êp snssr

luos xnElol slarnllnl sêurs relnlrl.red sêp jtedn d el

s



1 . LE !',AÊrrr{ §€§PrlV
La Clté des Nuages esl coffue poLLt lélégance de ses

hôte s de iuxe. Le Yaith Bespin parviefl pourtant à se

d stinguer comrne Le plus ralfiné des établissemenls de
a vllle Son architecLLLre et sa décoratlon qLt [appe lent

A dérande donfefl e lof : lout lci resplre l'é itisme, e

faste et la confidentia ité. NalLLre lernert. sa cliertè e esl
surlout issue de la haute soc.ôté galactique.

La tour c rcLL ai[c du yorith Bespin dor.jine ]e paft s d..
Loute sa haLLteLLr et s'enlonce sur pLLlsleuts nlveaux dans
le Foyer FLollanl. C'csl un romplexe de lols rs à elle seuLe,

avec ses lrols restau-anls aux sLyles va[iés, son a re d'ac-
costage, sa p scine et sa salle de spo[t, ses bout ques de
sLanding et Le cè èbre casino des Derr Dés

Ce de[n er élab issement évoqlre les cas nos de uxe
qu'of lrouve aux nveaux supérleuts de a Cilé des
Nuages. On y pratique de nomllreux jeux, des lournois,
et des événements importafls y sont régLllièrernenl or
ganlsês La p uparL des c l..nls de ce leu réputê polrr
l'lntégrlté et la discrél on de son personfel s adonneft
au sallacc.

Kaltho e Hutt el ses sel.J leurs ogenl actue emenl aLl

qulnzième élage dc la tour du Yarith Bespin, et le rlveau
eLrr esl entière nent réseryé. Le persof f ."l de l'établisse
mellt, composé d'hurna fs et de LutriLliers [efuse caté-
go[iquement, bief que très courLo]semenL, de cofhtmer
que Kaltho reside dans a lour accepte[a cepefdaft de
prendrc ies messages pour e Hutl oLr ses gens, « au cas
où lvl[. Ka tho passera t par ici ».

La sécurilé des leux est suflrsanle, ma s pas exceptiolr
nel e {e N/lJ peul uli lser e proli des agents de a Carde

Allée pour le personnel de sécurlté1. Si les PJ passent un
peu de temps dans Le complexe, i s croiseront très proba

lllement e concierge, Taluhann, un Lutrillien très loquace
aux cheveux grisonnants, ou le cheF de la sécurlté, une
humaine nommée Leviani, jovia e mais dotée d'une pa-

t ence lmitée. Si des profils sont nêcessalres, i sulfit de
se reporter à ceux du rnarchand Lutri lien (page I 4) et de
'olficier de sécurité de spalloport {page 598 du livre de
base de Aux CoNflNs DE L'EMprREl en rernplaÇant pour ce

dernier le fusi! blaster par un lllaster de poche.

Lêtablissement étant aussi cher que chlc, les PJ n'y
trouveront pas de chambre pour moins de 400 crédits
par personne et par nuit.

2. LE HALL ADMINISTRATIF FIGG
Le Hall administratif Fjgg est 'espace public où es vl-
sileurs et hallltanls de La cité peuverl sadresser aux
représentants du gouvernemenl. Le baron admin stra
teur en personne y dispose de bureaux, meme s'il s'y
rend rarement, prêfêrant rnener ses affaires dans des
ocaux plus privés. Ce ong bâtlment bas lait face à l'un
des quelques parcs du parvls, et occLrpe deux niveaux
sous la surface. Les bas-re iels de la laÇade représenlent
les aventures héroiques d'Ecclesis Figg, sa charmante
épouse Yarith ou encore la construction de a c tê par les
ouvriers llgnaughts. La rigueur historique de ces ceuvres
esl sujette â caution.

Les visiteurs sont reÇus par Bea, une jolie hurnaine
compétente et polie, qui s'occupe de I'accuei , assisté
du drorde de protocole B-7C. Reporlez vous aux pro
fi s du bureaucrate corrompu et du droïde de protocole,
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snora^ xne satrod sêp rqruerj '(Z L aâEd lll êolrV apJe)
el êp stuê8e xnap êp êosodruol olL.rnlos ap êdrnbÊ aun
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instruments de mesure et de contrô e, mals ufe terrasse d'inlrus, ajoulez E E aux tests d'lnlorrnalique el de Ma
d'observalion ouverte au publlc se trouve au sommet. gouiLles du groupe, du tall du décLenchemenl des pro
Les louristcs peuvenl y accêder pour l5 crêdils. Locoles de sêcurllé. La lour elle même esl sous a sur

Le reste de La tour abrite des bureaux reservés à la vei lan(e d agents en llnilorme de la carde Ailée ls se

Brigade des Tempêres, à La carde aio" nt a ,r:ril.ui fl-ul1!!-!11 111ip"t de slx, sachant que douze hommes

,orp5 ddr n.. d. 1.. Ar so^rme. o'r ttotr.io l,la.oi §Lppê^le1ldil" oe \êl Jpide-eT ir elen' deous

du couchant, un resraurant particu icreàeÀ ànli-pour Yl!,pl9tlt,:*-t*" Reportez-vous au profil correspon

la cuis ne assez ordinaire qu'il propose Àu* etage. in- dant page l 2 pour plus de détails'

lêrieurs, on découvre un pelit musée assez insipide. Les
louristes peuvenI s'y ]nformer sur l'hrsto re de a C te PORT TOWNde. \ tagFs el pS .,..o.( dn, êS dê Sd ,.êaltor dvd.l
de prendre ascenseur qui permet d'accéder à la ter Port Town, auquel of accède directement depuis la rnajo
rasse d'observatlof. rlté des aires d'accostage de la Clté des Nuages, occupe

st une urgence météorotogtque se prescnre, La Brgade ltt nl:!uy.' l?l à l60 outre Les habituels entrepÔts' lo-

des Tempêres peut ordonnerl'activation dË;;rt;r;;;; :luldS]lpn3t9n'i'avitallementetautresbesolnscom-
manæuvre ahn de réorienter La vlt e. ou"r ." a5i.'iàrt rà muns à tous les astroports, Port Town propose êgalemenl

hc aérien entrant ou sortant est rnterroinuLr ài I àn,rrir des équlpemenls et attracllons de bas élage pour les ma

oe' d{ lr\ 'ê\ 'e(\e'rl. .a' ooêral onlal:,aatri i'ai:rl leo (d^ lP\odcc endrol'a oas borre pp|dl'on d

guer [oure a c té. Les pJ p"ru"nr erurràl."iiï"pt"rï -lL l'11" lIlt--.:,:-l.l'o'ut surtoul des lripots des as]les de

à provoquer ar|ficie emenr une situationl" ;" æ;; ;; !'l! d:: t"|:l!it' des quarliers de prostitution et tout ce

verrous de a tour Kerros .ont tom oiffr'.irài iô Ô Ol qu on peul attefdre d'un lleu lnvesti par la pègre

à forcer, de même que e système infomal que de Hormls es visileurs ayanl des relalions privilégiées ou
a Brigade des Ternpetes. Si la Carde Ailée ou des arrangemcnls spêcifiques, toute personne déslrant

la Brlgade est aveftie de la présence accoster suI a Cité des Nuages sera aleu]llée vers l'une
des aires d'accostage ou l'un des docks de Porl Town.
Les Iariis pratiqués sonl voiontairemeft bas pour attirer
les tourlstes el les négociants : 25 crédlts pour a pre
mière iournée. puis l5 crédits par jour supplémerlaire
pour uf valsseau de gabarit inférieur ou éga â 4. Pour
les tailes supérieures, on passe â 40 crôdits pour la pre
rniere journêe et 20 crédiLs par jour supplémentaire.
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sêl snot rêluelll trel no olaqle e .raLurap êf (Bç a8ed
'tll LltueqeL aÿo oJrolou lrpuPq êL 'aJetOr.rdo.rd uos ?

luêr1 êLUroJêteld El op ollJelnlLl.led el ssslpueulre!-l sap

tuaLlrêSJeqlop ta tuaLlroSJetll al ]nod saplolp ep êlQld
-Luor êd nlto aun,p anb surE 'luaurauuolsl^olddeol ap la
lualLassrproJlô] êp sêl npuol op luêuê e8Q êsodslp êllê
'ç lLreqeS ep Llêredde nas un no luêLuouelLnulls xneas
sre^ slLlêd srnsrsnLd .rllênlle rnod opueJS zêssv uMol

lJod aldurol anb a8elsolle,p sauoz seJtne sap êlQn8
an8urlsrp ês au ,a I nea^ru ne êOntls 'ou.Uololeld êllêf

vÿzt r9vrsoffv,o lNoz '8

rolseLUdLUnf nEassrEA xnal^ uos ap ploq e allêu.lulol
rnb susqtoq sraLlrsol êp a dno] un '3uuêH ta Lrptl 1uêl-Ll
-êleuu la : uorleluêrxl P,L ? sêou:lsêp no sanblloxo sê]êq
sêp anbueJt rnb êuuê pou aun'asna,lroJ el ap opo llzât
: ê xele8 el olnot êp sênss sag]oLol sêl.lall al^ sap oLll
-.reu uoq pua^ rnb ureunll ur'sJna tv,p sa ta^law sap
uueS rqoH : saure sêJlne,p sallos sê:lnol la s,lals8 q sop
êsodord nb êr)ooM rêrnLUle un ltolEtMoà êldLUol uo
'.ra.r:luoluêl lua^nod f.l sê anb spueul.le[] sê Lllled

':luêualual sQ.rl

]ênloAQ 
^,p 

9l losuol ruop lsa I : xnall sêp ollnSlxa,lêrlnp
e.rl .rnod rolnol ol suep sQntralê (aredsa) a8elo rd ap

stsêl sêp ollnrqlLp ap 9p un rêrollQulE,p luôL^uol l s ol
-atnol )nos êl suep rassr a as luê^nad , g lESo no ]na.l
-9JUr t reqea êp xneassrE^ sal sêluelQlnbu! luos sênbll
-ELU ll SUorlrpUOl Sêl puenb Jnes 'êlla^no luaLUole.louoS
assteL E auoz el ap alqesuodsâr slqBneu8n,p adlnbo,l
sreur 'arlros ê.rlne.l ênlloq ad^l aurou.l np êllod êun
ê 1r^ el ap e.rtual apr^ êl rns luEuuop 01ql np allllnolo
êLU.]OU9 êUn JEd AOUU.repuol lsa )nOS np ollluollxa.l

xud op tê glrLrqruodsrp op soleurou sê 8Qr sal uolês 'l
alua^ ua luos sêâenN sêp 9l f eL Jns rêAno]l ]nêd uo,nb
suêLq sêL snol uMol lrod lnol suep sêlreJle sêp alleJ lo
slrorpuê srnêLlraLu sêl luos salueuallE salles sal lê.rop!l
JOI êl '« )nos » ap ulou Al SnOS Snuuol lnq,p]nolnv

sdLLral ap JnanBuol q lueê8ueqr salrêuJu.tol sêl êp
uolternSuuol el tuêLuaLeSoLll so]PA spuEtl)ELU xneêss e

sop tê arnt rnou êp salrqoLu spuels sêp 'sl3t9,p 9t9tJe^
êpue]Ê aun sreLLuosgp aLlranlle l ojpuê,'l uoLlluoJ es sfld
tso,u allê] ênb sel tnot uê 'sdLuêl8uol ua q e 
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.ra^ol np lua^-adnol êLUQls,(s np sOSrJnssardOp strnpuol
sêl s.rê^ uêrtê]tuê,p suSuê s:l[êd êp 1ê s9p]n3ol91 stuel
o seploJp ap uollelnlr!r Pl e srolê]lne lte^.lês I sêllQtu

luêl ap srtd ap a8]et tê sa]tQu-rolr) tdos ênbsa]d êp Suol

lprtuol strnd ne,nbsnf êLu]olateld El êp p]oq np uMol
Ilod ap QrlroLU aun ês]ê e.rl Lal nea^ru np Jolnol al
»nos 3't 'z

lUAp-lA AJID1O ne Arpuê.r êS € S9Uê|XE IUOU-]ê qeqord
:luo]ês slr 'lalns al lros onb lanb'sêlsLd sap re^norl ]nod
c êLUQ]S^S êp stsat sop tuê]uêl fd sêl ls qllleqEL asJo^
êp alt^]ês ne sêllap ap sJnêr^nolêl slê^lp anb su e
')êrêy ]a ernpod sod alduol uo 'sonllqell sal LUred

t.rednld elrnod
sQto^ luaualqeqo]d ta's9p^lêr slaulsnpul saplorp sêp
Jed ernsse :luêLuallarluêssa lso êJr^rês al [lonb ap ] oA

-PS ê qLUAS êU AUUOSTêd S Pllr JrlnUrLLrp Unl 0ê.r8 êp tLlou

np asnêrnbgsqo aureLUnq êun .red êero8lsê eurluel el

sQp êp na[ un 'o.]elulq.p sall
red sêllê s)lou^ur êp slequrol sê aldu-lol uo xnaLl sap

suorlle]lle sêrlne sê ur.red êu dDS p ê11êl suep êLqeu

O]lopu sdLLrêt anlllênb s ndap o.{Q^e,s ellolMe aolêd
'dE ar)looM êun êLles el ap surol sêp un, adnllo )luelap
ap otqel êun ]uêlxêlQlln8o.r luadllllrEd ,{ UMCI llod ap
srnonol s.tnal lau sol xfolua sêp l]ed anbLpoLll cun,nb
auuorlluod ou uos euJ el êilênbel Jnod lleqes êp ê l.lPd
êun q naLl ouuop êo] os anbeql u dsêB op êtuQls^s al

suep lrolu oJ^r ]aqu]ol rnod xnêl!lol suloul êl uê^ou al

êrnoLLrop uossroq el sreL! alqelue^nod? luôLUê.lQllnlllled
tsô ua rna^es el sa8enN sêp olrl e êp ê.llne,l e :lnoq

un,p êuDrod arQdsê êtrtad el red 1uêLxêle39Ll! alllslp
lool e un '«:lq8neu8n,l cp pre lou » al aladde uo,nb al
tsa uoseLU el êp ?lllellgds el luêâle uos lnod ênb e

uê.u uo luêua lêrnleu lf sloll ]uêLualnês .lnod osued
el .r lduar as to tpOJl Inês un rnod êIoq ,( lnêd uO

eulluel êllal luaLuarol nll].led lnol luauuolllêlle
uorlQJlsrp êlnol ua ra:lrPr:l la rêlluolucJ as 1uêlLEqnos lnbl

s.rêrpueqarluol lo slêu u-].» sêl sê)rdo.p êluaA 'sluelâ

ues slrods so .rns sued 'luê8lE,p xnal : sale39ll soll^U
le,p êrqurou êsad d taap la aJlDno êl ' ol el q alural

-lE êuf e[Op ê]uasordor ourOtu êluêlslxo uos ênbslnd
'rêulnJ as sues luauolEJquo8 aululosuol 
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responsabLes du trafic aérien et des douanes chargés de
la zone 124A, de nran ère à pouvoir contrôler lout ce qui
passe par ici. Ainsl, iL peut s'adonner en palx à la contre
bande, et ne s'en prive pas.

Pour ce qui est des opérations de routlfe, Tabarlth en
confie a dlreclion au très cornpétenl Hressk. Ce chel
docker trandosien passe e plus clalr de son ternps à
jouer au sallacc avec des Llgnaughts en pause sur le toit
d'un cofleneur, à proximlté du sas prlnclpal. ll se fera un
plalsir d arranger un lransport illégal ou clandestln pour
qulconque sait lui graisser la patte, mais ll ne trahira pas
facllernent Tabarjth Pour le faire agir contre es nlêrets
de son maître, i faudra tripLer La rnise et recourir ellica
cement à une compétence sociale. Le Trandosien entre
tient également des re atlons avec es dea ers d'épices
iLlégales de a Cité des Nuages.

La zone d'accostage I 24A est const tuée d une grande
p ateforme externe couplée à un espace fermé tout aussi
vaste. E le mesure 100 mètres de lofg et 50 mètres de
arge, pour ufe hauteur d'environ 20 mèlres, Son pla-
fond débordant d'ai leurs sur les niveaux 123 et 1)2.
Un poste de contrôle muni d'une baie vitrée domine L'en

semb e de la zone. On y accède depuis le niveau 122 ou
par un ascenseur qui Le re je à la pjste. Deux énorrnes
porles sur rails ouvrent sur des espaces prêvus pour le
déchargement des marchand ses et eur stockage, ser
vlces proposés pour une sornme modlque. Lune de ces
enceintes renlerrne divers produits illégaux appartenant
à làbarith. Lautre est vide. dans Iattente de livraisons.
Deux sas, l'un à l'arrlère et 'autre suT e côté du ocaL.
donneft dlrectement sur Port Town.

Réussir un test de Système D Moyen Ç ) permet
d'apprendre que la zone d'accostage l24A est partjcu-
ièrement louche. fendroil peut servlr de point de dC
part pour a lu te des PJ après le voL du joyau. Arls Shen
connart bief le lieu, vers Lequel elLe aigui lera es person
nages s'lls s'a lienl avec elle (cf. page 921.

I'. LÉ, DAME YARITH
Camme 1e Yorith Bespin, )e Dame Yoith lient son nom de
l'épouse orlgina re d'Aldérafde de feu le se gneur Figg.
Et comme le célèbre établisserrenl, i s'aglt... pLus ou
rnoins d'un hôtel. Dans le prem et tout n'est que gran
deur et eLêgance, avec des vues imprenables sur le pano
rarna de Bespir.r. Le second se révèLe sordide et étriqué,
et dépourvu de a moindre fenêtre.

Le Dome Yarith occupe une parlie des niveaux 136 à
139, non oln du SoLrk. À 'entrêe cle a coursive qui mène
jusque dans son salon, iL arbore une enselgne peinte à
a maln et craquelêe par les années. Létab issernent se
situant dans Port Town, ll ne présente aucune devan-
lure, mals on note un effort de préseftatlon en ce qui
concerne l'intêrieur : Le sol mêlal lque est recouverl de
vleux tapls rapportés d'une douzaine de mondes d fle
rents et des meubles d'occasion surchargés s'entassent
contre es firurs, éclairés par une Lumière blalarde qui se
voudrait chaLeureuse.

La proprlétalre est une veuve ugnaught âgêe nommée
Bozzl. El e passe ie plus clair de son temps à somnoLer
dans le salon, dans un fauteuil aux proportions humaines,
pendant que son persofnel de droTdes assure le travail.

La c ieflèle des lieux est essefliel ement composée de
gens aux rnoyens modestes qui ont quelque chose à ca
cher. lci, on ne pose pas de questlons et tout se paie en
espèces. Les droides solrt quanl à eux d'une discrêlion
exempla re concernanl les cL ents.

Outre ce respect de la vie privée, le Dame Yorith pté-
sente un aulre avaftage I le prix de ses prestatlons. On
peut y obteflr une chambre relativement confortab e

lquoique lort pette) pour 30 crédits par nuil. Le cou
vert est compris, mais la conception ugnaught des repas
semble se lirn ler à une purée protéinée à base d'aLgues,
seryie au petit déjeuner, au déleuner et au dlner. N/a
gré ce dêsagrémenl, l'établissement a bonne réputatjon
pour les petites bourses de la Cllé des Nuages n'a rien
d'extraordlnaire, mais ll est bon marché, silr et respecte
ses cl ents.

Les PJ re ie découvrirolrl peul être pas, a molns de
ioger eux mernes au Dome Yorith, ma s Elaiza s'est éta
lllie ic pour son séjour. Bozzi s'est prise de sympathie
pour cetle autre ( vieil e tirnbrée,, à qul e ie accorde une
remise substantlele.

LES NIVEAUX
INDUSTRIELS
Ces nrveaux sont consac[és à L'exlracl on du gaz t]banfa
et à son traltement C'est là que l'on trouve les salles de
congélalion carllonique. Diverses tâches essentielles sont
éga emenl assurées ici, comme la producllon énergétique,
le conlrôLe des répulseurs d'altitude, le recyc age de 'eau

et des ordures, le chaufla€e el La cllmatlsation, etc

La Carde Ailée se souc e peu des flveaux ndustrieLs,
en dehors de quelques fsta lations crucia es comme
lê\ êpL qôL e_ Le. d',-lê, opé a o \ d t\ et e.. Àr o
norniques et politiques lmportanls, comme Bespin Nlo-
tors. La paix est mainlenue par es Ugnaughts, qui sont
connus pour dispenser une prompte lLlstice sans s'em
barrasser d'un que conque procès.

10. LEs SPEEDERS
DE GREI( L'1NTÈGRE

« Les meilleurs speeders de tout Bespin !Vous pauvez
me faire confionce : on m appelle Crcÿ, I lntègre ,, ',/ai à
ce que rêpèlenl Les affiches publicitaires p acardêes lllé
galement dans un rayon d'un kiLornètre autour de 'éta

b issement, avant d êlre régul èrement arrachées par la
Carde A le'oL les eq.r pe" o ê'rlI.riê

Crek 'lntègre possède une jambe gauche et un bras
droit cybernétiques. Chaque fois qu on u demande
comment il a perdu ces membres, i raconte ufe histolre
qui contredll la précêdente . n Les caurses, Ça laisse pas
indenne » « cest le lot des vétérans de la Cuerrc des
Clones ", « Ça date de lépoque aù je chassais le gras gi
bier sur KashUAAk », elc. Cel humaif d'une cinquantalne
d'années et à a calvllle avarcée arllore un ceftain em
bonpolnt. Sa peaLl oLlvâlre esl invarialllement couverte
d Lr e pe li..lo oe s.pLl. AL-a-I qu o,t p,isse er _-ger. s

on I'appelle Crek l'nlègre, c'est slmplement pârce qu'll
se presente comme lel et porLe un badge où figure le
sobriquet dans trois angues.
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LA COMPLAINTE
DU PORT EANTOME
Ge O^ td , o"Ioos t.ot oL g o rpe. le 'ra l,ê dL reu pê,l
Ùinrroou ,e Arrs e A'e1d \-ê1 de dii'erer ê5 I dciereq.

Les personnages peuvent être liês au père ou à ia fille par

Le biais de leurs Ob!igations, à moins qu'ils ne se ancent

spontanément dans cette aventure à cause de leurs

N,4olivatlons (cf. lmpliquer les personnages ioueurs'
page 8). Bien silr, le N,4J peut se servir de cette rencontre

comme d'une tnûoduclion in rnedias res et ainsl précipl-

ter directernent Les PJ dans I'action.

la rencontre débute au Souk, par un rendez-vous
qui tourne mal avec Arls Shen. Cette scêne sert de

prélude à une prlse de contact blen plus tranquille
avec son père, Arend. En réalité' Aris est sulvie de

près par quelques llrutes au servlce de Vorse Tabarith,

sont flrarj, qui Leur a ordonné de La survelller. Les PJ

vont devoir trouver le moyen de la separer de cette

encombrante escorte.

Avant de commencer la rencontre proprement dite, ]e

N4J peut prendre le ternps d êvoquer Le voyage des per-

sonnages vers Bespin et leur oifrlr le temps nécessaire

pour ellectuer quelques emplettes au Souk. Ouand tout
Le monde est prêt à passer aux choses sêrieuses, lisez à

voix haute Le texte sur fond étojlé de La page l, puis ce

qui sult l

On co[-rpte une brrute humaine par PJ, plus le Lulr]l

lien Bhurra. ToLls servenl Vorse Tabarlth el leur mlssiof
cofsisle à sur'\,elller el à llleI Ar s Shen afrn de dÉcouv[lr
où elle va el qLLl elle renconlre S quicofqüe tente de lai
der à se cache[, 'accoste ou sal,t a répulat]orl de Vorse

Tabarjth en pubiic, les mallrats deviennerl vioefls Le

resle clu lemps, iLs se contentenl d'obseryer et de suivre

la jeufe lemme Au début de La rencontre, iLs se slLuent

à portée moyenne d'Aris et à portée coLLtte du po fl de

rendez vous fcl donc d au moins un PJJ.

U NE foNcURRENcE ACHARNÉÈ

LE JOYAU DE YAVIi

BRUTE DE TIIBARITH [RIVALI
Tallarlth emploie plusieurs humalns et humaines de forle
carru[e. ]ls portent un manteau nolr el des lunettes teln-

lêes pour intimider les badauds.

Compétences: Coercition l, Dlslance (armes lêgères) 1,

Pugilat I

Tâlents : aucLln
Capacités : au. rr e

Équipement: pistolet blaster (Distance Iarmes légèresl ;

dégâis 6 ;critique 5 ; portée moyenne; Réglage étour

disiantl, coup de-poing [Pugilat;dégâts 4 ; critique 4 ;

portée au contact i Désorlentalion 31, Long manteau

[+ 1 enca]ssementl, comlink

BHURRÀ ERUTE LUTRILLIENNE IRIVALI
Bhurra llgure parmi les lieulenants de Tabarith Ce n'est

oas oue ie deir er aiL L,.e r es faJLe op n o"l ops caoa( -

tesOULL.'t er,.na,< | lê i rge aSSê/ lO\a pou'Li .Onlie'

la surveillance de son épouse Bhurra est très large

d'épaules et corpulenl pour son espèce, et il arbore une

superbe moustache blanche.

Compétences: Coercition 1, Distance (armes légères) 1

Perceptlon 1, Pugilat 1, Vigilance l
Talents : Aclversité 1 (améliore 1 dê de difficulté de tous

les lests de combat contre Bhurra)
Capacités: Couche de gras (+ I encalssement)
Équipement: pistolet blaster [Distance Iarmes égères] ;

dégâts 6;critique 3 ;portée moyenne I Rêglage étour-
dis;ant), coup'de poing (Pugilat;dégats 4 ;critique 4 ;

portêe au contact ; Désorientation 3)' long rnanleau
(+ I encaissementl, comLlnk

JOUER IA RENCONTRE
Commencez par déterminer l'ordre d'initlative. Les PJ

peuvent recourir à Sang-froid, et leurs adversaires â Vigi-

lance (un jet pour les brutes humaines et un autre p0ur

Bhurral. N,4ême si cette rencontre ne se traduit pas force

ment par un combat, les iftervenants dojvent agir selon

cet ordre. Si ce sont les brutes qui remportent l'initia-
tive, elLes consacrenl simpLement leur tour à poursuivre
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Ou'lls soienl accompagnês d'Arls ou aigull és par les
quelques informations que contjent la puce qu'e le eur a
laissêe, Les PJ sont censés se rendte à l'adresse ndlquée
du nlveau 50. Elle correspofd à l'un des appartements
d'Arend. Ouand les personnages se présentent à la
porte, ce dernler les reço t après avoir vé.fié somrnai
remenl qu'is n'étalent pas sulvis. Si Aris les escorte, son
père la charge de servir à boire à tout le rnonde.

Lappartement est bien aménagé et décoré avec gott,
mais sans originalité. Arend reçoit les PJ dans un salon
qu'éclaire une grande baie vilrée. Cette saL e de sêjour
est sêparée de la cu sine par un bar donl le p ateau
est en bols massif. Un couLoir doffe sur les lollettes et
deux chambres. Si un PJ s'altarde davantage sur l'ap
pa êTer. . oeL' Ê1 .er 11 test de Perception Dif-
ficile Qf ).S e e-ssl iroêqJê'oncl o r'
sembLe pas régulièrement hab,ilé, ce qLli laisse penser
que Shen s'en sert comrne couverture ou qu'll I'a simp e-

ment loué pour cette renconlre.

Une lo s que es PJ sont conlortab ement installés,
Shen leur expose la silualion :

Normalernent, tous Les personrages joueurs devrajent
se manlfester. Satlslait, Shen reprend la paroLe:

Les PJ peuvent aborder les détails du pLan avec Arend
Shen. Voici les questions es plus probables :

. « Ouelle sera notre part ? » Aterd et Aris cornptenl
partager équitablement le prix de la vente, ce qu!

slgnifie qu ll sera divjsé par s x sl le groupe compte
quatre personnages. Le Pantorien estime que la

somnre totale devrail se compter en centaines de
mil iers de crédits.

. « Au est-ce qui rend la pierre si exceptionnelle ? o Le

Joyau de Yavln est une gernrne de Corusca à la taille,
à La puretê et à l'écLat hors pair.

. « Oui sont les enchérisseurs ?, lLs seront au nornllre
de sept r Kaltho le Hutt, Shreya Ordassa, N,4iL N,4ik-

kit Pos Podura, Zekra Fol, Elalza et Vorse Tallar lh.
Arend en sait peu sur leur compte, si ce f'est que
Vorse est L'époux de sa filLe. Les PJ vont devoir s'in-
lormer sur eux pour les man puler [cl. page 54 pour
plus de délaiLs).

. « Comment peut-on s'inmiscer dans la vente ? » Le

rnoyen e pLus « simp e » d'obtenlr une invilalion
conslste à remporter le Crand prix de Bespin, une
course livrée e jour du ga a. Les 30 000 crédits
pJon S a- va 1q ,ê I d 'enl ôea' 1 oi' c l' ê
concurrence acharnée. Si les PJ ne dlsposent pas
de leur propre voiture des nuages, Arend peul

leur en preter une. Pour plus de détails, repor
tez-vous à la page 45.

. « Vers quel compte devans-naus effectuer le
transfert ? » Pour celte opératlon, Arend a ouvert
un comple factice sur un autre monde. Rlen ne per

rnet de le reLier ni à Lui ni au groupe. I confie aux PJ

un datapad contenanl lous les détalls du compte et
de L'ach ern inem ent.

. « Et ]e canbrialoge lui-meme ? » Les PJ vont devoir
mellre au polnt leur propre approche et recon
naltre la zone pour échapper aux gardes et aux me
sures de sécurité du musée. Arend leur fournira un

speeder pour prendre la fuite el venir Le rettouver
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PRÉPARER LE CASSE
llôler la oierre n'a rien d'une ooération alsée. Si es PJ

lUne prc[arent pas soigneusement leur aflaire, iLs s'ex-
posent à de sérieux revers. li leur faut s'occuper de trois
points-clés s'lls veu ent réussir le cambriolage, même sl

la méthode reste A leur dlscrétlon :

1. Définir précisément leur[s] itinéraire(sl d'arrivée et
d'êvasion.

2. ldentifier la sécurité mise en place el 'éva uer.

3. Trouver comment contourner celle sécurité ou se

soustraire â ses moyens de délection.

Les lignes qul suivent prêsenlent les approches les plus
évideftes que les PJ pourralent proposer. Toute idée rai-

sonnable mérlte d'êlre explorée, vo re mise à exécut on.

Les personnages pourraienl ainsl voulolr:

Visiler le musée aux heu[es d'ouverture, puls.^n
dresser ufe carte à partir de leurs observations ou y
rester cachés jusqu'après a lermeture.

Récupêrer les plans du musée d'art Figg et assoc és
pour déterminer les lssues et se famll ariser avec la
configuratlon des lieux.

Se procurer du matérlel spécifique pour e casse,

comme des b asters ionisanls capables de neulrali
ser e système de sécuritê ou les droldes du musée.

Chercher Les fallles dans l'organisation de lvlarus
Crayson, par exemple en trouvanl des rnernbres de
son personnel dont La oyauté lalsserait à désirer

Pour peu que les joueurs se tendent elfeclivement
compte qu'une prêparatlon est fécessaire et commencent
à proposer des idêes, e lVlJ devrail I miler ses suggestions
pour ne pas eur donner 'impresslon qu'il les nère par le

boul du nez. P anlfier le cambrioLage fait partie du p aislr
du ieu après tout ldéalement, l'élaboration du plan de
vrait intervenir en dernière partie d'ufe séance, de ma
nière à tenir lout le monde en halelne iusqu'à La prochaine
et à laisser au N,4.1 Le temps de gérer les ln]prêvus que Les

joueurs n'auront pas manqué d inventer.

Le groupe bénéficie aussi des efcourageTnents et
consells d'Arls Shen, qui dêsire êvidemment que les PJ

parviennent à s emparer de La gemme, et espère donc
qu ils monleront un pLan soLlde. S'ils ne semblent pas

s'engager dans cette voie, il seralt judicieux de la falre
s'inquiéter à ce sujet. ElLe ne manquera pas de grom
rneLer à propos de leur irnprudence et es exhortera â

trouver des idées.

Bien que La Pantorienne puisse apprécier que les pi-
geons embauchês par son père ne solent pas des lu-
mières, puisque les Shen compteft fina ement es trahir,
il n'est pas queslion que le cambriolage se tÉnslorrlle en
déroute. Si les PJ sonl véritablement à courl d'idêes, ie
N,4J peut leur suggérer une ou pLusieurs approches men-
tionnêes p us haut, par l'interrnédiaire d'Aris.

D autres PNJ peuvent indirectemenl pousser Le

groupe à mleux se préparer. En espionnant les employés
de Crayson, iL est possible que les PJ surprennent des
bribes de conversalion concernant la sécurité du ioyau
ou l'état d'esprit des gardes : n J espère presque qu un

voleur vo se pointer ! An auro une banne excuse pour
désintégrer ce salapord I » Des visteurs du musée
peuvent faire remarquer la qualltê du systèrne de sécu-
rité et à 'accueiL, Nallith pourrait demander aux PJ de
ne pas toucher aux ceuvres afin d'êvlter de déc encher
es grllles électromagnéliques

SURVEILLER LE MUsÉE
La vente aux enchères du Joyau de Yavin doit se lenir
lors d'un gaLa au musée d'arl Flgg et associés, une galerie

très huppée du nlveau 22. Lendroit fut l'une des pre'
mières attractions à avolr été commandée par Ecclessls

Figg lors de La construction de la ville, et sa renommée
n a jamais décLiné.

Les P.l peuvent décider de se rendre au rnusée de lour,
ne seralt ce que pour se familiariser avec l'endroit sans

éveil er les soupÇons. Ouel e que soil l'heure de la iour-
née, on y compte ertre tTente et soixante visiteurs. La

p upart sont des humains d'aulres pLanètes de la Bor-
dure Extérieure et quelques tourlsles des l\londes du
Noyau sont parfols présents. lbut le n]onde est e bienve-
nu, mals les personnes à L'al ure parlicu!ièrement ouche
ou armées jusqu'aux dents ne manqueront pas d'atlirer
Ialtention des gardes.

Comme beaucoup d'attractlons de la Cjté des
Nuages, Le musée est cher, tape à I'ceiL, et semble avoir
étê mls sur pleds Lln peu en hâte. Certes, il compte un

cerlaln nombre d'ceuvres qui retiennent L'attention,
mals es critques et connaisseurs ne le couvrent pas

de !ouanges. Beaucoup ui reprochent un indubllable
manque de c asse par rapport aux meiLLeurs musêes
des I\4ondes du Noyau ; et de préférer es exposltions
tapageuses aux collections mieux choisies et plquaft
plus a curioslté. La plupart des vlsiteurs se moquent
bien de ces corsldérations élitlstes et appréclefl a pai
sible dislractlon que leur procure le riusée quelques
heures durant.

VoLrs trouverez un plan du musée page 30. Les des
criptions qui suivefl evoquent l'ambiance des lieux du-
rant les heures d'ouverture. S les P.l se penchenL sur Les

Mesures de sécurité, reporlez vous à la secl on corres
pondante de L'Épisode ll, page 79.

1. ENTRÉE PRINCIPALE

Si Les PJ s'attardent près de L'entrée prlncipale, is notent
qu'elLes sont cqulpêes de lourds llattants blindés qui

viennent bloquer I'accès au publlc à la fin de a journée.
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êosnLu np salQrd sêJlne sêl salnol.rns luêurêllarp
auuop auêle8 êIar ',ILl) ê]L^.ras ap LeroL a uedesr\
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êelule,p sêlnuru xlp luep
uêd tuauêleLu]ou tuêsrnpuor as no O | ) alrruJro

âule) âp lsêl un tuêtrodu.rar 'ôlQ d el luêllrnb slr,nb
êl e,fbsnl 'tsêt np Qtlr]lultp êp op un zarolLSLUE'alllno
arQrupu-r ap lual"rodLuol ês slL.nb srol afbeql 'alrns eLled
tsal nP E zatnole ',sergurel sêp rJqe,l e ê-lllalr ês ap u os

s .rd tuo stL,S O | ) qltnnu êp êlue1t!^ el q gsod
-do uoll?Dslo ap lsal un luênllaljê slr 'suo5dnos sêl
rêllrê^Q lreJnod nb a.rQrueu.r êun,p tuêssLBe fd sal ênb
sroJ ênbeql .rêrsop e lêssre lnad aluelLâL^ es 'slnolrsr^
sêL lê^e Odnlro sQrl lsê uarllrJlnl al oLUuroJ iênlle,p
roldluor ne qlrl eN êp êlue lê,^.,ns el q sêsrLLrnos luos
sallonsr^ sê0uuop sêl ê-rn].rê^no,p sêrnêLl saL luepuâd

trrunr!s ro svtrlfv,
s.rnofnol arlO

lnêd luos ,{ sluêunlop sê la slllSneu8n srnêllfJlsuol
êp êp rn8 aun red sudêr rnq,prnolne 'uMol l]od suep
xneloL sap s olartne lrepgssod LUorul 'lêllê ul aosnLLl

np sueld sap la{ns ne sêluessê.rolu suorleLurolur sêp r?

]êuêur sal lnêd lêJ auêu"r-êl a,p êJquo,l ênb sn d srelu
Josop lsê,u êsL.rda]]uê,1 anb ]a uorl aqoà el turoler luo
Luorul,p s]naruQâu ,p arqLLrou ênb tua,res ( ) ua,{o61
(nefoN np sapuoN) o)uEssleuuof, fo (êrnau9lxf
arnpJog) a)uessleuuoJ êp êJolua no Q a;1re1
(êJâ?d) aluEssleuuo) ep lsêl un tuassrssfgr rnb fd
sêl uo[pJodJo) Luo]ul,p urês nE â31! ap srLU? sal .red

êolueuuol lnj uorllnrlsuol es onb luauuêJdde slr 'êqs

nu np a.rolsLr.l,l q luassêrQlur,s sêâeuuosrêd sêl tS

uorlsanb eL rns lualsLSU
slr,s fd sêp atr^ erêlJoLU ês ll xnar sap olunlgs el a]llêLu
o.rdLLol assrnd nb uau s eurelêlQ^qr êu sreu 'sêosodxê

sêr^næ sal ta agsnlu êl Jns luêrxê.r8QlLe at.rassrp lll lleN
êtQJd]atur,p tras rn 'B€ gl 'êlolotord êp aprorp uou8eo
-r1lol uos saurolpl sâr1ne sal .lnod }seq al 1ê ê!l3uJêleu-
an8upl es enb aslJtleu,r êu ll,nb uarq !êlJed ua atope r

la suo[sodxê sêl au.]aluol Lnb êl uê !êdxa un lsê.1
aêsnu.r np lrênlrE,p tuaÊe,l tsa 'qlrl eN 'uêtllutnl al

aJ et?rJdo]d.rnêL êp sgtQl xne êluaueu
-]êd ua lualsar slr,nb uo l puol e 'soreluêLuolddns sLBt.

sues sQSrJolfe luos alr^rês ap saplorp sal la aluElslsse,p
xneLurue sêl stq8neu8n sê ta stuelua sol lnod ]dês tê
sat npp sêi rnod sl pêJl êznop € tuat^ar tê)ll] ê-l .tlos np
sarnaq xrs ? urleLu np sê]naLl xrp ap lra^no lsa aasnl! al
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sarnpro êp A uos:]ê êsru-ta.l el no olEldEl np auts
nr el 'êlr^ras ap letoj êl Jns sed luepuadal e.tau8 êsual

sal êu etêf (li|) eftoufrO onblleuuoJul,p tsel un

luessrssnoJ uo e?snu al suep lrlqnd ne sal]a^no sêuoz
sap uorlrsodsrp el ap aJQrssorâ aÇp êun êlrel as sutoLU
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lsê êlQ d êt]ê) suortrsodxa satuapgrgrd sap sêJlellLlq
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reste probablement leur mei eure chafce. Les ltureaux
du baron admlnislrateur et es bases de donnÉes de
a tour de a Carde Al -ôe renlerment probab emefl ce
type d nformallons, mals lcs personfages sont assurés
d'éve er les soupçons s'ils y ancent eurs -echerches, à

moins de disposer des bonnes r.ô aL ons ou de compé
tenccs partlcu lères.

tA 6UILDE OES EÀTIssEURS
Le r veau 154 de Poû To\,!n cst occL,pé en grande par
tle par a gullde d Ugnalrghts qui possède le quas mo
fopoe des cofstruclions sur es hablats fotlants de
Bespin. Sl les PJ cherchent les afciens ocaux d lncom
par eurs propres moyens, seu s quelques s gfes peuvent
es guider. Sinon, certains habitarls peuv..nl les algui le[,
après qu'on Leur a posé es bofnes q!eslions. La pLLrpart

des autoclrlones réclameront uf petlt pourboi[e de 20
crédit pour e dérangernent, s is servent de gu de aLlx
personnages

La bâlisSe abrite ufe c nquantalne d'Ugnaughts. Si Le

groupe demande à s'enlretenlr avec quelqu un qui d s'
pose de p ans détai .ôs de a vil e, of le dir ge !e[s Luf
des contremaîtres Xoff x.

XOFF IX, CONTREMAÎTRE
Xoff esl un llgnaught viell lssant el voûté, avec une
longue cr i'rière lrisec et grisonnante. I se moflre parli
cu lèrementgrincheuxet peu conclliant. Les années'ofl
[efdu [ancunler et Ionl conva]ncu que les siens se sonl
aissés abuser par I Exex (a classe di[]gcante) de la Clté
des Nuages. Celte algreur peut jouer cn faveur des PJ

s'i s saleft lexplolter, ou les desservlr s lls comrneltent
un faux pas. D'un côlé, Xoll esl revêche et peu encl ]l à

supporler les ladalses des humalfs. De l'aulre, son am-"f
tume peut Iaveugler et occu ter les nlerl ons man feste
ment crim fe les des PJ.

Xoll ne s exprime pas en basic, ma s i esl accompa
gné de D3 LON4. ur'r drode de prolocoe qu a besoin
d'un bon baln d'hulle Dès le début de enlrevue Xoff
grogne des borborygmes à son droide qul s'eflorce de
estraduire en patitudesdu gef[e ] « Euh . non naitre
voudrcil sovoir en quai il peut vaus èti-e utile » ll dolt êt[e
êvldent pour les PJ que D5 LOf,/ fait sor'r posslble pour
.oo..rtÈ *. l-rd oô. de o.td"ôd,É, .t t.t,t
de cvi ltê. S Iun des personnages comprend La iangue
ugfaughl, se rend compte qLr'une Lraduction pLus l'idèLe

devrall etre êmaiL ée d'insulLes eL de jurons coLorés

Xolf comp-end en revanche très llier Le basic et double
alrtomatiqueroent ses tarils sl 'un des Pl a a mauÿa se

idée de lare Llne remarque désoblgeante à sof en
contre. Repoftez-vous si besoin esl au prolr de 'ouvrler

llgnaughl, page 14, lors de lentrevue.

Pour e conva ncre de leLrr lourfir es plans, les PJ

doivent lnventer ure hlstoire crédlble ou l'amadoLler ef
réusslssant un test de Charme ou de Tromperie op-
posé au Sang-froid de 'llgnaught Oi) Xoff Leur de-
mande 500 crédits, pour couvrir es l[a]s occasiofnés par
i'êlaboral on « d'une cople hdè e aux p ans d'origine. ,

Comrne beaucoup d'Ugnaughts, Xoll n'apprécie pas
les expressions en lraslc du genre « salut I », ce que les

PJ peuvenl afliciper en réussissanl un test de Connais"
sance (xénologie) Moyen (l ). Si les personnages
emploient des termes un peu lrop familiers de ce type,
comme « ouals », ajoutez I aux tests de Charme iflerve
nant pendant cette rencontre.

s'ÉQUtPER
Les personnages joLleurs peuvent vouloir acquérlr du
rnatérie spécialisé pour accroltre Leurs chances de réus
sir Le casse. Les exp osiFs et les armes dotés de l'atlrlbut
Brèche peuvent en eflet s'avérer très utiles pour créer
des ouvertures entre des niveaux dillérents, tandis que
les armes loniques sont ldéales conlle ]es grjl es é ec-
Lriques et les droides de sécurité

ll n est loutelols pas alsê de rnettre la rnain sur ce type
d'arme dans la Cilc des Nuages. Limportatlon de pro-
duts tels que es dêlonateurs thermiques est soumise
à un contrôle lrês strlct, en raison des dommaees qu'ils
pourraient inf iger à la slruclure relativement vulnérable
de a clté floltante. Sl Les PJ ont une chance de trouver
de tels objets, c'est probab ement à Port Town, mais plus
le rnatérie est dangereux, plus il sera dlflrcile à obtenir.

TROUYER UN REVENDEUR
Nombreux sont les contrebandiers et les pjliers de spa
tloport traînant dans les allées et es docks de Port Town
qul peuvent algui ler les PJ. S'il n'esl donc pas bien diffi
cie de trouver un vendeur d'armes au marché nolr, ga

gner sa confrance est une autre affalre

Pour lrouver un levendeur d'armes, ies PJ do]vent
passer par un interrnédiaire de Port Town. Le l\4J peut
recourir au profil de contrebandier (page 395 du llvre
de base de Aux CoNFrNs DE r'Evnrne) ou de l'orphelin de
spatioport (page 599 du même ouvragel. Le groupe doit
réussir un test de Charme, Coercition ou Système D
oifficile Qf ) pour obterlr les bons ref seignements.
Les personnages Contrebandlers ajoulent n à ce lest.
lJn PJ quiaccompagne sa tentalive d'un pot de vin de 50
crédits lait passer la dilficu té à Moyenne (. ). tt est
possible d'approcher ainsl jusqu'à lrois PNJ différents,
mais après lro s échecs, on considêre que es revendeurs
locaux se sonl passê le mol pour éviter tout contact avec
es importuns.

En cas de réussite, en revanche, 'intermédlalre mène
es PJ jusqu'au loca d'un marchand d'armes. L'endroit
est conslammen[ sous la surveil]ance de deux groupes
de sblres composês de trois brutes aquales et d'une
brute barabel (cf. pages 391 et 392 du livre de base de
Aux Corrrrus or r'Euerne). Le revendeur esl accompagné
d'un drolde de protoco e pouI traduire si besoin est. Les
personnages peuvent alors négocler des objels iLlégaux
selon es règles du Chapitre V : Matériel et équipe-
ment du livre de base de Aux CoNFrNs DE r'EMprRE,

LE PERSONNEL
DE GRAYSON
Le personnel de sécurité de Cravson consisle en une
douzaine d hommes et de femmes, répartis en deux
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suep êrpuol ,{,s tnad ll uos^erD € trodd€] uos npua]
)ta\e sQ)de twepla-aQDno re a.rpusJ ês alure lalueS

'rnær uos su€p lna^oldulê uos sed êlJod êu lt 'luoul
êllantlE trnor I tuop lloluot np êlpureld as e sed tLE,u

lr,nb uarg uos^er:) .rnod .tal te^elt êp anb x oql artne,p
e,u Jnêlo uêDUE, : a8eluEql êp êLu.rol aun,p aÊelue^ep
lr8e,s r 'Alrle?"r uê sreur 'aO^rJd apreS ES êp Jêtll êl .ruê^êp
êp lêlueD c sJolp esodord ll .rnalo^ artne un,nb rnêlo^
un]êdeJlle Jnod xnêru..r êp uêu p 

^,u 
lr : êlue^ ns eL I elQ

uorxêL]9r eS sêp.re3 sês e^old?p uos^erl tnq ne tuê eul
not osredu.rol UoS lê alêC al anb sJolv trEuat.redde rn

alla,nb ra 9^9r rnl ap Op]eA uê q ]sê,s uos^eJJ'tuelsn]o]
Jns s.rolP 'êJrard elra o ? lielsrsuol nb uo ssrLu el ouuol
e n lr pueno otunrgs êp êurQts^s uos .ra^no.rdg Jnod al
uec ep salrtuas sêl gnol e uos^Pr3 snler\ 'aur8uo,l v

tê8uep ne sêpJeâ sal luauê rlnuL êsodxa elêl
'lalac al uolês erêrd el êp olunlQs El auJaluol rnb êl ua
slêsuol sas ar^rns êp luêuJênb.to8olel êsnlêl uos^etD
rel Lna^oldLUa uos ap salQ ueu.r Sê sUroU-l Uê sutou.l ap
atroddns latuEf gurLUral?p tê tê]]Srp ê r8e alêC un,p
lr8e,s ll orC latuEC aLLrLLrou as êd nbQ,p laql ê]tne,l

OUO IfINUD

êrluoluôr El

ap slsêl s]ne snol c I sJole
luassrqns sêprets sal êsse)
np sJol no prel sn d êsLo]l
sal êdnorâ êl rs gllalJe Eras
sêPleB sêP l?JoLu al srelu 'lerp
-gLLUrl lAIê,p Sed lualou êu Slr

'tuêIodu.ra.l s r.S

(t)f) ng
âp plorJ-âuEs
al aJtuor âUâd
-uro{ sp gsoddo
lsal un lualual
slL aro^ êllêl .r ns

tua8e8uê,s fd sê rS

sapre8 sap Qtne^ol
el snld nad un raluBl
-uê.p ua^ou.r tuêllêlxê
un lsa sa.lreuoLreLu
sas ra,{sd lnod a.râu d
no Qtuê8.resgp dolt tsê
uos^eJD ênb JêrgÊ8ns

() atlreJ alreduoll
ap lsol un luêss ssn?l
lê « rêr^rl as » e s.tatLUê1d

sê luos sêBeuuos]êd sal
ts sao es salopraue sanb anb
la8eJJed ap arlure uol .tassrel
as C J.rnE.rêssnod êp sed elênbueLu au oltutole4uol el
a.tqLl .rê l..renb ua no alrerlê.r el C Olr.tnl?s ap lêuuostad
np rnod Jêssed êJ eJ ês tuaurale8o tuê^nod fd sal

uos^EJg al êp luêulal..rod
LUol al snld at.roddns au 'adrnllQ,p laqr artnp, lêlueC

ênb la luEJgdsexê lsê lna^oldLUê uos onb 'salnêuQ-Llue
sirsnl êp tJod np,nb tro.rp luo,u sêpre8 sê onb êtnole
'lueJ]aqe a^noJl lr,nb ol s.rnaldn.tstp sJnal Jal]oduê 

^,p sêp]eE xne lrplolur agsnlu al ênb auuol lnêl l 'uotlsanb
el lns talsrsur doJl suES lre^e..rl uos ted sOnBulut luêLuên3

eA êr]]erEd êp lualualuol ês fd sêl rs «.rnale^ êp s-: --
sêp JopJES » rnod e,{o dr!a a.rto,p s.lole êtue^ es ll at: .:
ol snld trel as rofll sQ.rde 'sêOuJrol sênblênll .ted jê. ::
eLue,; no Qf ) et!)!JJ!o aureq) ep lsâl un rê:":-

lua^nad slr ]nênol ap sarualodu-rol sas Jns sro e rL,:-
-llal al sll,S rêuBeA ]uass el al slr,rb uortrpuol ? t-r3 '

sndêrluoLuas'nalopolqele ?luou8rofêralfdsal S

a^Qlêr aureqlord es e,fbsnlrêL-llnol as t-rr:
srnd sarnêLj xnêp no oun pua]d nl elêl lleqes ap su ? .-

sanblênb lueuleqluê ua êJpuêlQp ês Jnod 'r, nea -.

'lsa.[ ourse] ne puêJ os I sind 'uos^eJl c lJodde-r L:.
êr el ap lue^e êrJard el ]ap]e8 € sa]nau x p : aluE^lrs :
lsa.rIr€ êp êu lnoJ el []nl e arel fd sap xneDos slsêl x' :
! zatnolel JaUed .rnêL q tust sOLl alQ^?r ês r ta uo )ds' .
es ê lê^? elol 'fpualua uar8 slualor^ luêrluoLLr êsêLr .c
sê ênb suroLU ? sEd lr8Egr êu rnB 'r^rns lsê lr,nb ald[ra]
pueL es 1,5 1fj j a)upl!8!^ es a.rtuotr uollg]]slo êp
§al un tuEssrssnQr Jê rê q ê luêAnad fd sal onb uarq :
'auuosJod ordord es rêSolord rnod rorlnlrlrEd ap uêL lrz
au oluouord luêurêl oq un,p OSLllle êrqLUos nead e :
uorla.roJ puer8 un lsê s xeN rn€ adrfbe,p Jêqr raruê-c

SrxvN utnE

Bl ê8ed
el c tuêrn8u êdrnbo.p slêrtl
sep tê sâpre8 sêp sluord sê-l

'.rauuordsa sal E leuJ unlne
luo.rne,u slr 'sap]e3 sê oU luapr

tuo fd sal anb srol auTl ol
rJflos êp êdnoJ8 ap

. slaqr sêp arlne.l
no un,l êp alrsr^
el sêrnêq xrp sal

satnol tro5ar uos
-,{Pr3 ênb alduol

luêpuê.1 as st 'êluel
' sp e uorlP resqo,p

s rêJPdde sop ? luaJnol
êJ la sluapnJd luaJluolu

as sa8?uuosrod sal rS luêul
aUedde uos ap sê8eled sa

suEp aulerl ênbuolrnb.rasseLll
êp luêssardluê,s sêp.reB sal .rel
'uortg.DSrp Pl êp tnel ll 'uos,{e.rD

snrel lue^rns ua suo leu_r.rolur
sap .rl rênlêr ap alqrssod lsa
r 'aopJeÊ tsê aLULUaÊ el tuop
uo5el ei suep zou el arlêLu ap
luêprop fd sal rS ê^ed el tsa
sêruLUou sas luêrlaJ inb osol-ll
alnês el ta 'anbrqtedrtue tê

lupSoJre rnê,{o dLua un êLULUol llEredde uos^erD : s8ue]
sa suep êprolsrp ôutellal oun au8Qt lt 'sgqt €nb luêu..1
atneq saprpB êp gsodLuol êrte neêq e adnor8 ê)

ernêu9lx: êrnproB
e ap sQUrldDS p tê sê qelnopal snld sal so^ud ÇtltntAS
êp sdrol sap un,l trel uo elol lrtBrodrof rnatrêS np 9t.l
olnv, êp no ê euodLur eQu]-Ie, ap s8uEr sap snssr sêrel
riu..r suaDUp,p snol Juos seJquêur sas srELU'nêd srndap

anb êQLUrol tsê,u êdrfbgl asodal as êrlnE,l anb tuepuad
alrard el Jê lro^rns ap gÊreql lsa un,l xrs êp sêdnol8
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les ombres et ôter sa vjsiète pour quelques dizalnes de
mjnutes {comme tous ceux de son espèce, ll perçoil le

spectre ultravlolet, n'rals les lueurs vives l'aveuglentl. ll

-s. oê- p r\ dê ê q.e B,r. ô' o rle lô'_d'i ô \ .à'l a

e li er exige un test de Discrétion Difficile (O O O).
Comme son collègue, I ne réagit pas s'il senl qu'iL esl sui

vl, rnais les PJ devront alors ajouler I aux tests sociaux
qul Le ciblent.

Si 'un des PJ dispose de La spêc alité Vo eur (ou ass '
rn lê) ou rêussit un test de Système D Difficile Qf )
pour aLler à sa rencontre, le Delel le consjdère comme un

« confrère, et se aisse approcher. LL se met alors à re ater
certalns de ses plus beaux coups, y comprs l'éplsode
où il fallllt voLer l'une des pie[res les plus précieuses de
a galaxie [cf. page 4). I revienl aux PJ d en tirer leurs

conclus ons, car Canle ne mentlonnera pas directernent
le Joyau de Yavrn.

Cantel ne supporte plus que Crayson e lasse chanler.
Si les PJ sont hablles durafl leur entrevue, il peut leur
laire comp[endre qu'iL est possll]le qu'il regarde a lLeurs

quand ils lenleront eur ellractlon, ou même eur donner

quelques astuces de pro. Le groupe peut lui proposer
de Iargenl, rnais I prélère surtout voir Crayson humilié
ou élimlné (iL ne reconnaltra pas la seconde poss llllile
en publcl. Si les PJ exposent eur plan au Delel sans

avoir prls soin de s'en faire ur alLlé au préalallle, i se

montre amusê par eur impudence et es met au défi.
S'i s échouent, ce dont il ne doute pas, il pourra dlsposer
d'eLlx comme bon lui sembLe.

Ouoi qu'l! en soit, il ivre nonchaLamment les lnlorma-
llons sulvantes, ne seralt-ce que pat provocatlon :

ll est agacé que sa demande de gardes supp ê

rnenlalres près du vide-ordures ait essuyé uf re-

lus. C'est de toute évidence par lâ que des voleurs
peuvent surgir.

lL évoqLre Le manque de coopéralion de la Carde
Allée de Bespin.

ll révèle que e syslème de sécurité du musée ne

couvre pas loute a surface du site. Si les PJ l'incitent
à prêclser sans se rnontrer insistants, i énumère ra
pidernent les zones ignorêes par les carnéras: la ré
serve, la remise et la cuisine du tapcafé.

D Moyen Q ). En cas de réussite, lLs savent vers qui

se lorrrner pour en apprendre davantage. ll convient de
.onsr l-.r a Table 'l -t : Résultat des tests de Connais-
sance [Pègre), Informatique ou Système D, page 57.
Lencadré de la page 58 S'extraire de l'impasse contient
des conseiLs pour la poursuite de I'enquete sl La ma chance

aux dés s'acharre contre les ioueurs.

KALTHO LE HUTT
Lénolme Ka]lho est issu de l'un des plus lntluents ka

jidics de l'Espace Hutt. Sa fortune provient essentiel
lemert des grands spatioports et des docks privés

dont ll esl propriétaire sur Nar Shadda, la Lune des
Conlrellandiers. Ces propriétés Iui rapportefit chaque
jour des centaines de mllliers de crêdits par e biais de
taxes et de pols de vln. Tout le monde est tenu de s'y
soumettre, y cornpris Les autres Hutts. Avec e temps,
Kaltho a diversllle ses actlvitês :transport de marchan-
dises lou contrebandel, lndustrie lourde, vente d'arrnes
et commelce des ép ces. N,4algré ses opérations haute
ment ucratlves, Ka lho est connü pour son austérllé.
ll 'p se \aLrre pds ddr l" u\e P ê' ê Les oiop ês

à son statu[, et préfère garder la tête froide poLlr se

concentrer sur I'expansion de I'emplre cr rninel de son
clan. Sa seule faiblesse est un appétit démesuré pour
les rnets rares el insoLites. Ses exigences en a matière
'ont ârnené à exécuter une douzaine de chefs culsiniers

jugés incompétenls.

Pour Kaltho, l'obtentlon du Joyau de Yavln n'est qu une

simpLe opérat on commerciale pour laquelle ll ne ressent
d'aiLleurs aucun lnlêrêt spéclal. Le Hutt compte sur son

réseau de reLallons et son emprise sur le marché no r
pour lirer du joyau un prlx bien supérieur à celui des
enchères de la Cité des Nuages. ne se préserte pas icl

avec 'intention de revenir bredouille, rnais si les enchères

EAIRE CONNAISSANCE
I " mrs-. -.n venle oU Jo . AL de \d, t,t .§ L' ê o' , dstor
L , q '" q" d alL're rrê së e. o o ê r.'ërrsseurs q\L

des hautes sphères et de la pègre gaLactique. N,4arus

Crayson et ses assoclés ont so gneusement averti les mi-
lieux concernés de marlère à ce que L'événemenl s'avère
profitabLe toul en reslant discret. feffort ne s'est pas ré

vêlé aussi efficace qu'ils I'avalent espêré, mals ll a tout de
même attiré de gros bonnets de d verses réglons, coTrme
. E.pd.e r,Lr: e- a Bord .rê F ètielr ê

Chaque enchérisseur a ses propres raisons de s'!nté-
resser à La gemme et a dêlà eu allaire à un ou plusleurs

de ses concurrenls, comme e délaille La sectlon qul suit.
La pègre galactique est un écheveau de re atlons, et les

membres de sa richissime êl le sont blen souvent très
fortement lés.

Pour parvenlr à t rer un prolrt personne de a vente,
es PJ doivent en apprendre un maxlmum sur Les parti-
cipants. Heureusement, une enchère aussi prestgleuse
s'adresse forcément à des lndividus qui ne se déplacent
jamais sans leur suite, Le genre de personnage qui n'a pas

de secrets pour les infornarchands de la Cllê des Nuages.
Les lignes qui suivent décrivent chacun des enchêris
seurs, ses motvatlons et ses relatons, et révèLert les
mellLeures approches pour oblenir ces renseignements.

MENER rENQUÊrE
Les PJ onl beson d'en app-cnd[e e pus poss]be sur
es encha[lsseL]rs s is veuLent es pousseT à lai-c taonler
e prx de vente PoLrt commenceI ils p."uvent cllectuer
des recherches sur l'HooNet ou d aLrlres réseaux inlor
1 qJê dl'Â 0..'l' ê d , L' O OO'ê .O,' d 'd '
du monde du crlme oll lrouver des nlormaleu[s à Pott
To\'\,n. Lefquêle peul débuter en léu5sissafl un test de
Connaissance [Pègre], d'lnformatique ou de Système

-à,NFaoNcTRRENcEA.HARNET.qf,p LE ,oYAl, DE YAvrx
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uêu8eql êl la^e uoL)ln.rlsuol êp le.rluol un Jed s?s
-sêrolur slua l sêp.Jnod.rassed luol ês [d sêl rs sno^ zap
uor un raâuerE,p no l r\ êp Jalled op raldarre l e nod

lo sr^red ê rns xnEalfq sap ap?ssod ue.loq) s ar-rlsnp
-u xnea^ru sê suep uSaN ap au qrnl e êp êrelorJdord
'sêl ueJoL-lJ ap uou np sê]rElJP,p êLULuor.l un lê {êurad e
LLeuuol lr,nb) ernpod sod )al,rMI al []nêd al l,nb ]uetne
êtr^o lL,nbl essepro E^a]qs êtdrlro) uo'r\ êp snuuol
su oLU no snld olD el êp sJnolrsr^ la sluelrqEq sê LLued

JAlUeq) êrel êl ap eressê,u Jals8ueS al ênb lu erl la
qlueqPl asro ap sêuru-roll sap r3d a urnol êrQ8Ê ald9
êun ? eqrfot srpet € ll uortfelord auêl pua.rd lr,nb s.rarl
-.renb sal e.raBueIO sed tsê.u l,nb êl]ed lssne oJto trod
tsê,1 sdJol np apreâ aproJp un,p.rau8edLuorle a.rEJ ês
êp tuapn.rd snld 93n[ âLUOLU 3p ]not e ll uarq tuaura^
-rlelar ê.roluê ]]euuol lr,nb uMof l.rod êp san.r sêl suep
ê lêqê.r ôssoural PS ap ar:lJEd aLrn QSSed e r!))!l l l^l

uorlrsrfble êllêl
êp..Isre d f p]êA rd e eOUru-uelQplsa rlaur^E apns^of
al rnod a.rnassêlord el ap tQ]olur,l êp tua^ na € 1L : lualrl
-êldrx s ênllrldxa,s sê8enN sap Otf el suep êluêsord
es alueSuD a]nldnt aun red lrs npe]] ês e] rsQJ uê rnb
alndsrp el essepro e^ôrL.lS : orLuB êttad ES srolp trEtg
nb êllêl red olêlQp luêLlrLualqr ênb lnl êu uolLqL!e,p
anbuelu uos anb uarq rs sêrlnp,p rns sêlnpl sês lue1,]odêl
uê tê Qr dsur .re un,p êpoLU el C sêpnl leld sorblanb tuel
lrlsrp ua a8ueul al 13uuop lr?s ll arQd uos €,fb uorlluoj

aual top êu l êrnêu9txf arnproE e êp sa^rle.Dnl snld
sal tuau.r tgq np sêsr]da]tuê sêp aun,l êroor.lt ua ê3.rp
uê.r8eLll al s êLlOl ODosse lnlets np ta luaBJe, ap
aroluê êluoJd 1ê 'a.rOd uos êp sa uâedLUol sap slrssnor
e! € olgrâ alualndo,l ta axnl al suep rpuerB e rl)lll llt\
rrvuf or5luv,1'ulxlt tw'llt\t

êlenllol IuêLUalerQuoâ
tuêpuê.r e slo8er sê la sarJo]]ell sêl 'tuê8re,l (9t êEed

lll ]eq ne lros rrEqes êp alqet aun ? ltos'udsat Lllu)À
np s?p xnao sap ou sel ne luê^nos snLd aL a^noJl e uo
Olnder na l un suep sêluele^ êp .ralqo-rd Jnod anb a-rnl
'dnl es ap lalosuol e lê al o la^e rênouêr rnod lLplnp
tsa,l 'au8edLUorlE, EtnrSol a]]êl lS uolte.redqs an8uol
.rnol op asnEl p luêLLrêu el]al : êplo.rp êl anb a e^ol sutolu
luêura qe.rQpsuol êlQ^O.r as 'e^a]LIS ap êtLUe,l 'EUtêl

êJnassêlo.rd el êp êldLUol al .rnod sosnenllntlu DL,nbsnl
sêL.ll.raqlêr sap antlêllê lt t-1o '[ga aâed) sgt]osse ta 33 !
t]e,p aosnu.r nE ra^no.{t êl tnêd uO a.r.lêrd e ap }êlns ne
sallorluêpUUor suo lel!roJUr,p asods p uo,nb aJlute^uol
êl E lueuêA]ed Lra slê.Dês sênb, anb rê 9A9r e rassnod ê

tuêu]alDel 1nêd uo s eLU []uEpualsêpuol tuêLualqe,{o.]l
-u êLlrQLU êJluour as I êssarlleLLr es s.rê^uo s?sodstp
leLu luassrEred fd sê s luessa.lO:lut s?11 tnêlfloltalu
un sed lLel ua,u optorp np agLlrLuer8ord Qtne^ol el

oqlloqlêl ap tuetsrsse êpto.rp
un la oluelua,p arue auf : e^ê.rqS ap ê8e,{o^ ap suouÊEd
LUol sal .rê8oralu,p xnêrLU luêualqeqold ltelêl adnolS
al stêlord sês sed luo]ê Q^Or au fd sêl anb nluLe^uol
luêutnlosqE sed lsa,u lL,s E,(êrqS lupurêluo) uê.l êSplled
êu sod nEÂol al lueronble ua Jêuuorsso]drut,l atQdsa ll
sê^Q19 sêp un,l luêLlrê e8O lsê l tuop a-{nassoJord e êp
xnê.lnouJe lsê '.rnassuoqluo arlnE un elnpod sod ê.rnldnl
aluêloJ Jrêl red êsu-uolduol tsa gl^lDafqo uos sleLu

'aldLuor uos rns êdno.]8 al .rau8rasuêr € Qsodsrp l:. -
tnot tsê r ))lrlA I LA ruêtêrtua,s ê.ltQ-tnad luo^nad fd :.
slafbsal la^e salL{?ss euuol la s L!E sanblanb e ,i : .
sreu'sê8efN sap ?trl El suep puêr as eIêrqs afb s -

êrQ r.Lra.rd E lsa,l arQqluo, êlroduar êllê,fb Jnod s' l
êp uosrEJ .rarJP-{luor el rfod anb êuruê3 el e assêior.. :

êu [\ ênb aopEns-]ad lsê essEpro êluêA e .rnod aQU.i,

QIQ e rnl êllêrluelsqns asrnoq oufl sênbu ]uê )s sull s::
q ersnrol êp êLLlLLlêts e ]ns u eLU el arllêLu e aqllê.
nb ÊlLsra^run uos ap aldu.rol a rnod l lsa eIarLlS

srndap Q -rec:
sreLue[ ]uos as au sl to eLu tgtnld tud ê L [\ ]uê8rp.
neateld un .rns r^rês lros ni lnot ênb npuêlte sed tre^e
nb al a 'atrssnA.r es tinlsuol lre^e alLa tuop arQ ueix
ap xno el ê.rtQ,p rêsnlle,L ]ed tLuU a lê sleu t etuênb9
r,nb xne tos sê l.ral xne.ra]Solu,s.rnod ê.r r?ssêl?u au-
-rol el êp l enbueu êllê luêuê nês uoN uorle ar rna
aLurêl Un a]llêLLr ap ep lep a a la nl E ro-]]Esuo] as ::
uge arQ r.rel ES e êluouar e la,nb rnod elsrsurJr)lIrL\ s pl\
êlQrlês.rnoue,p oJolsrq aun xne or:lua loluê q l nbeu tê
.r!)I A I N e.rtuoluoJ ê lê 'rnol un sê]tsnll snld sêl s.rnê-i
-salord sap un, tu 

^êp 
a la tuop glnlÊl e rêr3Êtur rnoc

'etnrBol sêp êuLBLro.p apuoLU ê 'r rrls eurnb alla,nb tuaLL
ê dLUrs lrES uO xnêugls^Lu uêrq êlsar ErquES êp glrsra,'
run, E êluasord as êu al a,nb lue^e E,(êJr.lS ap QSSpd al

runsssrroud \fl
'vssvqào v ruHs

'orLUouo.rlseS êlueu
uolo uos auuotrur lr r-1o [11 ê3?d p) suoplag stoJJ sap

seursrnl xne êLlluplq alrel nJar E pop,pN so8 rê^Jêsqo
Osuar lsê lr,nll alueêBO e,p la uoLtorlsrp ap salSQJ sêi
rorlqno êrel rnl .rnod ênuatê.r sues lêIeU êl êp tê tuau
u.repuoqe JêIopros ai ap sJnallrE.p tulns ll êlq€JOdnlOl
rL aueluolEâQLLr un al el uê,p tu od ne atQl e C aQtuoLU

tsâ rnl agr8QlL^ud uortrsod eS eop.EN so8 êp irou np
uelol]O un oulle) ap xnênb êrlJÉLU êl sJêA rêuJnol ês

tua^nêd sL 'êllrnbue.rl )lê.ra) rassrel luêrQrO]d fd sal rS

(6t a7ed p) ruap1a-a4rno np Ont qeq
un lsa )a]êy ronb êlrodlu.u lêAp sed anopeLuE,l êu uo
s eLU a.Ip duraxa Qlne^ol êun,p sed lsa,u sêu..rud êp.rnês
seqt eJ osfallêLuo]d alqD aun rns sluêL!au8rasuar êp
no slLpQ.D sanb anll ap êSueLllo ua ê]LLeLU uos.rns.rêLUUd
xa,s q ra8ernolua, ta sê8enN sêp Otrl eL ap sêtrs s-rê^lp

suep rêsro..D o lnad uO al rA uê ê^noJl ês llnH al ênb s p
uEl sauotqlotnp sap l ldsa, suep oqlle)] êp êIdura, ap

êlure]] pl ralltsu,p QâreL.ll QtQ e I 'lalll uê 
^lau 

au.ruol
1.1ês ê la.lê) OL!Luou u eLunq sau-rud ap rnêssEqr un

apnllle apue.r8 snld aun,P
tuê lllouoq stuetsrsse sêqlord sn d sêS fd sêL lê^e
rêlieJl ap glrêqrl el no sdural al luo snpr^ pur sal êp
nêd auuosrêd neassLeA uos luêpreB rnlt xnal la sluêul
-aleldOp sê]puroLu sas suep luêArns êl rnb xnar êrluê
UedO-{ lsa êuuos.]ad el sê qeldLuol s]nê au sês êp
êdno.rl alrlad êun,p lo srfasnue xnêrqLuou êp sêuuêOl
roLLreS salfrq sap lê ol)ru olrlQ,p s.lau]onâ sop luêLu
-u-relou 'selQdsa sês.rêArp êp sdrol Ilp sêprpB êp êu ez
'nop êun,p êsods p ll trqelE têl ap InH un,p a-rpua]]e,l
lnad uo alr.rLLrol ureLlr ap sêruLuoq,p la srnal^ras êp
alLns alueuuorsserdLUr êun,p ?u8edurolle lsa oqlLE,

sêIeJJp sa..rlne,p sJê^ eJau"]l]o1 as lr 'lgo]d uos
luêLUêsnêuÊs arnpol êp.]êleuêLr ap .lu od ne luôluoul
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POs PODURA,
LE TROISIÈME IARRON

Pos Podura figure assurément parmi les personnes les
plus dêcalées du gala. Ce jeune Twi'lek est parvenu à se

Faire admettre à l'événement mondain cornme enchér s-

seur grâce à un savant méLange de chance, d imposture
et d'accréditations sulltlisées aux échelons supérieurs
de L'entreprlse au seln de laquelle ll travail e. La masca
rade est bien fragile et dépend encore de la coordina-
tlon d'un certain nombre de supercheries. Pos est lllen
conscienl de cette précarité, d'autant qu'i se sait nca
pable de payer le Joyau de Yavin. N4algré cela, I est dê
terrnjné à aLler jusqu'au bout de la venle, convaincu de
pouvolr éb ouir Shreya Ordassa s'I remporte la superbe
gemme. Pos était boursier à L'unlverslté très fermée de
Sanbra où enseignail Shreya. ll éprouvalt pour elLe une

alfeclion non partagée qul n'a lait que grandir depuis,
bien qu'iL ne l'ait jamals exprlrnée. Ouand il apprll qu'elle
participait à la venle de la pierre, il se résolul à trouver le

rnoyen de l'acquêrir pour e le.

Pos Podura n'est guère à sa place dans les quartiers
chlc de La Cité des Nuages I préfère pour l'lnstant ne pas

imposer sa prêsefce à Shreya el évite N4ll l\'likk r, de peur
d'être reconnu comme un sirnple etudlant de Sanbra el
non corTtme un riche homme d'alfa res. En toute circons
d4... PO" e..te oe sÊ Tor"ê, ê se)p i'nê pêJ oo,r

ne pas rlsquer de compromeltre sa couverlure. Ouand
l'angolsse prend le dessus, ll se rend dans les quartiers
ouches pour reprendre courage au comptoir d'ufe can-

tina. ll ne fréquente jamals deux fois Le meme étabLlsse-

rnent, rnals les PJ les p us persêvérants peuvent tenter de
reco er les bribes de son histoire, qu ll laisse derr ère lui
quand il est ivre.

ELAIZA, I.A JEDI EnI EXIL
Pour La pluparl des personnes lmpliquées dans la vente,
Elalza s'avère une vêrllabLe curiosite. Cette humalne
viell lssante ne paralt ni riche, nl puissanle, ni même
lée à des personnes infuentes, conlrairement à ce
qu alfirrnent tous les commissaires chargés d'évaLuer sa

crêance. Les hommes de Crayson parlent sur l'identité
de celte vlei le timbrée : rnembre discrète de quelque
famll e royale, cerveau secret d'un syndlcat du crime ou
simp e inconnue qui a su êconomiser une considérable
somme ? lls sont Loln de la realitê r E aiza est d un genre

blen plus rare et spéclal, puisqu'elle figure parmi les der
niers Jed. Elle se cache de l'Empi[e parrni ]a multitude
groui lante de son rnonde d'orlgine, Nar Shaddaa. Son

sabre laser commence A montret des slgnes d€ fatigue et
nécessite un nouveau crlstal : Le Joyau de Yavin, une fois
retalilé, feralt I arlalre.

Dès qu eLle a entendu parler de la vente aux enchères,
ple i, pro éde ses po./orsde.a lo'ce po-r o'rvd.r (re
les esprits faib es qui servenl Crayson de l'admettre parml
Les enchérlsseurs. Hélas, Elalza n'avait pas réaLisé que la
gemme attlrerait une telle c ientèle, capab e de proposer

bien plus qu'elle. S son p an inltia ne foncllofne pas, elle

est blen décidée à subtlliser la p erre, en ultime recours.

Si Elaiza a survécu jusqu'icl, c'est parce qu'e Le a su res

ter dans I'ombre. Jeune Jedi durant la Cuerre des CLones,

elle s'est rélugiée dans une retra te à L'écart de tout. E Le

y pratlquait la mêditation pour tenter de guérir des hor-
reurs auxquelles elle avail assisté. EI e s'appretalt à faire

son retour lorsque le Chancelier Pa patine se servil des
troupes de la Rêpublique pour anéantir L'Ordre Jedi. Elle

choisit donc de fuir vers sa demeure d'erfance sur Nar
Shaddaa, satellite où ele pouvait dlsparallre parm des
inilljons d'habitants. Sa stratêgle fondée sur a discrêtion
montre toutefois ses limltes à Iapproche de la vente. Ori-
gjnaire de la Lure des Contrebandiers, elLe connalt b en La

répulation de KaLtho et prend so n de l'êviter, mais le Hult
est inlriguê par celte llystérieuse viei le temme issue de
son domalne. Dans les lours qui précèdent Le gala, E alza

éprouve un funeste pressentiment concernanl une autre
femme, celle qui se fait appeler Zekra tol. La Force lui jn

dlque un danger. La façon dont Elaiza agit vis à vis de la
prémonitjon dépend dè la façon dont elle appréhende les
risques encourus, mais il n'est pas question qu'eLle côtoie
u1e ^ ena(e O uS orgtenps que nâ'e.sd re

t-
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Si les PJ cherchent à se renseigner sur e le, lls seront
probablement déeus. Avant la vente, elle êlait par
faitement ifconnue de lous, y compris des mei leurs
infomarchands. Ses orlgjnes et ses molvations restent
une énlgme. N4als les dehors de vlellle excentrlque qu'elle
a adoptés pour l'occasion ne passent pas inaperçus el
certains autochtones observateurs sorl prêls à s épan
cher sur ses allées el venues en échange de que ques
crédits ou d'une autre faveur.

VORSETABARITH,
LE MAGNAT DES CASINOS

Humaln natil de a Cité des Nuages, cet enchér sseur est
un acteur majeur du m leu de la pègre de a ville. Vors..
Tabarilh dlrige la plupart des opêratiors de détourne-
ment de londs et d'exlors on ocales. ll exploiLe une par
lie des casinos el des centres de oisirs de a clté comme
façade pour ses activités et ef force blen plus à payer
pour sa protection. Sl sor synd cal du crime est relallve
rnenl modeste â 'echele galactique, il demeure e plus
pulssant de Besplf.

Vorse a gravi les écheLons par le bjais de plusieurs
meurtres impitoyables, et e miLieu craint toujours ses
accès de colère. Hé as pour lul, iL a récemmenl perdu
le respect que lui portaienl ses plus mportants lieute-
nants, car il passe rnojns de temps à veiler â ses alla res
qu'll n'en consacre à boire ou A arpenter a viL e avec Arls
Shen, son épouse. C'est cette dernlère qui I'a convalncu
d'acheler le Joyau de Yav n, et il ne se doute pas un seul
lnstant que le père dArls projette de voler la pierre et de
récupérer les crédits de la vente.

Bien qu'il soit ivre en permanefce ou presque, Vorse
est resté assez lucide pour remarquer a vlsite de KaLtho.

ll a assigné ses me lleurs hommes à La filature du Hult
et de sa suite, craignant une tentative de renversement.
ll dispose par ailleurs de séquences holographiques qui
pourraienl lul permeltre de falre chanter N,4il l\4ikkir, si a

sLrLo'r<o'n1 dlror dPbieedAr doêl Pqor nÀPSpd5sôe\
ne l'empêchalent pas d estimer l'lntérêt réel de ces enre-
gistrements pour le rnon'renl.

est très faci e de se rense gner sur Vorse Tabarith, a

popu atiof loca e le connalt comme propriétalre de nom-
breux étab issements et e rnonde du crime le compte
parmi ses barofs. Pour découvrir ses secrets, néafmoins,
i faut s'inlormer auprès de ses aquals ou d'Aris Shen.

ll n est pas aussi comp lqué qu'on pourrait e cralndre
de lrouver des subordonnés peu loyaux au se n du syndi
cal Tabarlth, du molns pas autant qu'à L'époqLre où Vorse
buvait moins et inspira I chez ses hornmes un respect
melé de terreur. Ouelques taupes se feront désormais
une joie de ever un pan du voile à la mesure des cré
d ts offerls. Le pLus haut pLacé de ces renégats poten
tiels esl un comptable Twi'lek nommé Faa'i Lelhax. ce
dernier projetle de passer a 'ennemi, au sein du kalidic
de Kaltho. Si es PJ 'asslstent dans sa déserlon ou Le

persuadent qu'i s peuvent I'alder, I fe sera pas avare de
dêlai s concernant Les affaires de Vorse. On peut le croi
ser au Souk, notammefl devarL les l\lerveilles dAilleuÆ
de Hobl Rann (cf page l9), où il a I'habltude de mener
ses alfaires.

Les PJ qui rechigfenl à s'impllquer dans les luttes in

testines du syndicat Talrarith peuvent toujourS se lour
ner vers l'êpouse de Vorse. Arls est toLlt à fait dlsposée
à Les aider dès lors qu'il s'aglt de jouer un sale tour à

son mari nd gne. Arend Shen a en outre promis une parl
des profits du vol a sa fille afin qu'e le puisse quitter la
Cilé des Nuages, un leu pour lequel elLe a perdu loutes
ses illuslons. Les Shen ne pefseft pas que Vorse pulsse
lerpole la \ê'rle. T a'< is sa\ê11 q re cd p.l|r. pdlro'r
ne pourra que falre monter es enchères.

rT ZEKRA FOL 
'', 

A6ENT SECRET
Les agents de Crayson n'onl pas vér lrê les rélérences
de certans enchérisseurs autant qu'lls 'auraenl dû,
mals leur p us grosse erreur fut de survoler le dossi,"r
de l'hurnaire qul se présente sous le nom de Zekra Fo.
Ses papiers paraissaient irrêprochables, d'autant que le
consort um minier qu'e le dit représenter serait assuré
,11e-r: p'et a deooLrse t'e oei esorrPpor L-epê.e
d'expos I on du calibre du Joyau de Yavin. Le prob ème
est que ses documents el le groupe au nom duqueL e e

I

I
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S'EXTRAIRE OE UIMPÀ5SE

Qi -. PI r ô od \ ô.r,'têTt oa. I .e(Le, I d 5cz ci'i-tor
9r;t orq J\ec'\\ .ne-tooôJ dorarl ^.. p ,s lar lp
IVJ ne doil pas lalsser cetle situation les bloquer dâns
leur enquête. li existe plusieurs moÿens d'y remédier
Une solution simple consiste à farre interyenlr un inio
marchafd sLrsceptible de vendr." les renseiBnements
recherchés. Un individü aussl inlormê ne se[a certes
pas bon marchô et peut mème imposer une Obl gation
au groupe en contrepartie du travail d'espionnage qu ll
réalise. C'est une manière d'inciter les PJ â compter
d'abord sur leurs propres compêtences avant dc se
'aoa t.ô \ t. Oes prOlê)SrO ,1, rS

Si k gro rp" , a pds lês "lo\{'ns de Je(oLr;r à Ir T

lomarchand ou cralnt de se charger d une nouvele
Ob igal or . i' ês', a lrô(q D'l 'e oo noLp' de< rFl .

salutaires. Des Pl qui dépensenl des points de Des-
tif du côté iuinlneux peuvent lalre appel à de vieilLes
connaissances ou aulres personnaltés capallles de
débloquer la sltuatlon. Normalement, un seul point dc
Destin suffit à révéler des dêtalls sur l'LIn des enchéris-
seurs ou à dévoiler que ques pistes qui en concetnenl
plusieurs, juste de qLrol sorllr de l'lmpasse et relancer
l.qq.ê , sL d, , ouroile. bo.e

Si rien de tout cela re semble lonclionner, les PJ peuvent
se tourner vers Aris Celle-cl peul a ors es aigul ler plus
direct-"rnent, rlais i est év deft que sa foi en eurs corn
péterces dCclinera sensibLernent lsans compber que la

tension entrelenue jusque'lâ relomberaJ. Cette option
n'est à envisager qu'en dernier ressorl.

I
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ê.rpro.rê ua]d êp pueql
reuo:lur un,p sar^ras sap raDuguÇq rnod aluElrodLul

zêsse uorle8rlqo êun auuard lr,nb no suorlsanb sas suep
srotêr tuêruêJQ In) 1led êrluou.r ês l ,nb lreJpnel l 'alrllel
lsê LUnrlrosuol ê ênb auua.rdruol lr,nb no êrLdL!f,l lêAe
suar sJnêl êr^nol9p êdnor8 al ênb rnod ê91êlu luau
-êlrelred lsa uorlelualunlop rnal la sg[]rol ualq luos
sll saluê]od srna]ladsoJd lê sluêrll xne sanbr.rQuQB

sluaLuêu8rêsua] sêIne la lse dtsLLtu ua sa.lnLllorq sap
tuênBrpord sLl auuoldsa,L luau8edLUolle sa]]ne,p ta'uoll
eJodo, ru^nol rnod sê8enN sap Otl ej g sgu8rsse glo

luo')lêl ap sarpro sal snos lsB np sluê8e sêp Qtrleol ua
'LUnrl.rosuol êl êp slueluaso.rda.r sêIne s.rnêrsnld ne^oN
np sepuoli\ sap sa?snuj sêp sau8rp uorl sodxê,p salQrd
xne .rossêrolur,s .rnod anuuo, êsrJdarluê aun 'arnauol
xl êrnproB El êp êrQUr\ uorteroldxf,p uoqEJodrol
el lêAe suarl sas luêLLrêprde.r luê.t^nolQp slr 'loJ pJ)êz
rê adde l el as rnb aLULuaJ e rns }uêlonlruê Td sêl rS

s0unlrol s.rnossL9qlua sarlne sa
rns sallretop srarssop sap tuauê e39lualtop alll anuuol
uêlq lsê QtLlolol P luop 'aul.ll np .lnêu3las ê rassroJl
sed êu êp luêr^Uol lr,nb srnê re,p lres aLf surêssap sês

lrP^ras elêl puenb xne^u sês rns lsB ê Çu8rêsuêJ lue^e
Jêrurêp ar 'uortetrdê] êp unH al oqÏey Lleuuor all
'êSeuuordsa,p neêsQr ur,p êtqutêuj un ello, lnêd lnês
êLULllol êoU-rOJUi UêLq lUêLUêlqe^O.DU lSê )lêl erSJtt

rn ê.lluol sa^na.rd êp luaLULUPSulns Q nurnlle e.rne
êllê,nb sioJ êun uos,{e.rD JaurLurJlur xnê Lu rnod raluoLLl
xud uos r oA uê q lle-rau-re sreLu {LeuodLuriosêJl ne luou-r
ê ênluo^? relnolE,l lnod lsa,u êl rs) êuuê3 e ap alua^

El rPd aêssêJOlur lueLualleJrp sed lsa,u e l! o-fdLLr!,l red
glQrluol êledsa, êp sJorl sfrEt\ êp apueqarluol êp sol

^rlle 
sal rns ral,nbua Jnod êltllel ?:ltluopt auf lutod

ne sru e ala'ql ap lrl-rPd v uosler3 ap suiêssap sal
lueulaluol sêl pu sapQalgp eêlla )êl Ersrf Lrlou ErA

uos êc êle]gdLUl ol rnlos e êp nea.{n8 np têrras tuê8e
un lsa aüLLraJ allal :sêrrl]êAnol sap anb luos au lrSe
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PREPARER LE PIRATAGE
G'i1l rtrer d. gd d ooJ' ) r' ' L-' .Êl les enche'sseJrs -e
lrsÊr- à e ) lêr PJ -e \ot pa5 êt I ê'Ltl" de de-O-r
ner les recettes générées par la vente. S'ils parviennent
à pirater la banque, en revanche, les fonds correspon
dant à 'efchère gagnante pourront être créd tés sur e
cornpte de eur choix. Dans e cas contraire, d sons qu'un
casse à mortlé réussi vaut mieux qu'un casse complèle
1e1t "<rte . n-asLea1er or lilL. pd5 'r o r 5 .1ê ol
casion rnanqUée.

PROSPECTIONS
Tout slicer qul se respecte sait qu'une opération ne peul
réussir que sl e ie esl bien préparée. Si nécessaire, Le NilJ

doit llien rappeler aux joueurs que plus i s règlent de dé
tails à l'avance, rnoins les dernières êtapes du vol leur
donneront de fil à retordre. Les preparal ls les p us im-
porlants sont a créatlon d'une broche correctement ca
librée, l'évaluation des protections informatiques de la
banque el les mesures pour surmonter La possible obs
tructiof de Lobot. le célèbre administrateur réseau de la
Cité des Nuages.

TABLE 1-Z : M0tIIFICATEIJRS
ASSoCTÉ5 À t-A ERotHE

Ë

1A BROCHE
Un slicer prévoyant ne se lance amais sans une bonne
broche ê ectronique. Ces ustensjles à utlllsat on unique
exécutent des fonctions auton'talisêes, comme bom
barder un réseau de donnêes lncohérentes pour mas,
quer les opérations de piratage. lLs sonl conÇus pour
griller après usage afin d'empêcher les administrateurs
du réseau de remonter jusqu'A la source de 'attaque.
Chaque broche est dédiêe à une tâche spêcifique et
soigneusement calibrée pour un rêseau donné. Les
meilleurs slicers sont capables d'ajuster leurs broches
en fonction du champ électromagnétique d'une planète
ou des spéclficltés Loca es du trafic con'r susceptib es de
moduler le signal.

Si les PJ comptent labriquer leur propre broche, i Leur
faudra du temps et du matérie en p us de leurs compé,
tences en programrnation. Pour ce qui est du matérlel, les
choses restent simples: il sullil de récupérer les pièces
sur des datapads et autres apparejls éLectroniques,

pour 'équivalent de 300 crédits. On peut trouver tout
ceLa à moitié prlx chez un revefdeur spêcialisê, à condi
tion de prendre e temps nécessalre pour dénicher une
te le boutlque.

La labrlcalon de a broche requierl au moins dix
heures, sauls l'on se consacre à la tâche comme un for
cené. ljn personnage qui veut gagner du lemps et n'y
passer que quelques heures doit ajouter I au test d'ln-
lormatique demandé pour la labricatlon de L'outiL. Le PJ

qul se charge de la programmation doit rêussir un test
d'lnformatique Difticile ( | ), à moins de confier
le travai à un slicer professonne (cl. l'encadre Un ex-
pert à la rescousse page suivantel. I suffrt ensuite de
consu ter a Table I -2 : Modificateurs associés à la
broche pour savo r comment e le fonctionnera ors de a
tentative de piratage.

L,ÉCHANTILLON
DE CRYPTAGE
Tous les vauriens el crlmineLs de la galaxie savent que
conna.itre l'adversalre est crucla en cas de conllit. mals
b en moins nombreux sont ceux qui vonl coLlecter Les

renselgnemenls eux memes. Non seulement les bons sLi

cers gardent cette maxime à 'espr t, mais ils s'attachent
aussi à prendre en cornpte tous les ollstacles qu'ls sont
suscepl ll es de rencontrer ; leurs rivaux professionnels
eL es agents de sêcurité spécia isés dans les réseaux
occupent d'ail eurs le haut de La liste. ll ne faut cepen-
dd pd' 1o,]<-e. -F le "y Àn . I mÀ1 ê qu d 'r'rP

d'un cryptage adaplê, conslilue souvenl un ennemi re
doutable. Face à un te adversa re. Le slicer a besoin d'in'
formalions, ou d'accéder au genre de cryptage auque
i pense avoir affalre. Ains, i peut metlre au po nl des
contremesures, ou carrément le craquer.

La Bafque centrale de la Clê des Nuages, chargée
de la geslion de a vente, bénéficle de la proteclon du
réseau gouvernemental de la v lLe. Son cryptage est e
meil eur que Bespin pu sse offrlr, mals préserte que ques
Failes susceptibles d'êlre exp oilêes par les PJ.

Lapproche la plus srnpe conslste à quérir I'aide
dArend, qul dispose des contacts nécessaires ll peut de
mander à sa secrétaire de lournir une carle d'accès pro,
v solre aux PJ afin qu' ls puissent exam ner librement les
délenses du système et récupérer un echantillon du cryp
tage. La secrélalre n'est malheureusement pas corrom
pue comme son palron et n'obternpère pas de gaietê de
cæLrr. Oblenir dArend qu'iL lu demande une carte d'accès
pourrait a pousser à aveTl r les autorités si l'empLoyée se
rend compte de L'usage qui en a êté falt. A minima, e le se
rnontre glaciale envers es PJ quand is lui rendent a carte.

S Les PJ prêfèrent ne pas passer par Arend, ils peuvenl
tenterde se faufilerdans Les ocaux du gouvernementet de
pénétrer directement dans le rêseau. I eur suffit de vislter
un bureau ouvert au pub ic et de laire diversion pendant
que leur siicer extralt un échantillon partiel. Cependant,
I demeure probab e qu'ils préfèrent s'y rendre en dehors
des lreures d'ouverture pour mieux analyser Le système.

UNE coNcURRENcE ACHARNÉE

I.E JOYAI, i'E YAVIX
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Coût RÉsultat

*
Chaque * obt.enu au test d lnformatique
ajoule n dans le cadre d'Lrne lenlative de
piratage bénélic afL de a broche

{j} ou ê Ret rez un I aLr test d lnFo aaatique conrerne
par tJ ou (D dêpenSê.

ri) G)

ouÿ

lln petit défalll dans a conceplion de la
broche rrsque d'entraîner des prolllêmes â
l'utirsat on. Cette broche aioute un I au test
d'lnlormat qLe On ne peul recourir plL-ts d une
fois à cette option
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Discrétion lntimidant OaO) ..o |.Êr r, rmie.
ooLr S e. .l d-"e-r I.a q _ dprnaldê ,n test de Système
D Difficile Oail . oÉ) (e rta;r ê. oe creorr.l-0. o,.
nicher parmi es lonctionnaires du gouvernement un in
formateur qut soit au fait des habitudes cle Lollot. Cette
lro sième optlon ne peut se rêsoudre par un seul test de
compêtence et passe par une enquête poussêe et des
interactlons enlre PJ et pNJ.

S les PJ ne parviennent pas à détermlfer les heLtres c]e
repos de Lobot, is peuvent au moins essayer de clétour_
ner son attention au moyen d'un autre ifcidenl, provo,
qué ou non par eux, comme brico er une fausse urgence
climatique depuis la torr de Kerros [cl. pages t7 ]Bl lt
faut toutefois se souvenir que Lobot est capab e de gé-
rer simultanément plusieurs tâches de rnanière bien plus
efficace qu'un lndivldu non modifié. Une tel e situation
restreint les délenses du réseau, mais ne les afIule pas.

Si les P.l ne dêcouvrent pas un ntoyen d'éviter Lollot,
is peuvent le neulraliser par la lorce. Trouver un moyen
de neutra iser le cyborg constitu.. un clêfi, rnais pourrait
enlraîner 'effondrement de toutes les prolections du ré
seau. Où qu iL se rende, Lobot jouit génêra ement des
services de certains des meilleurs olficiers cle sécurité
de La Cité des Nuages. De plus, quiconque tente de s,en
o'end e â Li os- alss ôt (or.tdele con n e LT- -renace
prioritaire par le baron administrateur Lando Calrisslan
qui ne manque alors pas de s'interroger sur les raisons
de cette agression. Les PJ peuvent efvlsager une altaque
discrète ou laire appel â des hommes cle main. La diffi
culté assoclée aux lests visant à conlourrer a proteclion
rapprochée de Lobot ou à trouver des prolessionnels
susceptibles de l'empêcher d'agir est la meme que cel es
des oplions proposées plus haut

Si rien de tout ce a n est possible, le groupe peut tou-
jours lenter de s'introduire dans e réseau cie la llanque
malgré la surveiilance de Lollot. Les risques sont grands
et les chances de réussite rêduites;ûrais si les pJ aicom-
plissent le casse juste sous e nez du cyborg, ils seront
propulsés au rang de héros par les mliieux crlrninels. Les
conséquences d un lace à face avec Lobot sont exarni
néesà apage69.

PLANIF!ER
UNE TRAHISON
Une lois que les Fonds de a vente ort été piratés, ll clevlent
possible de les translérer vers n'irnporte quel compte choi
si par e slicer D'aileurs, Arend en a créé un facllce, clont
ll a lourni les coordonnees au groupe à celte fif. Certalns
PJ pourraient cependant ne pas attacher ure importance
parllculière au respect de leur cllent et rnonter Leur propre
plan pour se remplir es poches p us que prévu. lls peuvent
aussi envoyer les crédits ai eurs, que ce solI pour s'acquit-ê dL1ê ODlga ot de Dê . po,t se1r. Jnê,ar \ô oJ
pour reff ouer un associé Norma ement. le transfert d-"s
londs iftervienl durant l'opération cle piratage, mais sl ie
groupe a l'intentlon de créditer un autre compte, un miniî ,n dÊ ptÀpa.dt Or Sp.ê\ë'ê leressa,ê.

Sl a trahlson des PJ do t profiter à quelqu'un cl'autre,
qu'l s'agjsse d'ur mécère de a pègre ou de la pellte sceur
rnalade du slicer, i faut bien entendu disposer des lnfor
mations reiallves au compte concerné Le NIJ peul est]mer
qu'lls savenl dêja cornment elfectuer un tel lransfert, ou
qu'iL eur faut envoyer des messages secrets vets un autre
monde pour obtenir 'accès. Une fois que les pJ clisposent
des détails nécessa res, la transmisslon clevient possib e.
l\4ais le groupe pourrait blen avoir du ma à ne pas se faire
retrouver après avoir volê lout cel argent.

Si l'argeft apparalt sur es comptes personnels des pJ
pendant Leur séjour dans la Cilé des Nuages, 'opêration
a peu de chances de passer inaperÇue. Des pJ avisés
devraienl envisager de recourir à la méthode dArend :

ouvrir un comple factice. Cette tactique n'est réanrnolns
pas sans risque. Le groupe doit disposer de clocuments
d'identificatlon contrelaits el procéder au transfert des
londs avant que la banque ou Crayson ne remarque leur
disparition et ne puisse découvrir leur destination.

Pour les faux documents, les pJ peuvenl se tourner
vers diverses organisations crlmine les de a vllle. cjont
ie syfdicat de Vorse Tabarlth Trouver un faussaire fiable
el discret dernande de réussir un test de Système D
Oifficite Ç | ), mais tl fauclra encore le payer. Reali
Ser correctement le travai fécessalreens peuCletemps
gontle con sidéra blemef t la note ; et même dans des
conditions idéales, il faul compter plusjeurs mjl iers de
crédits. Les PJ peuvent rendre un pe|t servlce au laus
saire pour réduire la dépense, mais cela risque de es
pousser à s'exposer, sars parier du temps perdu. plus
simp ernent, les personfages pourralent contracter une
Obllgatjon auprès du faussaire ou cle que qu'un capable
de payer pour eurs faux documents.

Retirer l'argefl du compte factice promet d,elre aussi
complqué que la c[Cat o]'r de celui cl, sauf sl e groupe
passe par un établisserneitl peu regardant sur les tran_
saclions douteuses, comme une filiale du Clan Bancaire
lnlerga act que. La Banqu.. centrale de la Cité des Nuages
devjat-SeIo..ê .r ie o.êo oe gLer.e OL ", e" "rpO-ra lêne-l aorê. e dêto r te.]er. t ,tial, -a i. s e. plon
pris des prêcautions particullères. lôut retrait important
éveile alors lorcémert es soupÇons

I dêd e,, do-c dd ,ip-. e p.oblé.ne.n rea., oê
falr.."s oen À oe, , le. I d., 1old di.t de e- reler .r,

mpte fictif censé accueillir de grosses sommes, et pour
i une transaction de cette irrportance peut se justifier

I
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Charge utile : I
Passâgers : 0
Coût/rareté : 30 000 créditsis
Emplacements disponibles : 2
Armes : Canons blaster lêgers montés à l'avant (portée
proche;arc de tlr: avaft ; dégâls 4 ;crilique 4;Jume é ll
Notes : les véhicules de la Carde Ai êe sont êgèrement
plus bLlndês que les rnodèles c vils. ll faut compler slx
heures pouI ret]rer cette protection supplémentaire en
rêussissant un test de Mécanique Moyen Ç ), ce
qui a l'avanlage de falre passer a vltesse de La voiture
de4à5.

LACONCURRENCE
Normalement, les PJ devralent voulolr en apprendre un
peu plus sur les concurrents engagés dans le Crand prlx
l' sagl "ere o L'le e ger e .lrd -grq,ê po rr ô r\
Nornbre de spéculations el de runreurs circuient sur l'ho
onet, mais les rnédias sont bien cofnus pour leurs éva-
Luallons lnexactes des concurrents et de eurs équlpes
techniques. Un test de Système D Facile [|) permet de
connaltre le meiL eur endroit pour se renseigner sur a

course : la canlina appelée a Retfaite du Pilote de Mo
dule. Aris peut égalemenl alguilLer Les persoflnages vers
ce mêrne établissement si on 'interroge. On y croise di-
vers rnécaniciens el êquipages engagés dans la course
Etant donné que les pilotes prêférês du public lré-
quentent d'autres établissements, les mêdias sont peu
prêsents à la Retraite. Si es personnages joueurs dê
cident de s'y rendre, lisez ou paraphrasez ce qul suit:

Les habitués se retrouvent lci pour bolre et converser,
el ne s'attendent pas forcêment à ce que des étrangers
viennent leur poser des questions lndiscrètes. I n'est
cependant pas sorcler de sympathiser avec certains en
leur offrant à boire, en parlant mécarique, en glissant
quelques cornpL ments ou en faisanl preuve de générosi
tê d'une manière ou d'une autre. La plupart des mêcanos
n'ont pas l'habitude qu'on s'intêresse à leur avis sur e
Crand prix ; au mieux, ils peuvent espérer qu'on les men-
lionne brièvement sur L'ho onet de temps à autre.

Le barman peut conseiller au groupe d'a ler discuter
avec le Vieux Sav ll n'est certes pas le seul à en connallre
un rayon, mais il a I'avantage de l'expérience, comme il
dit. ll ceuvre au sein d'une équipe djfférente à chaque
Crand prix, un vrai rnercenaire des turblnes. Larnadouer
peut s'avërer délicat (test de Charme Difficite Çf ll),
rnais on peut profiter de sa sagesse par l'entrernise de
quelques crêdits ou en lui payant à boire : cinquante
crédits en boisson ou cent crédits en espèces lui dê
ient la langue. ll sait qui seront es particlpants sérieux
à la course ivoir ci-aprèsl et peut livrer quelques secrets
{cl. encadrê Tactiques, rythme et poursuites, page 5l I.

Lendroit regorge de mécanos, rnais a plupart passent
relativemenl inaperÇus. Crek « l'lntègre » sorl tout de

meme du lot et peut éventuel ement aider es PJ à modi-
frer eur voiture des nuages (cl. P't'être que ce coucou
est moche à voir, mais..., page 46 el Les speeders de
Crek l'lntègre, page 20).

LES STORMHAWKS !
L,ÉQUIPE CORPORATIVE

Cetle année, une équipe fait sensation ll s'agit des
grands lavorls, les Slormhawks, sponsorlsés par N4an-

da lVotors, une corporation de la Bordure Exlérieure. lls
ont dépensé bien plus en êquipemenl dernier crl el en
autopromotion que ce que a course peut eur rapporter,
meme er terrninant premiers.

Cerrol Hunn, le pllole, est un Corellier fringant au sourire
dévastateur Les médias L'adorent, à l'inverse de a plupart
des autres pilotes, qu'il n'insuLle jamais directement mais
n'héslte pas à rabaisser subti ernent dans ses nteryiews.
Sa coplote, une femme superbe nommée Chara Tu l, s'ex
prlme peu et toujours de manière pragmatique. Conlrai
rernent à Hunn, elLe ne médit lamais des autres coureurs.
Hunn a beau être uf séducleur invêtérê, on raconte un
peu partoul qu'I serait en couple avec Chara. Certains
évoquent même un mariage secreb. TuLl ne répond jamais
à ces rurneu§, si ce n'est par un sourjre faussement gêné.

GERROL HUNN,
plLoTE coRPoR tTtF [RtvALI

Compétences I Ca rne 2, Charme 4, Piotage (pLanétairel 5
Talents : As de la rnanceuv[e (une fois par rencontre, per
rnel de chojsir un adversaire et d'effecluer un test oppo-
sé de Pilotage lplanétaire ou espacel pour L'empecher
d'attaquer le vêh cule de CerroL pendant 4 roundsl
Capacités I aucune
Equipement : p stolel lllaster léger (Distance larmes lé
gèresl ;dêgâts 5 I crltique 4 i portée moyenne; RégLage
Clourdissantl

CHARA TULL
(o-PrLolE CORPORATTVE [R|VALI

Compétences I Artillerie 1, Calme 5, Charme 5, Pi otage
[p]anêtairel 2
Talents : Expert fonceur (une fois par round, quand
elle pilote un véhicule avec Pilotage IplanClaire], Chara
peut choisir de subir 2 points de stress afin d'accornpllr
n'irnporte quelle action au prix d'une manæuvrel
Capacités : aucune
Equipement : pistoLet b aster êger [Distance [armes lé-
gèresl ;dêgâts 5 ;critique 4; porlêe moyenne; Réglage
étourdissantl

UNE CONCU RRENCE ACHARN ÉE
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quées qu'il fournit pour iustifier son insuccès. La p upart
des spectateurs Le volent comme un boulfon, un soullLe

de êgèreté dans Iambiance tendue de l'avant course.
Rares sont ceux qul ont saisi que toul ce a n'étalt qu'une

mise en scène.

Rayzer est véritalllernenl un pllole de talent, mais sa

machine n'est pas à la hauteur de ses compétences et
la ma!chance semble effectivemerl s'acharner contre lui.

C'est en jouarl ce rôle grotesque et altendrissarl qu'i
paruient à rester sur le devant de la scène et à recevoil-

un mjnimurn de fonds. ll compte bien se dêmarquer de
Ceile ragl" Pr en pO -d'rl P Crdld O

K4 76A, l'artil eur de Rayzer, est un droide de sécurité
modifié qu'il entretient depuis des années. S ll y a bien

une chose qui n'inquiète pas Tarryn, c esl que son droide
tue un autre compélileur: la programmation spécifique
de Solxante-selze l'empêche formel ement de commellre
ce genre de chose.

TITRRYN RAYZER,
PILOTE EXCENTRIQUE IRIVALI

Compétences: Calme2, Ciarne 2, nlormatlque 2,1\4é-

canique 5, Pllotage {planéta re) 4, Système D 2

Talents : Pleins gaz lentreprend une action de Peins
gaz ; ellecluer un test de Pilotage Difficile [l 0 o
pour aLlgmenter de I la vltesse maximale d'un valsseau
pendant 5 rounds)
Capacités : aucune
Équipement: pistolet blaster IDlstance Iarmes ]égèresl ;

déeâts 6 ; cr tlque 3 i portée moyenne i Rég age étour'
dissantl, com ink

K4-75À DROÏDE ARTTLLEUR [RIVALI

Compétences : Arlillerie 5, lnformatique 3, Vigiance 2
Talents: Visée luste I (une fois par round, avant d'effec-
tuer une atlaque a dlstance, le tireur peut exécuter une
manceuvre de Visée juste pour obtenir tous les bén.ôfices
associés au fait de viser et améliorer I dé de son test
pour attaquerl
Capacités i DrordÊ r d o"- beso 1 de 'espire, 'nareer
ou boire, peut survivre dans le vide ou sous l'eau, immu
nisé contre les polsons et Les toxines)
Equipement : pistolel b aster lntégre lDistance larmes
légèresl ; dégâts 6 ; critique 3 ; portée rnoyenne ; Ré-
glage êtourdissantl

UNE coNcURRENcEAcHARNÉE
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AMÉUORATIONs
DEVÉHICULE
ll est possible que les PJ veuil ent améliorer Leur voiture
des nuages âvanl de prendre e départ de a course. lls
peuvent appl quer eux mêmes es modifications ou de
mancler de Iassistance à la Retraite du Pilote de l\'lodule
ou chez Crek Ilntègre. Les options du livre de llase de
Aux Courrr.rs DE L'EMPiRE (page 269 à 27ll sont dispo
nibles, alnsi que Les kits qui sulvent

AMPLIFICATEUR DE MÉMOIRE
Cette amélioration peu courante intègre des syslèmes
redondants aux circuits électroniques d'un alrspeeder,
ce qui permet de pousser le véhicuLe au'delà de ses

limltes habltuelles sans rlsquet une surcharge. La pLu

parl des équlpes trouvent p us slrrpLe de rempLacer les

cornposants efdornmagês d'une course à l'autre, ce
qul permet au pllote de disposer d'une machlre saine
sans en compLiquer lnutilement les syslèmes. Ce kit
ne peut être installê que sur les vehicules de gabarit 2
ou inférleur.

P',T',ÊTfiE qUE tE t0uctlu EsT

MIIIHE À VIIIR, MAIS...

ho ri,,^. 1.,. dpt , e .rtor. i,J "f L | " -È I rl

lll. ',, '.,,,',' "e j. \r ,- pnq.Pr\
plus cou[anles d'uf l]oul à lauLrc de la galaxie, sur-

tout ef lisière des zones civilisees comlne dans la

Cilé d,"s Nuages. Si le groupe ne conlple pas de me
canicien. il dolt laire appc à ure âide exLérieLrre. Un
test de Système D Moyen tQ Q) peut alguilLer les

PJ vers les opllons suivantes:

. Grek l'lntègre : ce pilote à la relraile
peut eff.ôcLuer des réparalions et des
améliorallors, à condrtion d aiouter un
porrrboirc equivalent à 25 0,b du prlx
des kits et rnodificaLlons insta és. S les
P.l sont paryenus à engager N,'l."rl Terll,
Crek n'en croit pas ses oreilles dans un
p.-r ê, t.'' p. PJl,.l . r't'pt.,. . dJ.
prêcieI l'idée, avant de déborder d'en
thoLLSlasm.., au point de proposer de
[éparer ou d'amé ]orer le véhicLrle gra

cieuse[renL son garage se trouvc pat
nri les nlveaux industriels [cl. page 20]

. Pugsly: tet Ugnaughl trÔs peu so(riab e
ne s'exprime Pas cn basic. li commu
n que par l'inlermediaire d'un inter-
prête automatlque porl-Â i) a ceinture.
el qui se conlent.ô daboyer une tra
duction approxlmallve avec un acccnt
à couper au couLeau. I ne semble Pas
Lrès intéressê pa[ ]'argenl, se conÎen-
lanL d'honoraires équivalents à 10 9ô du
prix dLl kit ou de la modlficatlon qu'on
ui demande d'inslalLer
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Système de sécurité avancé : passer cette bartlère

oour accêder au garage demande de réusslr un test
d'lnformatique Difficile $ | f) assorll de I I
Droides de sécurité: une unité cornposée de deux

à quatre drordes [se]on e nombre de PJ qui teftenl
d'entrerl. Reportez vous au p[ofi de la page 412 du

livre de base de Aux CoNFlNs DE L'EMPIRE.

Les PJ sont c."nsês choislr Le type de domrnages qu'lls

comptent inlllger aux engins adverses. lopératlon se tra
duit par des tests d'nlormatique ou de N4écanique et La

dlffrculté dépend de ce que recherchenl Les personnages

en matlère de subtilité. Les rêsultats en cas d échec ou

de réussite sont ndlqués dans la Table 1-3 : Résultats
des tests de sabotage.

ET C,EST PARTI !
I e Lrdao Dr . oe Be.o'T \e oê'oL'ê ; mld. re joLr d.
Lgala lrre 'oi. que rÊs PJ o'lr le ".r 'lê ,o ota r|. dê lê rr-

prÀpa drrls. 'ls oor/e, sP lerdrc a-. lrro rres de B" pi

Vo o \ positio lêcÿLI des o alero''"1ês a reo. êL <

aLl sud clu quartier louristique, elles mêmes reliées à la
\ re p op erê' oite pa "re gr e o^ dlls "ê iê1<

Huit imposantes balises à répulsion marquent le clr-

cuit, qul décrlt grosslèrement un ovale tangent à La cité.

Chaque voiture des nuages qui partjcipe à la course est

équipée d un transpondeur crypté et réglé sur une fré-
quence seu ement connue du grand ma tre de L'épreuve

Les véhicules doivent s'approcher à rnoins de 2 50 mètres

cle chacune des baLises ou « portes » pour que le récep-

leur enregistte son passage et Le vaLjde L est impossible

de « sauler » cles baLlses: le récepteur ne réagit que sl La

précédenle a été va idée

Les plLotes cloivenl voler relativernenl près des ba-

lises s ils veulent avoir la moindre chance de décrocher
je titre. Én thêorie, un pllote qui manque une porte
peut toujours faire demi-lour pour la valider' rra s c'est

une lelle perte de temps qu'iL perdralt alors toutes ses

chances de victolre. La p upart des équ pes abandonnent
après avoir raté une porte et personne n'a jama s contl-
nué la course après en avoir manqué deux. Les person-

nages joueurs vont'ils déroger â la règle ?

MENER LACOURSE
Lépreuve se dlvise en sept tests concurrentiels de Pi-
lotage [planétaire), représentant chacun des tronçons
de la course [voir plus loin). ll est nécessaire d'ajuster La

dlfficutté des lests selon les règles de la sectlon Terrains
et phénomènes stellaires, page 241 du ljvre de base

.l-. Aux CoNFrNs DE L'ÊMptRE pour il uslrer La compLexi-

té de l'opération qul consisle à approcher es ba lses

tout évitant es colLisions avec les autres concurrents

uN E coNcu RRÈNcE acHARNÉE

I.Ê JOYAU DÊ YAVIi

TABLE 1-3 : RÉSULTATS NEs

TESTS IIE SABOTAEE

Chaque tronÇon correspond à un tound de leu struclu
ré, pour lequel le tesl de Pilotage (planélaire) compte

corrme une aclion elfectuée Lors du lour de ieu du pi-

Lote, mais également conrme manæuvre Vo ericonduire
pour ce qui est de détermlner la progression sur le cir-

cull. ll faut considêrer que, quol qu'jls fassent d'autre,
les coureurs ptogressent dans ie sens de La course, sl

lllen que toute rllanceuvre ou action entreprise s.êrt

cet objectlf.

La vitesse de La voiture des nuages détermlne sa po-

sitlon relallve pouT chacun des tronçons PLus la vitesse

est grande, mieux L'engin est positionnê. Ouand plu-

sieurs voitures cies nua€es aflichent la rneme vitesse' on

consiclère qu e es sont à niveau de porlée équivalent,
chaque degré cle clilférence sur le plan de la vjtesse en

tralnant un nlveau de portée de p us. Alnsi, le person

nage joueur qui pilote son Storm lV à une vitesse de 4

se retrouve à portée courte de toutes les voitures des

nuages donl la vitesse est de 4, tandis qu'un véhlcuLe

évoluant à une vitesse de 5 est à portée moyenne du

PJ et qu'un relardataire dont la vitesse ne serait que

de 2 se retrouverait à portée longue de l'airspeeder
du groupe.

Pour départager Les voitures qui progressenl à La rnême

aL ure, on classe simplement les piLotes du groupe en

question selon le nornbre de * oblenus. En cas d'égall-

té, ce sont les {:} qui permettent de les dêpartager' et les

PJ onl I'avantage si l'égalllé persiste. Le pi ote qui mène

dans son niveau de portée bénéficle de n à son prochain

test de Pilota€e [Planétaire).

Un Y obtenu à un test concurrentlel de Pilotage

[planétaire) indique que Le pilote a dépassé La ballse sans

la valider et a dû laire demi-lour pour passer à la portée

rêgLemenlalre. Pour Le tronçon suivant, il est bien présent,

mais subit uf malus cle I au test correspondant

Le pllote ajoute ll à

tous les tests de Pilolage
de la course

Lune dcs caractérlsliqLres
du véhicu e {chojsie Par le

PJ)cst raduite de L

Deux caraclérist ques du
véhlcu!e (cho sles Par le
PJI sont rédujtes de l

I

Bifhculté
du test

Échec Sutcès

Facilê O
La
tentat ve
êchoue

Le pllote ajoute là tolLs

les tests de Pilolage dc la
coLlTSe

Moyen Q) Lalerte se
déc enche

Difticile Oal) Lalerle se
dêclenche

lntimidant

Oôaa)
Lalerte se
dêcLenche

*
*

r_-
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'êluêlrnluol el .lêluelslp Jnod êslnol El

ap luaLUoLu rnêllrêLu al luoLLrêlqEqord lsê,1 Qllxê dLuol
orlne sues lneq snld seQsodxa sê8Ql xnE ]uêssloqo
sallod sLorl sêl Jnod lueuaÀlêlur a8Elo rd êp slsêl sêl

prelar rnêl radErlleJ e sed luêuual^lEd
êu êsrleq auJQ sLorl e q uololêd np QllLolx êtuQlxnêp el
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luernp 4\ ta G) 'Q '{.} sap uollesltlln : t- t âtqel e

a.rluou.r al auLUol stsal sê .red êQqtpou.1 luaulallanlua^0
'ê nl !O^ np assêtr^ el C ê eBg tsa sêlolld sêp unlelll
ap uorssarâoJd e punor anbeul V ês]nol el êp uU Pl
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TAELE 1-4; UTILISATI0N BEs {J}

,t,$ Aloutez E à \rotre proaha n test \,oLrs pa.vcfcz à bôfôltc .r de l'aspiral
pracède + I en Progreas of.Ï
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(O ET V OURANT LA EOURSE

Récupérez 1 po rl de slress mécan qLre I les courants aériens portent votre véhlcule, ce qul allège La charge du
Tnoteut

]le oes nuages qu]lous

,,** 
lbï.ii1;i:i:ii§fËt,ffifo;o"oou'uo"orrrrunevisbrrréapprêciabre'ceradéeradeund'dedrtrcuitédu

Lune des autres voltLres des nuages situées à un niveau de portée olr mo ns (au cho r du Pl) a des rates et voit sa
!laasardlr'r!e rl irlr araf aeq.r \ol,s pc nrct a\antia a:r'-;_t al,. al irssÊr :r paac 3r|Plogassr, l

voLrS perdeT I point de stress mécanique ; cs courants aériens lo!eal cofLre vous ae qu provoque un srrrègtme de
vos moteurS

Ë

Atortcz!:foi,cpaahrrLasL a!alL lrlatnLragt5 nlrr!!roahe,,ous re teet\!-ts'eide\,e alrfolrc
- o - Do

Le s gna de la balise vous falt lraÿerser un gTos cLimulonimbus el la visibi té dev enl déplorable Cela emélioie un dé
d^d. . _" o.."o.o,d1 ^. er Docê..01

l@

Le premiei obstacle notattie du C!'and prix se situe

mains, mais rirFlgenl I I alrx tests de Pilotage [pla-
nétaire) de ce lronÇon du fait de leur's ûrouÿellienls ]r
prêvis;bles En raison de la v:iesse a aquele lllent les

. . coLireurs, ies coll]slons:rvec ces ètres pelrvenl talt'É sirlt r
'r: . . . de sê[ieux domrnaÊcs aur veh cu e5. Ur] ou p usieu[ (ë)

pén,Àrés lnf ig..nt 1 poitt de siress ûtccanlqIar à at'ÿo' Pen,.res nl rg.ont I pal tl de Siless ûtacanlq|ar â al ÿo
lure, l.D pllol,ô nr.lllâNl son moieuI a ruale cptcLLVI] itûL.rr
èvrter- les arealur."s V se iladùlt pa[ Linc io l!,ci Ii

..- . . , ,: cle consulter la table Résultats des dégâts critiques
: , . -:: , page 245 du ll\rre de base de Aux Corrrts oe r'Evprnr

. : : ., ,.. . Îl8r\NltlUCK IR|VAL]
Ces crcaltires sonl géNeta e il ef l lii:r(rLres (ofla.: rr.!- 
Ces crcaltires sonl géNeta e il ef l lii:r(rlres (ofla.: rr.!

, espeùe,,,ois{le rlo: mynociis. ll]ats ir am itÉftl. alt-..ihÊ L

A apporté des prcuvcs de leur inte igence La.Lue ba
l-olt adtTrlrri5tfrlei-i_ ai r's ill ictI'1...,ir\ frrl, t,.; ril,.,,e:

entre les balises trois et quatre. Le trorçon traverse
Ll|c _u1e o, s l.iret r.t oP 'ôd Jre5 dppê'êÊc
L:oo'r rc^<. Dc< ar ip ar,r qL pa§S^r' êrrr e\iSler.-
voleler dans lcs cleLlx dc Besplf en se nourrissant de

Les libarir]cks !le sorl pas plus srafrls quc ocs hu
Tnd n and lrr pen I I . \ tests rle Pilotâse fnlâ-

r ia chasse aux tibânnLrcks, mais la Loi l[r0er: e -e

) touiours de considé.er Iespèce coif:ïc inie gent..
ce fail, pluisierirs org:rnismes inCép,.nd:nts nc ic gc:'..]:l]LLlJjcLl:UËJjil]rÜJliiiÿ!-U,]|JrlÙ5Ucf

. . 'tl: :. rreni pas ltot.ri coniirriet d ciirir ces pTlfit,.: lolir chaq.c
ilb:r ttrtr,l:t o L.

I

Vous en:Tcr cn ao s on ar,ac !nc aulre voilure des nuages el s!b ssez Lrn dèget crrtrquc 3 cf Prograss on

Compétences: Alhlétisme 3, Résistance 1, Survie 2
Talents : aL( J ''l

Capacités : Aê p'r re, liao' ,).t, oc r\cr r ,i.re oar s

d mo pl^e ê dp Beso I da. i" a. dn.or \ê oo\p/ srr
3'e'rc lett e)

Équipement: " r. ,

Résultat
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BELOONS
Les beldons sont d'énormes créatures plutôt primltjves,
p us proches du genre de petlt être gélatifeux qu'on ren
contre habituellement dans Les océans que de tout ce
qu'on peLrt trouver ailleurs sur Bespin. Au minjmum, leur
tai le est celle d un grand cargo, tandis que es p us im
posants ont les dlmens ons d'une citê. lls dêr vent au gré
des courants de l'almosphère en se nourrissant de dlvers
gaz et du plancton de la biosphère. Les lteldons évoluent
en troupeaux qui font La jo e des tourjstes. Du fait de
eur sécrêllor raturelle de gaz tibanna, dort of connalt
l'importance pour la Cité des Nuages et d'autres sites de
a zone vlab e de a planète, ils const tuert un élérnenl
essentiel de l'écosyslème de Bespin.

Créatures colossa es, les lleldons r'ofit pas de profiL. ]

faut les considérer comme des é én'tents de 'envlronne

rnent, des obslac es qui ajoutent I aux tests de PiLotage
de la zone.

ENTRE LES BALISES CINQ
ET slx : LE CALME PI-AT

Le tronçon qui sépare les balises cinq et six rappele la
section de départ dans a rnesure ou lL ne prêsente pas
de danger nl d obstacle parliculier. La « piste » est ci plus
large, lout comme e tronçon suivant, qui rejoint a sep-
tième porte (rnais cetle deuxième partle a subi quelques
« amél orations » non prêvues par les organisateurs)

Ce tronÇon esl L'occasion d'accrollre son avance ou
au contralre de rattraper son retard. Carabine Carrae en
proltte pour niveier la concurrence en Lete de course à
coups de canon bLaster.

ENTRE LES BALISES SIX
ET SEPT : LES CHAMPS DE 6A2

Comme nous l'avons vu plus haul, grâce à son absence
d'obstac e, cette sectioI de la course est censée lavo-
riser es dépassements entre p otes ll se trouve que
cerlalr'rs membres du comile du lourisme de la CitC des
Nuages ont pris sur eux de corser e tracé ef y jmplan
tant quelques poches de gaz concentré (notamment
du tjbafnaJ. Ces poches se disslpent en l'espace de
quelques heures, mais constltuent un danger vérllable
pendant la course.

Lancez O pour chacun des qualre pilotes. Sur un ré
sultat de O, e véhicu e traverse une poche gazeuse et
provoque une explosion. La volture est auSSllôt Sou-
mise à des turllulefces, ce qui oblige e pilote à réussir
un test de Pilotage (planétaire) Moyen O i) ,ort
peine d'en perdre e contrôle [arnêliorez un dé de dif
ficulté sur un résultat de a a). Les concurrents qui
se lrouvenl dans le mêrne riveau de portée doivent
réussir un test llien p us ardu pour éviler es elfets de
I'expLoslon : un test de Pilotage (planétaire) Difficile
O | ) f. N.4J peut éga ernent estlmer que tout vé-
hicu e dlrectement dans Le si age du responsable sullit
5 points de dégâts.

ENTRE LEs BALIsES SEPT
ET HUIT : lÂ HERSE

I n, Dl Ou ô O.r' . Oolr r,1) d d , OL .ê 
nê r/pl

1,-,n.,, po- loLt L ,l.-\i,.ê.pri 01 Lr
peaulin-^r les préparalils de la vefte, d! piratage ou
du casse. S'i s n'asslstenl pas au Crand prir, ils dis
oo\êl d.',/'\lêr. sLpl ê.r,ê11o..ô\ poLt a,.0.n
p ir d'aulres lâches lbute La ville ou plesque est te.
nue en haie fe par la coutse, que ce soit depuis les
trlbunes ou es diverscs cafllinas et casinos de la cilé_
l-e N1.l esl {tersé octroyer I aux tests des PJ proii
Lenl dc a distracl on gônêrale. Si un persornage sou
haile pa[]er sur sa propre équlpe, it doit au préa able
lrouver Lln bookmaker en téussissant un test de Sys-
tème D Fa(ile (01 I test de Négociation Moyen
(0O) 

", 
, dê o- ^,'n rêr .ê n onrdr Ju pdr: L.r

cas de réussile, le PJ misc a sornme qu l desirail. Efl
cas d'échec, le llookmaker peLlt. refuser car la sornme
est trop modeste coû1pte tenu des chances. Dans ce
cas, e bookmaker pcul proposer unc somme de 500,,o

pius élevée. Un échcc considérable ou un V peuveft
lamencr à d."rnander le doullle de la mise escornptee.
Si l'équipe sur laquelle le PJ a mlsé l'emporte, il em
poche le dôcuple de sa mlse.

Pour le reste, la pluparl des sept encherisseurs du ga a
assislent à la course depuls des oges ou suites pri
vées Pos Podura se dérnarque, accoude à un stand
servant de I'alcool, lÉgèremenl êméché. Elaiza esl
n:ystérieusemenl absente (ce que les PJ r."marquent
s'i s cherchenl à la locaiiser el rcussissent un test de
Perception Difficile IO 0 0l). Si t. groupe déslre
s'inviter dans uIe de ces letes privées, les PJ peuvent
loujoLrrs s'y ifll trer par le bials de tests de Charme,
Calme, Discrélon ou Tromperie (ou altrel. Ce serail
l'occas on de glaner(lu..lques détails supplérnentajres
sur Les en(hérisseurs ou de négocier des arranger enls

5
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er^ap alol d ê ronb sues 'ênbelle âun lues

5 , . r d_ .è 5,1 I A\ S. ru\.']OOJ, êO .dlLd.

liop.rnêlrtre.l 'uoJuort êl êp [êIP]9ueli:
o8€tolrd êp tsat ne rapolord êp tue^V

anbtBEll lJou-t êur
' sro^ ta ataueld el êp êrqqdsoultE ssseq €

sJa^ luelrdDad sêl 'rêLo^ êp slualrnluor su r:
rêl orll?duJê luorne sanbruelgul ssSeLuurop sal afa

sQJde 'prel dor] lruê^]êlur,p luaLuêsnarnêqleLU afbs
Elal solqljsêu.rol sed luos êu suLAuê sol ênb luauuê,c
rlol sêlla,nb sQp luassêr9lursop uê,s s eLU sê orc

sallê^rou sal raro^?p êp luop llrê essa sêrnleQrl sêl

xf e :lsaq s.lnêlepgld sal
lêll]xê,nb lua^nad aLr la luarlls sêl salnlrLlgA sêl .red sÊ

-nunltE lê sgsrêAerl s.rnade^ lo ze8 sêl snof sral a^ s?a
glrsounl El rolDsns op sQnbuelu sed luo,u sllnuueqrt s:
la suoplaq sêl rLured slua.r.rfluol sêp lualor êSessed :
lê sê8enu sêp sarnlro sêp slêrlsrp nad srnêlolr sa-l
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VELKERS
Les velkers lont la laiLle d'un chasseur sle laire et dé
passenl amplernent celle de la p upart des voitures des
nuages ; c'est pourquoi eur profil rappeLle davantaee
celui d'un vaisseau que d'une créature vivante. On peut
les considérer comme des véhicules avec pllote lnlêgrê.
Pour ce qui est du vol et des attaques, le veLker a une
Agilité de 3 et un rang de 2 en PiLotage {planêtajreJ
comme en Artillerie. Lattribut Déploiernent de sa mor
sure correspond au teTnps nécessaire pour que la crêa
ture s'approche d'une voiture des nuages afin de la cro
quer au passage.

Armes: Champ bioélectrlque dlsrupleur lporlée courte;
arc de tlr itous;dégâts 3 ; crltlque 3 i lonique), N,lorsure
(portée proche;arc de tjr ravant;dégâts 2 ;crltlque 2 ;

Brèche 1. Déploiement 1l

DE I.A EALISE HUIT À L,A CITÉ DES
UAGES: LA DERNIÈRE LIGNE DROITE

La section quj sépare La huitième balise de la ligne d'ar'
rivée ne présente pas d'obstacle partculler. lL laut dé
sormais tout donner jusqu'â la fin, et les pilotes aban
donnent toule prudence ou rêserue dans cette ruêe vers
le trophée.

BIENVENUE DANS
LE CERCLE FERMÉ DES VAINQUEURS
$:#;L:::u:sn ïf,:,iiii"t, :::ru: J::: "J dâ
des Nuages:

UNE coNcuRRENcE acHARNÉE

15 
'OYAU 

I'E YAI'II

a-

LES 6AIN5

llr 0,,.0-r cor q | , nuo"- ,ê L, d rll p ÿ 
"o I

llro o t,iob.iorn, r,^u'r ,rr, (.J rr'ro
porte. Oulre le prestige de la vict.oire el l'acces atl
gaLa de la venle dlr Joyaü de Yavin, léquipe ga-
gr d-l , .o r., a' .Lpelr'c I lapl .oL, L O'lr'n|ro'
rative ct 50 000 0édils. l\,lalheureus."mcnL pour les
PJ, les gains nÉr sofl llafsferars Llu après diverses
oparral ons adrnifistralives. El es prcffent environ
unO senralne. si bien quÉl les persôrtnages n'atlront
rien avant la lin de avenLLl-c. Coftfle on f)cut s'en
douLer, l'ad!nlrislralion de la Cita des Nuages ef
p é ève Lrr pourcentage {doIl urlo parf sllbstantic]lle
finit dafs lL-'s poches dArenci Slrcnl, ce qui rlo âisse
finalenle'nl que 20 000 crédrls au groupc, Ltne lols
LoLrtes les taxes cL chargcs appliqL{ees.

IL N'Y A PAS QUE LA VICTI]IRE

I ( \ | \\iO l.rC l, r Pl I ('tl ,,, L-'l o'rl'l, '5, Crl

11,.,r ,rl. t,r t.if:' L'r 'l Ie ,lJ{c.'rr(]', 
'.

de l)artiÇlper alr gala. rà s ce setallt Llen (jomrnage

dc linir I hlsloirc aifsr, nof ? Vôlci que qLlcs (iÈcs qui
porLI aionl ]eur permcttre de poulsLtivrc I avetltlrr' :

. B..f qLre ce ro soil pas de llo|ùlla
trl publiquc, I arppitrcnrTrerll collllli
dArel'r11. lar lraclil.iof veul que les detix
aulrcs eq!ipes ayanl- ac(edé au poLiitllll
püissoirl appJraitte a|\ tnitres ll)onda
niia)s (iLre a gàgnanle. Sl les PJ tbnt par-
tie dLr (etLe calégorie, ils peuvelll don(
i.rssisler au gala, nlÈrne 5l leur ptest 8L'
rlledialiLluc csl nroind€.

. Se of Le quc lcs PJ onl rcrJlisi: dutanl lo

Crand prix, ils porvont avoir Lape dans
l (rlll c1'un r clrc inécène qu polr'!ait les

l\ll( l','l .. 1'i.L,'l,''r' r'. rcl , ,1'r'it I

renrcnts Lic. là h.rute soaielar CeLle prâ.

tiquo n esl pas rare, (ie fonrb[eux r]chus
Ill,rl lr.,l,'ir'1 .''!',.' ,l cl'liOr lar

du prlotcs lalenlu{,:ux oLr ll]oflt[ant utl
crerta n panacfL'

+
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RÉCEPTION AU SEPTI
lr r e les pre, é.e\ ol.te§ " lo d"'r e e. les DJ OrI r:O.-

Llo srr de con\er5er avec es oi-te'erIS e'.r ê' q\ê I's
pour falre m-onter l'enchère, et peut etre en pousser un
à a fai lite. A 'issue de ia prêseflatlon du joyau, l'offre
a pus haute est celLe de Kaltho e Hutt, qui propose
20 000 crédits. Si es PJ n'interviennent pas, ll est assuré
de remporler a vente.

Les autres invités peuvent serv r de couvertures pra-
tlques aux manigances des PJ, ou au contraire provo-
quer de dan€ereuses distracLions et interlérences. Pour
que le petit jeu des avenlurlers ne se rernarque pas
trop, il faudrait qu'ils frayent avec les autres convives,
et pas seulement avec les enchérsseurs. Nêanmolns,
l'êlite sociale de a Cté des Nuages esl pus que cu
rjeuse et devrait rapidement remarquer les allées et ve
nues des personnages, d'aulaft p us s'iLs semb ent s oc'
cuper de eurs propres allaires p utÔt que de profiler de
lafele Le N4J peut consldérer que si lesPJ lontun effort
de dlscrétlof, is ont droit à ur test de Charme ou de
calme Moyen (O) pour donner e change. Un échec
à ce test indlque simpLement qu'au moins un membre
de l'assistance a remarqué leur manège, ce qui pourrait
se retourner conLre le groupe plus tard, notammenl sl

un V se présente.

Certaines chefs de la pègre auxquels ies PJ ont eu af
faire duraft a première partie de l'avefture disposent
peut-etre d'une façade de respectabjLlté assez impor
tante pour figurer parmi les lnvités. On compte aussi
de nombreux riches touristes. bureaucrates de haut
rang et personnalités notables (comme Lando CaLris-

sian et Arend Shenl en p us des sept enchérlsseurs et

È ME CIEL
de N/larus Crayson. Si une ObLlgation est déc enchée lors
de cette séance, voici l'occasion idéale d'en donner un

avant gotl en falsant apparaître un agent du crêancier
des PJ ou en infiltrant un chasseur de primes parmi la

fou e qul profite du gala.

Sl Le groupe n'a pas remporté le Crand prlx, l'équipe
gagnante esl égalemenl prêsente s agit alors proba
ll ement de Cerroi Hunn et Chara Tu I (es Stormha\,lks,
cf. page 44) qui passent L'essenliel de La soirée au tapca-
lé. Cerrol recornaît Les PJ et se lalt une loie de les provo'
quer par que ques remarques narquolses. Sa partenalre
se montre plus polie, mais éga ement plus dlstante, sauf
si elle doit iflervenir pour arrondir es angles avec Cer
rol atin d'éviter un escland[e. Lattenllon des quelques
journaLlstes présents est entlèrement loca isée sLlr

les Stormhawks.

LES ENCHERISSEURS
Chaque enchérisseur passe l'essentle de la soirée à ad
mlrer Les ceuvres exposées et à devlser avec les autres
convives. Sl les PJ ont déjà sympalhisê avec l'un d'enlre
eux avant e ga a, is ne devraienl avoir aucun mal à en
tamer eurs manlpulalions. De toute manière, l'ambjance
de la lête est plutôt Lêgère el cordiale, si ll;en que même
les indlv dus peu allordab es en temps normal, comme
Kaltho le Hull ou Vorse Tabarjth, peuveft etre approchés.
Vous trouverez ci après quelques déLalls sur la mellleure
façon de procéder avec chacun d'entre eux et leur éven
tuel entourage. Le profil de chaque enchérisseur appa
ralt éealernent ci après.

*
*

MENER t.A VENTE

I ô d, .oLlênÊlt Oe o.r\ô on d \. -., (.-t oe p L.
L"or, -"". . .o., .quo qLr s, o1\er.\ po r Ce ê . or( rÀ

tcmenl les cfchères en termes de jeu.

Si les PJ laissent faire, I'enchère la plus .ôlevée aug
mcnte d1] 20 000 crédits chaque [ound (loutes les
demi heuresl ct un enchérisseur abandonne a partie
à chaquc fois. Par défaul, l'ordre de désislemefl est le
suivant:Ëlaiza, Pos PodLrra, Shreya Ordassa. Mil N,lik

kir, Vorse Tabarth et enfin Zekra Fo I jusqu à ce que
Ka lho e Hult remporle la plerre pour la sornme de
200 000 crédits. Les personnages peuvenl tente. de
convalncre les efchérisseLrrs d'offrir davantage selon
ce qui est détaillè dans les pages slllvantes.

On peut ajouter que si les PJ ont déjà lall tlonne nl-
pression à Iufl ou lautre des rivaux avant la venle,
leurs tests arprès de ul bénéfic ent de l. Si legroupe
paryient à accroître le Niveau d'ollre d'un enchérisseur
[cf. ci dessous), l'enchère supérieure du round aug-
rrente de l0 000 credits.

Le roeilleur enchérisseur du round ."st déi.^Iminé par
l'intermédiaire de ce qu on appel e le Niv..au d'offre,
valeur qui peLlt évoluer en lonct on des tests réussis

par les PJ pour encourager les candidals à olFrir da
vanLage. Le Niveau d offre de depart de chacun des
partlcipanls correspond à I'ordre dans lequel ils sont
censôs allandonncI la vente. A]fsi, Pos Podura a par
défaut un Niveau d'oflre de 2, puisqu'il devait être
le deuxlème enchérisseur à se relirer. Ouand les PJ

tenLenL de pousser un participaft à rniser davan
ldge. doJe * r., ot- d L1 .e5t e r(q ajo rlL
\o,r \i\.,Ld'oli'(,'l(ol. d dtsquP,' q,"Q\
ajoute 3.

[,es enchérisseurs voienl égalemenl. leur N]veau d'offre
augmenler de sa valeur de déparl à l'issue de chaque
round, afin de représenler leur richesse et leur mo-
llvatlon lndlvlduel es KalLho ajoule donc 7 à son Ni-
veau d'oifre chaqüe fois que les droldes clercs orl fini
leur ronde. Le participanl doft e Niveau d'offre est le
plus.ô evê du round mène la course. lous ceux donl le

Njveau d ofire est inférleur d'au morns dlx po nls au
sien renoncent à acquér r 'oblet. Le vainqueur est le
dernier concurrent en lice. Si la vente s'étale sur plus
de cirq heures fsoit plus de l0 rounds d'enchères), le
ga a prend lout de même fin et e Niveau d'olfre le plus
élevê I emporte.
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KAUTHO LE HUlÏ,
SEIGNEUR DU CRIME [NÉMÉ5ISI
Bien qu'aussi imposant qu un Hutt adu te moyen, IiLlustre

Ka!tho est êtofnamment petit pour un individu de son sta

tut, ce qui s expllque par sa consommatlon excLusive des

mels les plus ralfinés. OueLques plis grotesques de peau

djstendue lémoignenl d'une g!outonnerle antéTieure à son

âmâlgf\ssemeî\, e\ \ùlsqu \\ e\o\ue eî pu§[t 0\r tencont{e

des êtrangers, KaLtho cache son corps lripé sous une très

arnple robe en nanosole corelllenne noire, brodée de mo

tifs retraçant Ihistolre el a mythologie des siens

ffiffiffi
Compétences r Ca!n're 3, Charme 2, Coercition 4,

Comrnandemenl 2, Connalssance {Bordure exlé
rieurel 2, Connalssance (Pègre) 5, Nêgoclation 4,

Réslstance 5, Sang lroid 3, Tromperle 5, Vlgllance 3

Talents: Dêterminatlon 2 [quand il subit lnvolontai
rement du stress, Kaltho en reÇo t 2 points de molns,

pourun n'rinimurn de'll, Durau mal 3 (-50au rêsultat

d'une blessure crltlque réussie contre Ka thol
Capacités : N.4aLadroit (lourds et très forts physique

ment, Les Hutts sont peu souples et agiles : KaLtho

*çE
/4iæ86\tlll)

ajoutelllâ tous Les tests de Coordinalion,
Corps à corps et Pugilat qu'il doit elfectuer),

Pesant [Ka]tho ne peut pas uti iser plus d'une
maf æuvre pour se dépLacer par round)
Équipement : généTa ement aucun ; si Ka lho
a besoin de quelque chose, il dlspose d'un lar-

bin qui le porte à sa place, et confie sa sêcurlté

à des brutes sous contrat. Ouand il voyage ou

se trouve ef présence de sa cout son pa anquin

est êquipé d'un boucl er déflecteur {+ 2 défense à

distancel

gI,I REYA @RDAs§A -
R.EMIJËR LE§ CENDRES

Shreya arpenle le musée de sa démarche hau

La.l e. et palre aL , ' pe.r OLP là b " êàr ' Ê

Si les PJ se sont dêià enlretenus
là oroiesseure les salue quand is

Sans cela, il s avère
Shreya, qui se monlre
Les PJ n'ont pas l[oLL

de briser la glace. Tous

sont assortls
de I. Ce mallrs ne sapPlique Pas
aux P.l dotés de a speclaLlté ErudlL

ou d'au moins deux rangs dans la
compétence ConnaissancÊ {Edu-
cationl. Le talent Érudit reconnu

Elle n'est pas ici pour ruiner son département unlversi

taire et mlse iuste ce qu'il faut pour rester dans la course

tout en compliquant La tâche de N4il N4ikklr. La persua-

cler de rniser clavantage demande de réussir un test de
Charme Difficile (Of ).

Le meiLleur moyen de pousser Shreya à renchérlr
consisle à I'informer sur N,4il N4ikkir Si les PJ parviennent

à \a cofi\aincte qu i\ esl \e meil(eur enchérisseur (test de

Cbarme Facile IOI s'lls transrnettent sciemment la vé-

rité, test de Tromperie Moyen [O) s']ls rnenlentl, a

dilficulté du test évoqué au paragraphe précédent est

réduiLe d'un cra n.

lJne fois que les PJ l'ont persuadée que Mikkir n]ène

la clanse, ls peuverl continuet à la inanipuler lors des

rouncls su vants sans lancer de nouveau les dés Le IVJ

peul toutefols estimer qu'un test est nécessaire si les cir

constances le iustlfient lsl Shreya s'entretlent avec lVil,

par exempte, et clécouvre que Le groupe Lul a mentil. Si

ies héros s'arrangent pour que les deux amants d'antan
Se re_.OL\e-_'Or 'Oi^ 

I U1 OÊ 
'd- 'e. 'êS SOL\eli'q d_le'S

de Shreya ressurgissent et le groupe bénélicie d'un E
quand il expose ses arguments.

SHREYA ORDASS&
uNrvERsrrAlRE TOCRUTA [NÉMÉS]SI
Avec sa peau orange pâle et ses motifs faclaux grls,

Shreya Ordassa se remarque parml les hurnanoides pré-

sents au gala. Elle a l'habitude de se vêtir de coueurs
pastel ou neutres pour évjter de trop atlirer les regards,

car eLle a soufferl loute sa vie des préiugés contre les

non humains. Cependant, il en laut plus pour cacher les

lekkus blancs strlés de nojr que son espèce arbore et qui,

.rll oen eo lr L'vor à.ne"\Fj'l e

ffiffiffiffi
Compétences: Calme 2, Charm,e 2, Coercitlon 2' Com

mandement 'l , Connaissance (Education) 4 Négocia

tion 5, Tromperje l
Talents : Persplcace I (améliore I dé de difficulté des

tests de charme, coercition ou Tromperle qui la prennent
pour cible), Répartie caustjque [au prix d'une action, ef
iectue un test de Coercition Moyen [|) ; chaque *
inflige 1 poinl de stress â un ennemi à porlée courte ;

peut dépenser {} pour infliger I point de slress suppLé

mentaire à une cible affectéel
Capacités : aucune
Équipement : datapad

MII MIKKIR -
ORGUEILLEUX MÊME

DANS SA CHUTE

Le dépit, I'arrogance el un vil désir de revanche ani

ment ce soir l'esprit de l\,4i1 N,4ikkir. Croiser plusieurs fois

l'ancienne êlue de son cceur avanl le gala a maintenu

ouvertes les plaies causées par la récente rupture. Le

Chagrian entend bien saisir 'occasion de faire regretter à

permet égalemenl de dégrader
des dés de dilfi.ullê des lests
sociaux visant Shreya

LE cassE ou stÈcLE

I.E JOYAIJ DE YAVf,

-'l
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Si es PJ parv ennent à e convalnc[e d'enchér r p us
que tous les autres, son oflre dépasse argement ses vé
rllables finances... et lors du lransfert bancalre. les héros
n'obtiennent que a vérité sur la loLle du T\ryi'lek. Néan
moins, ils ne peuvent dêcouvrir qu'i n y a rief à voler
qu'après avoir entamé le travail de piratage

POS pODURA
AssocrÉ TwTLEK [NÉMÉsrsl
La peau vert jaune de Pos Podura esl slr êe de noir, conr
binaison qu pourrall passer pour réussie s'il moflralt as

sez de panache pour l'assumer. Les raies roires sont pLus

prononcées e lofg de ses ekkLl Pour ce voyage, I a fa t
I'acquisition de Luxueux habits fo r el grls, qul b ef que

tail és sur mesure, e lont parallre lerriblement gauche.

ffi
.@, 1@' t@, @\I z ) ( 1, [_14-l ULlf

Compétences: Calrne 2, Charme I, Connaissance (Édu

cationl 3, lnformalique 1, Magoullles 1, Négociation 1,

Système D l, Tromperie 2
Talents I Détermlnatlon 2 [quand il sul]il involonlaire
rnent du stress, Pos en reçoil 2 points de rnoins, pour un

minimum de lJ, ldêaliste 1 ldépefse I pojnt de stress
pour ajoufer {:} à un test de compétence)
Capacités : Twl'Lek (retire Idu à des conditions environ
nementaLes chaudes ou aridesl
Équipement I blaster de poche (Distance larmes é
gères] ; dêgâts 5 ; critique 4 ; portée courte ; Rêglage
étourdissant], documefts volés et portefeuil e électro-
nique crypté dolé de 5 000 credits.

T]R5IA LEK ALIAS << ZEKRA FOL ,) -
EXPERTE SOCIABLE

Le Bureau de la Sécurilé lmpériaie n'a que faire du Joyau
de Yavin et Tirsia Lek n'a aucun intérêt à I'embarrasser et
à le surcharger avec la gestlon du paierient. En revanche,
elle salt que plus a pierre est vendue cher plus 'affalre
s'avère conrprometlante pour Crayson. Ele sait êgale'
ment que le produit de a vente peut être salsi une lois
La justice rendue. Vollà pourquol Lek, en tant que Zekra
Fo, compte profiter de ia fortune supposée de sa fausse
identité pour lalre monter e prjx. Experte en dêcryplage
des attitudes et du langage corporel de nombreuses es-
pèces, elLe espère bien arriver à reri'rp ir sa miss on sans
devolr s'engager à payer la gemme.

La manière dont Les PJ lnteragjssent avec Lek au
cours du gala dêp-end dlrecternent de ce qu'a donné
l'enquête durant l'Episode l. Si elle a démasqué es PJ

et les lait chante( e e leur a fa I comprendre qu'll n'est
pas question de prendre e rlsque de mellre la puce à

l'oreil e de Crayson. Toute conversallon entreprise avec
Lel o s de d so rÀÊ Ês' [or.e 1e1 bè epo. q.êpe
sonne ne les croie de mèche. ll n'est bien str pas pos-
sible d'lflluencer ses enchères dans ces conditions et
tous les tests visant à discuter de la vente ou de toute
autre chose sont assortjs de I I pour lllustrer le laco
nisme dont e e rait preuve.

S les PJ sonl paryenus à cacher leur identité à Lek, ils
devraient facilemen[ parvenir à engager La conversation
avec elle pendant e ga a. Cela ne demande aucun test,
pu squ elle même arpente le musée et passe d'un groupe
d lnv tés â 'autre avec une aisance soclale consommêe
Lek joue parfaitemenl son rôle et peut alns se aisser
tenter d'enchérir davantage, à condition que les PJ rêus
sissent un test de Charme Moyen (O) Celte diffi'
culté correspond pLus à La volonlé de Lek de s muler son
identlté d'emprunt qu'à celLe d acquérir a plerre Toute
tentatlve vjsant à la faire refchérir une fois qu e le se re
trouve en lete des enchères est assortle de l , car
e ie falt aLors mlne de se croi[e intouchab e ain de la]sser
un des autres a doubler

« ZEKRA FOL ».
AGENT DU BSI INÉMÉsISI
Lhumaine brufe et m nce qui se présente sous le nom de
Zekra Fo se dép ace avec grâce et légèreté. Sous cette
fausse ldentité, eL e porte des vêtements é êgants ma s

très classiques qui ne restreignent pas ses mouvements,
et transporte une serviette estampllLée du logo de a Cor
poration d'Exploratlon N4inière de a Bordure Exlerieure.
Ouand elle jette e masque, elle lroque ce costume
coftre l'unilorme du Bureau de la Sêcurité mpériale et
se munit d'un blaster de poche, rangê dans sof étul de
hanche mais rnanileslement prêt à Lemploi.

MEçEMEçEMBME
,@E@, r@' GfuD,.@l- 11 Lt1 -J l-l!_.r \?_1,

Compétences r Calme 3, Charme 3, Coercition 3,
Connaissance {Bordure extérieurel 2, Connaissance
(Pègre) 2, Distance (arrnes légèresl 2, Négocallon 2,
Perceptlon 3, Pugilat 2, Sang fro d 4, Systèrne D 2, Trom
per e 3, Vigi afce 3
Talents: Adversité I [amél ore ] dé de d lficuLté de tous
les tests de combat qui c blent Lek), Beau par eur (Coer-
cit onl 2 lpeut dépenser ê pour ajouter * * aux lests
de Coercltion), Bénélice du doute 2 (retire I I à tous les
tests de Coercition -"t de Trornperle entrepris par Lekl,
Perspicace 2 [améliore 2 dés de dilticultê des tesls de
Charrfe, Coercltlon ou Tromper e visant LekJ

Capacités : aucune
Equipement : blaster de poche {Distafce larmes lé
gères] ; dégâts 5 ; critique 4 ; portée courle ; Régage
étourdissanll, bouclier délLecleur personne (+2 dé
lefse), datapad. Dafs un compartiment secret de son
porte documents, Tirsla Lek dispose du matériel néces-
sa re à son enquête [à l'apprêclation du N4J].

ELAIZA . AUX AGUETS
DANS LEs (OULI55E5

Bien qu'Elalza ail un besoin réeL et désespéré de mettre
a Tnain sur e Joyau de Yavln, e le sait depuis un mo'
ment délà qu'eLle n'a aucune chance de ren]porter La

vente. E le disslmu e son ma aise derr ère des années de
dlscipllne Jedi el abandofne a compétition au premier
round, dès que son ollre de départ est dépassée. Les PJ

LE CASSE DU 5IÈCLE

LE JOYAI' DE YAVIÈ
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MARUS GR'TYSON -
LE RETOUR DE BÂTON

Lhôte du gala tente ici uf nurnéro d'équll brisle pulsqu'll
doit profiter de son statut de haut lonctionnaire impé
rial pour organlser l'évènement sans trop att rer l'atten-
tlon sur ui-même, ni sur e lalt que La possess on d'une
gemme Corusca reste techniquemenl illégale. Tout au
Long de a fête, i fraye avec le gratin et se montre aus
sl courtois que posslllLe avec chacun des enchérlsseurs
potenliels quel e que soil eur espèce, mals on le sent
nettement plus à l'aise avec Les humains. ll converse tour
à tour avec chacun des sept, sans oull ier de chercher
à olltenir une audience auprès du baron admlflstrateur
Lando Calrlssian, qui fin I par faire une brève apparition
officielle duranl la soirée.

Une chose que Crayson n'avait pas prévue est la
présence d'Arend et Aris Shen. ll re savait même pas
qu'ils vivaient désormals sur Bespin Les éventueLs
échanges enlre N,4arus el les Shen s'avèrenl d'ailleurs
très aconiques. Arend et Aris font lout pour parallre
p elns d'autorité et rnaltres de Leurs émotions : le père
est vetu comme e requiert sa fonctiof gouvernernen
lale, tand s qu'Ar s porte une é égante robe qui la met
superbement en valeur. Cette nonchalance apparente
lnqulète Crayson, qul a bien raison de s'alarmer. Les
deux Pantorlens sont lci pour surveiller les PJ, chargés
de rendre la monnaie de sa pièce à celui qui leur causa
autrefois lant de lort.

Si les PJ décident d'approcher Crayson, sof attitude
dépend de Leur slatut : sonl-i s là en tant que vain-
queurs du Crand Prix, ou à un aulre titre ? Ouoi qu'il
en soit, ll s'avère assez distant, car d'autres personnes
plus importantes méritent son attention. De ce fa t, ll ne
proLonge la discusslon que ce qul est nécessaire pour
rp pac pdrd rê 'rpolr. s p g.o.pe e\oqLe so,l passe
avec Arend Shen. N,4arus cherche à minlmiser i'affaire
en admeltant simplement qu'lls furent associés. Sj on
insiste sur la queslion, i1 prend congé des PJ et part
murmurer quelques jnstructions à l'un des mernbres de
sa sécurlté. N/lême chose si les PJ évoquent Cantel Dro.
Dans un cas comme dans l'autre, ses gardes sont sur le
qui-vive jusqu'à la fin de la so rée (cl. Donner l'alarme,
page 12).

MARUS GNAYSON, COMMISSAIRE AUX
coMpTEs rMpÉRrAUx coRRoMpu [NÉMÉ5t5t

Compétences : Calme 2, Charme 2, Coerclon 3,
Co,rnalssance {Educatiofl 2, Conna ssance {N,4ondes du
Noyau) 4, D stance [armes légères) l, Négocial]on 4,
Trornperle 3
Talents : Adversltê 2 {amé iore 2 dés de dilficulté de
lous es tests de combat conlre cell-ô cllllel, Délermina-
tlon 1 [quand ]sublt involoftairement du slress, Crayson
en reçoit I point de mo ns, pour un mlnimum de ll

Capacités : Morgue impériale (orsqu'un non humain
cible Crayson par 'intermêdiaire d'une compétence so
cia e, ll aloute I à son test)
Équipement : plstoLet blaster léger lDistance [armes
Legèresl ; dégâts 5 ; critique 4 ; portée moyenne ; Ré-
glage êlourdlssant), llouclier dél ecteur personnel
(+2 dêfensel, halllts protocoLaires, navetle personne le

lprofil de la navette de c asse Lambda, page 257 du llvre
de base de Aux CoNrrNs oe L'EMHREI, puce éLectronique
cryptée dotée de 5 000 à l0 000 crédits.

SCENES DE FETE
Arend el Aris sont nalurel ement prêsenls au gala pour
garder un cell sur a progresslon des PJ et les remettre
dans e drolt chemln s'ils devaient s égarer. Le baron ad-
m nlstrateur Lando Calrsslan fait également ure brève
apparition pour serrer queques mains, notarnrnent
celles des va nqueurs du Crand prlx de Bespin.

La sectlon qui sult propose plusieurs incidents qui
peuvent intervenlr durant la soirêe pour entraver les
plans des PJ [à mo ns que ceux-ci ne parviennent à en li'
rer avantagel. Au N,4J de choisir ceux dont il veut se s."rr'ir,
mais sans oubLler de ne pas étlrer la durée du gala au de
là du raisonnable. Chaque élément ci après correspond à
un conf it entre deux invités et il esl probablement p us
intêressant pour e maltre du leu d'employer ceux qui
metlenl en scène les PN-l avec iesquels le groupe a déià
des Llens.

Certaines situations sont provoquées par a présence
des PJ, tandis que d'autres senveniment et viennenl
compllquer leurs plans s'ils n lnlervlennent pas promple
r e.t jl .aLr: r e.r\ e\iter de -arrea ces s(e"es si aucu'l
personnage n'en est direclemenl temoln i ce a nulrait â
la fLuldité de la séance et ne restllueralt pas la tenslon
vouLue. Notez cependaft que le N,4J peut aisser l'un ou
I'autre de ces incidents intervefir dans le dos des PJ. lls
doivent alors en gérer les conséquences a posterorl. ll
ne faut pas abuser du procédé, 'actlon el 'histoire de
vant se focaliser sur le groupe.

ENCHÈRE ET TENDRE
(POs PODURA ET SHREYA ORDASSA)

Au cours de la vente, Pos Podura peul dêcider de se
jeter à l'eau et d'approcher Shreya Ordassa pour ui
déclarer sa flamme. ll se lafce vraisemb ab ement à
un moment où, venant de surmonler un accès de fé-
briLité, il déborde de confiance. Le N4J peut toutefois
préférer Le lalsser confesser sa pass or-r en llredouillant
sous le coup de 'émotion alors que Shreya passe slm
plement près de lui. Si les PJ ont encouragé Le Twi'lek
amoureux ou se sont attaché à ui, la première optlon
paraît prêlêrab e.

Cette déclaration a toules es chances de briser ie
cceur de Pos Podura, car Shreya Ordassa Ia presque
oLb è depJ . Iepoq.e ou tl a...lat ; <e\ .o lls qalq
compter qu'elle n'éprouve rien pour lui. Acluellemenl,
l'humeur de la Togrula est si massacrante que a pro
fesseure risque fort de décocher quelques paroles bles
santes à Pos. Sl c'est le cas, il quitte le musée en pleurs.
I est êga ernent possible qu'elle profite de l'occaslon
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,ono))v urordwof Nn
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[]uP^rns sê..rQql
-ua,p puno] anbaql .rnod a.Ulo,p neê^rN uos ? Z + I atuê^
el .ratJoduêr ap lrlA rêLlrodLUa rnod uoneu Llrêlgp ap
alqnopêr e^êrqS olol uos aC urosêq luo ua sl .s xnêrul
uos êp.,rap1e sai ap luellêruo.rd rnê ua oleldel ne agu
-.rnot êun arjlo rnêl ernpod sod 'ê qeqordrxr ê dnor êl
rêqlo.,rdder c tueuuar^]ed sa8euuos.rad sê S uorlua]]e
uos JêtuÇLLr .rnod êroldgp r,nb st]ollê sal tê ê^Ql9 uêrl
-ue uos ap Çtr.rglurs eL .red .l Jpuêlle rass El ês lre.!nod
arnassêJo]d e 'êgqlUle .,rnaplorl es O.rÊ elu : ênllrurllêl
snssaJord un,p ênb êlqet el ap .rnotne uortetordralu.l
ap e8etu€^ep a^Qlêr e.rnpod sod e êlueLll êun.rauuop
ap E^arqS arlure^uof ês eleur êp ranllo^o.rd sues auQls
Elsuep ranursur,s.rnod Qf j) a1;0g116 alrâdrüo't1 êp
no auJeqJ âp tsal un tuasslssnq.l slr,nb no e^ê.r.ls no
sod lê^€ OSrqtedLu^s elop luate sLL,nb a.t essalgu tsa lr
'ê1rEJ êl rnod Slnallau.ra.llua sel .tênolap .ralual lua^nêd
slr '(salQLlluê sal rêluor.u al el êp uolsello êun el luêroA
slr,nb no) xnEtuêurtuas spuerâ êp tuos fd sol S

ne,{ol ne
as]nol el ep uopueqe,l ta rodsasgp puolord un arte
]uê er^ap a?nbueLU uorlerellop êllal ap sanbr8ol snld
sêl sêluênbosuol sal ')êl,rMf êl lfod [urol snld ro^
'êsnarnoLue allaJano êuQr-ll np uorlErJe^ êun reuleJluê
lre"rJnod rnb ar) rI)lrlA lrlA ap arsnolel el Jellrtrt Jnod
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(totta cr rto \cS irlv(:s1i*aliorts loS rtoVcns do « Zokra [ol ,
l)oL rl ('lrl 5'alvcrcr in5!ilisan15 porrr vcrlLal) orrcnt lncrl
I lf('l Nlalrs alrayso Si ollo sc rclroLrvo a dcvoir alroisir
('ltll(, Irr llr(. lilt il \()| (,|(JrL('(, (,1 t\ ,il|1, tlt, l;li(l(, ,l
Kaltho, 'rtllcft L(,\ 5r l()r r('v( r\ | llLrl

(.011o,,1 (. cf)cLr .r(,{lcr(rr(, lc(10!x rnf i,(,\ scLo)
(e (lue l0l(.rLra irppri! dllrint scs r{)chorclrr)s {cl pa{l(l
39) Si esplofre rn[),.rii]le dispoS,. d'iffu)rmalions corn

J)rorTrL'Lla los sür lcs PJ, o c lc5 lorca a collalloror :{rllc
lcirt (lofTlo (.lcs ifsl Lr(.l.iorls (lLrr; lL lo gir a ol lcur (.oflio
un datapad c-ÿplar a rcmcl.tro .r K.,rlLho LL,k (.olI]pL.c

sur ..11x pour (lu s arpllrochenl le HLrtL de la pa[l- d'un
(:licnl aronVnro prcl a prycr poLrr dos rLlrsolgnolrorls
{lcf a'nl r'csl arrlrlrqr(t lc LlSl, rfaso olrtsrslos!tl'irll
pcral I do disarcl of) I laul quo Kallho ou Iuf dc scs
scrv lcurs acccptc lc datapad Cc a pcut s'avcrcr p us
do (irl qLLi r'y f)ara l, cl all.oir(lr0 c HLIIL n'1)sl l)ns

l)cr cllc rllanrf (l'appro(hcl_ e HuLt San,,
sar (orvcrlLrr ALr M.l rlr. (l(,1 ldcr si sort entreprise est
fotiroIn(]Lr dc 5uIca5, llit:, \,r lcnlative monopol se
Iirll('fl of dL' Ka 1l-ro l){' tl,r rl iru []o rs un roLrnd d'en-
r lcros Ijus(lu a troisl I'frl,Ir .e lemps, ni Lek rl le

llulL f'a(.ordofl d'irLlcnLron ir (lLI (lue ce soit en dehors
(ics (l[{)irJcs (]c[fs, cc {lLri ('r)rl)r,( lr(] es PJ d'inlluencer
l(,llrs clr( lri)rc)s.

. LE cassE ou stÈcLE5Ê' LE,IIYAU rtE YAvL
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FAITES SAUTER LA BANQUE !
I c ga " p erd 11 ; "re reu'e o- 'atr Lqlê ap '. la

L,,ô u e de a .erle ou lolg pr p. apre. ler . rèrê li
nale, seon Le cas. À l'lntérieur du musêe, e personne
et quelques droides s'activent pendant une bonne heure
pour tout ranger et nettoyer avant de verrouilLer l'éta-
blissement el de partir. En théorie, les PJ ont quilté les
lieux en même temps que es autres invités, et au molns
un rnembre du groupe doit honorer un ln'rportant ren
dez-vous à la Banque Centrale de a Clté des Nuages

[BCCN]. Le ou les personnages doivent se connecter à un

droide bancaire, el pirater ses proteclions pour procéder
au détournement de Ienchère gagfante. Lopération n'a
rien de simple, d'autant que les posslbi ltés de complica
tions ne rîanquenl pas.

tE DROTDE BANCAIRE
Vu le nombre de postes de sécurité, de systèmes
d'alarme el de portes antl'explosior à passer, il est m
pensab e de s'introduire physiquement dans La banque. ll

exisle heureusement un moyen de parvenir à s'irtrodu r."

dans son syslème lflorrnatique. A une époque, l'histoire
et a construction lnhabituelLes de la Cltê des Nuages ont
poussé la banque à investir dans des droides sophistl
qués capabLes d'assurer des transactions sécurlsées
sans être physiquernent présents dans ses locaux. Le
programme de ces droides est presque lnvioLable, mals ll

reste blen molns dlfficie de contourner leurs protectiors
que de pénêtrer directen]ent dans le système central de
a banque.

Pour ces transactlons à distance, La BCCN a disposé
pLusieurs de ces droides bancaires sur pLusieurs avenues
el pLaces des mellLeurs quartiers de la vi le, a nsi qu'au
sein de quelques établissemenls commerciaux el gouver
nementaux. Ceux qui opèrent depuis les nstltutlons de
la Cltê des Nuages sont u tra-protégés, mais es droides
qul arpenlent Les voles publiques sont vulnérall es aux
atlaques d'un slicer déterminé et blen préparé.

Seuls trois droïdes banca res sont encore accessibles
après Iheure de la hn de La vente. Le prernier se trouve
sur ur quai en bordure des niveaux lndustriels jusqu'à
la c ôlure des derniers chargements, soit géneralernent
vers une heure du matln. Le deuxième se tienl près d'un
bar de Port Toi,ln qu ferme aux aientours de deux heures
du matln. L." lroisième reste er poste toute la nuit ou
presque dans le quarlier touristique, où La vie nocturne
se prolonge souvent jusqu'à 'aube. ll ne retourne à son
entrepôt que pour une heure de malnlenance avant
d'enlamer sa nouvelle journée de travail.

Une fois que es Pl ont cholsl eur cillle, il suffit de l'in
tercepter sur le chemin de l'enlrepÔl pour s'en emparer.
Lopération se traduit par un test de Discrétlon ou de
N4agoullles dont a difficu té dépend de Ienvironnement
où se déroule l'enLèvemert tFacile [) pour le droide
dê. qrdr Moyen O) po, (ê .i prèso. o"r. el Dif-
ficile tf f fl ooJr ce - o r p" v \ A1 è'o e/ Jr oê de
difficulté du tesl si les PJ ne prennent pas de mesures
particulères pour réduire le droide au silence ou le neu

lraLlser (par l'intermédialre d'un bouchon d enlrave ou en
le lonisantl.

TBNOITIIINS NU TEST IIE PIRATAEE

llans les secliofs précédenles sont présentées plu
lrsieurs options permettant aLrx PJ d;ameliorer Leurs

chances de surmonter les plotecllons du dloide l]an
calre. Ces ûresures se Lradulsent chacune par Lrne mo-
dlhcalion de la réserve de dés du test ftnal. Voici un
pelil rappel de ces modlficateurs :

. Engager un PNJ slicer lpage 4l] : le tesl
d'nlbrmatique ulilise la réserve de dés du
"tr, -, S 5,g d rr cre, p\ I p oposc.
page /+l , Z5'85 est prel â procéder à deux
tesls suppl0menLaires (cf. On ne renonce
pas I page 70), tandis que Naboka reluse
catégoriquemenl de r.ôLerl.er l'opêral on
s'll échoue une premlère fols.

. Confectionner une broche (page /+01 : un
ou ,rlusieurs I ou E , se on le résultat du
[est v]safl à créer la broche.

. Échantillonner le cryptage du réseau
{paee 401 : jusqu'a nnE si le sllcer n'en
d spose pas.

. Contourner Lobot (page 411 : si les
PJ parviennert à se soustraire à la vi
gllânce de Lollol, I leur laul sirnple-
ment réussir un test d'lnformatique
lntimidant (O O Ô 0) au lie u d'un test
opposé. S'ils ne l'ont dislralt que parliel-
lement, iLs dégradefl un dé de dilficul'
lé du lest oppose. Si Bea, a secrêtaire
de Lobol, I'a informé que des indivldus
Or., h-' er q.relÿ.'l -L 01 / O1]p ê djo l.

tez Ü à tous les tests d'lnl'orrnalique u té-
rieurs visant à s'introduire dafs le rêseau
de La CiLé des Nuages.

. Neutraliser le droïde bancaire lpage
691 : si les PJ n'ont pas pu empêcher le

droïde de declencher son alarme, amêlio
rez un de de dllfrculté du Lesl.
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Les optjons pour La dépense des résullats des dés du
test de piratage sont ind quées sur la Table 2-l : Utili-
sation des {:r, @, ië: et V au test de piratage, page
précédente. A moins que le contraire fe soit spécifié, ces
oplions ne peuvent être cholsies qu'une fois.

ON NE RENONCE PAs !
Le test pour s'lnlroduire dans le système du droide ban
caire est très ardu, ce qui est tout à fait normal vu les
e1jêu\ Sdcl d1r (p qLe e) D.J ont à gag, er. nais a rs.r

à perdre, ils ne sont peut être pas disposés à accep-
ter l'êchec. Si Le slicer du groupe est pret à tenter de
nouveau sa chance, iL en a la possibilité, avec de nou-
veaux modllicateurs.

Tout d'allord, iL faut amêLiorer un dé de diflicuLté du
test pd'te'l-a-'vê n dl q lêê ,ê\ ^ll.\ e\ d'l ' TLruSiOr
se dêc enchent progresslvement et Lobot commence à

s." pencher sérieusement sur Iincident. En revanche, ..
e s cer acprlvolse e systèfre peu à peu, même s'il I
esl lorcérneft de moins en moins lurtlf. Ainsi, i peut
garder Les * obtenus ors de a tentatlve précédenLe
(y cornpris ceux qu oft été annulês par des Yl et
Les app lquer à sof nouveau tesl Pour chaque * uti
Lisé ajfsl, e lVlJ peul assorlir le résu tat du nouveau
tesl d'ur ii). On n'a le droit de retefler le piratage
que trois fois (chaqLre rolrve essai demandanI une de
ml heure de lravail au sliceil. aprôs qLLol a sécurité
inlégrée du dro de s'active et ver[ouille complè-
ternenl son système.

est posslble que malgré les préparatifs
et les efforts persistants des PJ, la tenta-
tive d'lntrusion n'obtierne pas Les résul
tats escomptés. Linterceptlon du droTde
bancaire peut échouer, ou les protectlons

que so t la raison, e groupe a a possibllitê d'essayer une
autre manlère de réaliser Le transfert. La méthode la plus
slmple conslste à enlever uf emp oyé de la banque sur
le chemln du travai , mais cette option isque de rebuter
cerLa rs oLeL's

Sl le groupe est partant malgré tout, un test de Dis-
crétion Moyen Q ) réussi permet de surprendre un
caissier. Les employés ont pour instruction de ne pas
résister en cas de braquage, mais d'alerler la Carde Al
lée â a première occasion et de décrire si possible les

inlormat ques s'avérer trop puissanles. Que le

vo eurs dans le déta l

LE cassE DU stÈclE
TE JOYAI, DE YAVI!'
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sê8enN sap etrl EI êp êle.llual anbueq el op urolrlnl
êssrnd lr,nb rnod adno]â np neasstE^ np pJoq C allaql
'nol êun ê]llêL-trord lnl tnel Ll 1ê (o.) ua^o] aulle)
oJ1UOf, OrUreqJ Ap §Al Un llssn9l ap opueluêp elêl
'sel sap JnêllLaLLr al suec aJ olslq êllêl suep olLldLUol
un rua^êp âp la rarQdool êp êllu e^uol al lnel ll 'ê 

^ 
ua

]êtsêr gsual tsa êporp al rs a.Iou êloq El q anbls^qd
sQrle un,p uo{our nE,nb Jenllallê,s lnad êu saouuop
sêl ap luaLualel]ê.| lê aploJp al .lassos9p suES oJrotuou.l

Pl rêrÇdnl9.r êp êlqrssodLur lsê l 'sel sêl snol suec

« al^t^ » êp
êl]]aur aprorp al anb rêLLrlsa luaLual eJ..l3d lnad uolssed
-uol el red QprnA fd un srELU 'Qt leuuoslêd aun Jaddo
-ê^Qp ap uorsello,l sed luo,u la ê.1 olugul ap sluau]alel
la s3p € srurnos lua!-rêrQrln8or luos so]lelueq saplolp

sel 'sê]têf 'reql ap ê]]c un lns ellQdlêd alllnaLU un,p

luale^Lnb9,l tsa alle al un 'lnol sQ..lde : aqloldde êlLê:]

êun e .rasoddo,s tnad sêplorp sêp sllorp sêp lnasuêi
op un êLLrLLrol orQprsuol ês sêSeuuosJêd sap un,l ls

p]oq snssap red

ûarlua êplorp êl nol xnpal.tout sêl Jêlê[ q ]a sê8enN
sap otrl eL ant tsuol ênb ênbslp np proq ne arpuol as c
olsrsuol êldurs snld luêu.ralqeqold 'uollnlos êllne auTl
'O Ô Ô) "ttrurto o auels^s ap lsâl un rrssnÊr âp
alissa:Qu elaf êgrtuêp,l uo,nb tê ênllsuolêr ol uo.nb
JêulodLUê .lnod srnalêlêJ srnêtsnld aJluê lues]êdslp sêL

ua êplo.rp np sagtlletop sêlQtd sêp.rasseJ.reqQp ês ]nêd
uO êluelqelle êAnê.rd aun anllsuol lêAe stld allo,nb
lueqles 'ê.r nrtop el ap no alou êIoq eL êp ]alEdulê,s
êp alqrssod tuar^ap lr '01êlueuop êploJp al slo] aun

Of l) rueplullur enbluelgt l
ep lsâl un,p aISSnQr el lê]naqPl ap sêJnêLl xnêp sulolu
ne êpueuap rnb el 'êpto.rp êl tuouraJQrtua taluouep
lneJ ll 'a]loq auêl e rêpqll€ rnod sol rnoJê^ sêLllsluel
'oLU srnê sn d ta êSepurLq p.rnol ap sJnass!edo sap êlQ l
rêp 'êplo.lp np sêurêtur strnf,JD sap puoloJd snld ne ênu
AIUOI « A]loU alloq » êp a].,lOS êun suep sêo^lêSuol lU0S

sa^tL1f,re sêJ êroLuoLU es suep ]uêls sqns ld sêl a]luol
sa^nêtd saprnol êp anb êUruB s elêl ar esselQu rs alllêLu
-sur?.]1 sal le anllaJJê r,nb suoLllpsuEJl sê sêlnol lê]]s B

êJua.rnod n)uor tsa êrelueq êplo]p êl :ralSQJ c eluel
JodL!l uonsênb êun êlsal lr 'sg]qJsuerl uarq luaros spuol
sêl anb ia n^g.ld aL!Luol ossed as lnol ênb lueut8eLut ul

Sfvur ro uessNfl sNvs
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[s]ret9p êp sntd rnod S6
ê8ed ê âurua3 el luell9p lno ll) sallaDuro solrrotne
sap.red llos sâLuUd êp srnasseLll sêp red Ïos 'Jnatlas al

lnol suep sgqlJaqlaJ]ê^no.rla] ês êurCu luareJrnod s

'sêurrf, slnal ap glL^EJâ eL uolêS'.r ua^e,l e sê8enN sap

olrl elJêtt^Q,p ualq tuêteJal sêSeuuoslêd sal 'suorlrpuol
sêl suec al€lle,L atnol apDnl0 la Çllluapl rnêl ar^no)
'9p aalrV êp]eC pl anb Jnod sduaÉuol uatq aJpuê]]e
sEd tnel eu lr 'soll-xnêrl sêl suep NCV,I êp no selPtt8tp

sêlurêrdLuê sêp luassre no 'êSessed Jnel êp ogpl^
salEJl sal rêuu.r 9,p luêrlqno 'sl Btl s.lnaL sed luêlnLUls
srp êu slr,nb 'suês uoq np l dqp ua tuass Be fd sal lS

..rnê e^ êpuelâ êp elsnlof êp au..lluaÊ êun,p lo^
êL no sêrl]nêur sop êurêluor elal ênb sallllll êp xnêll sêl

rns so^nerd sap laloroJ ap JaqlodLtta,l sed lnad au allê
'urdsafl êp êolrV ap]eD el ]a,le89,p lêIessa nPaq e slJV

rnurr DNo'r snld v ssfNrnblsNol
sêLuoLLl'xna e soJ^l lualElos sl

'êJrnpo.rdar ês t e^op uortentts el !S o0llv êprED el la^€
êJtuoluar êtnot Jêtr^g € ta aluêpn]d êp snld c lueu8 olua
sêl auuauolued el ap tuaSrn 38essêLr un lua^lo)a] ld sal
'a!lredar êLlrno.]]ed eL aulad V a]uê8 at ep « snpuêlual
eLU » Sêl rêtldrllnLLr op suo^oLu sêl sed e,u sllv,p lleluol
al srol êlnas aun,nb êuuotlluoJ êu êBnllêlqns al

:1tns tnb
al zêse.rLldelpd no zastl oltultxotd q luapLlut 3^eJB un

lueurêluol lodde un lupluel uê uots.la^ p tleJ tâ luêL^
-.ratut s rV,p tleluol al 'lalguoaap êp lualEUêul sasoql
sê ênb ta aglrV apreC el op sê]qLUêul sap e êreJ ênpuêl
uorlenlrs êun suep êAnorlâJ as adno.t8 al [o se] nV

'« lua ll3 ell » sll.nll s.lole fd sêp êqlordde,s êpJeB e êp
alLrnorted aun rs J BegJ osuêl tsa ll Inu el êp sluêu]êuo^ê
sêp aluP,(o^gid uê xred el ap rnol Pl ap s]nalqlluol sêp
un, 9^opnos e uêqs s rV : atQJlês altoq aun,p osodslp Ll

'u dsêE ap aolLV apre) el ep uoLluaus.l o.Ilte adnolS al lS

lN3l,{rsnlt)Hlo
sêSeuuosrad xne luêrl al nb suoLlela.t sal

tuê os anb sêlênb 'alqeê8esr^ua tueu.têltei.ted tsê lêl9d
-ool g un rallol ul as u-r ap sed lso,u salndnlls sap ltuêl
-êltua slanbsêp p]eEQ.l ? solqesudou snpt^tpul sêp snol
ênbsaJd luos $nassLrgqruê sêl anb.taladdEr Jnal êp lUlns
lr 'oâelueql êp nêd un a.rtuol uar.r tuo,u T6 sal ts 's nd t3

uotlsenb uê fNd ol la^e
strodde.r suoq sQ.0 êp tuêuuêrtêJtuê fd sêl ênb npuêluê
uoiq lnel lL 'elêl rnod turod ne atSgte]ts alê^nou êun
a]]têLu ap no e8etEJrd aJlne un lêlEdg.rd êp ld xn€ sdluêl
êl .rauuop tnad rnb êl (ê dLuaxê JEd êlue^ e suep ?tt..r

-elnâerJr êun Jnod) ralsuerl np luêuaulnole un apueu]
ap lr,nb .rnod un arrure^uol uê,p no rêlndtueu uê,p

êlqrssod lsê lr 'laIê uf sluêunllsu slna ltêLu ap au.lLUol

a..r]1e]pdde lua^nad srnassuOqluê sol 'suU s.lnal q lêAllJe
Jnod sluêlouur sêp rêleuêu sed luêlna^ êu fd sal S



QUtrrE ou DoUBLE
llt e .or. ld pe,.tt oe .d .ê. e de-oJrr,. [oL ro^) \ê .
lll" , orp ê o { p'o oJ Ll aLr'ê. e: eros oo rr

les PJ de passer à l'étape suivanle de leur p an et de
s'inlrodulre dans le musée pour s emparer de la plerre.

lLs doivent exécuter L'opération après minuit, entre La

fin du gala et Le moment où e nouveau propriélalre du
joyau est censé se prêsenter pour e rêcupérer, le len

demain rnalin.

Les héros ne sont toutefois pas les seules personnes
présentes dans La Cllé des Nuages à envisager le vo
de a gemme. Elaiza les suit de près, en prenant soin
de se laufiler d'un abri à L'autre, de ruelles somllres
e'l 'eT o.cel êr rs . a.-ê, s e- pe"o"l'dg"s o .eL \
ne prennent pas des mesures spéciales pour surveiller
les alentours, iLs ne la remarquent pas, rnals s'lls rnani
festent une vigllance accrue, iLs devraient avoir droit à

des tests opposés de Perception contre la Discré-
tion d'Elaiza (lOi).

Ceux qu réussissent aperçoivent un bout de robe
dépassant d'un angle de c oison. La Jedi disparaÎt dans
les omllres ou se mêle à La loule d'un casino bondé dès
qu'elle se salt détectée. Si les personnages entament
une poursuite sérieuse, eLle recourt à son pouvoir de la
Force Déplacement pour placer des ollstacles en ttavers
de Leur route en fajsant tornlrer des olllets (comme des
bidons de tibanna videsl.

S'INTRODUIRE DANS
LE MUSEE
Plusleurs approches permettenl aux PJ de pénétrer
dans le musée d'art Figg et Associês, chacune compor
tant des risques et des avantages propres. On peut en-

trer par le bas ou par Le haut, la drolte ou la gauche ou
encore en lorcant la porle principale. Une dernlère mé
thode consiste à se Laisser enfern'rer à l'intér eur. La sé-

curilé des lieux esl efficace et les PJ peuvent déclencher
l'alarme à tout momeft, comrne détall é dans l'encadrC
Donner l'alarme.

ENTRER PAR LE GRAND
VIDE CENTRAL

D'après Les diagrarnmes du musée, I'un des r.oyens d'ac-
cès les plus alsés à emprunter esl le pujts du vlde or
dures. Remonter par ce passage que personne ne sur
veiLle apparaît comrne l'approche la plus raisonnable. Par

à, les PJ ne rlsquent nl d'endomrnager les instaLlations ni

d'imp!iquer des passants.

Le grand vide central de La Citê des Nuages est un

ênorme tunnel vertica qui permel La stabilisation de
toute La ville et le fonctionnement des grands rêpulseurs
qui la mainliefnent en l'alr. Cette rnerveille d'ingénierie

OONNER I]AIÂRME

li,,,re le, ro ,, s de e.LrrLC ore-crLe, d 1r" jê I dL
11r,,.".. c;"s . d.ro\ \.1êr irer ,o, aler el d,.ê-iê
ment la tour de la Paix si elles déleclent une intrus on.
P usieurs choses peuvcfl dé(:lencher ces alarmes, no

dmq eri ,^r '. \L'id . V o r <ë (ë (§) d"" P Ou. rq r, .
siluations suscepl bles de provoquer une alerte :

. NalLilh remarque une activile suspecte sur
ê\ o, r.rr q rle'ô."ô ê

. Lun des droides de nettoyage détecl.c ou
croise un lntrus.

. LC dro oe ui, .ê J te dê l". le oL ..oi\n
Lln inLrus.

. Une barriere électromagnétlque est percée.

. Les PJ inanquent une tentative de croche
tage de serrure.

. Un garde dètecte ou aroise uI intrus.

Si l'alerte est donnée, les co|séquences sont les sui-
vanles:

L Le drolde de sêcurité se dirige aussltÔl
vr.rrs la source de a arme [cl. page 80].

2. Lln signal est relayé vcrs la toul de la Paix
où quatre agenls ct un sergerrI de la Carde
Aiée se rassemblent pour se rendre au
mLlsée. lls y arrlveft en 5 rninutes {profils
page l2l.

<. es POr,,. do11,11' .r, C'\ a a Piè,Ê ou
l'alârme a été donnée se referrnent llrus
quement. Tant que I'alarme esl active,
(]les ne s'ouvr..nl qLte pour le droidc de
sécurilé ou les membres de La Carde Ailé."
qul dlsposent d une carte d'accès spêciale.
On peut arocheter le verrou en réLlss ssant
un test de Maeouilles Difficile (OOÔ),
ou le débloquer au moyen d'un test d'ln-
formatique Difficile (000) r'u'.'.

4. Les barrières electrornagnétiques s'ar
ment (cf. pagc ;'9J.

ll est possible de dêsactivcr l'alarnre ar comptolr d'ac
cue I en réussissanl un test d'lnformatique Difficile
(oo0)
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un,p 

^lrs 
êQrluê, q,nbsnI urrur.l?] uê "ra Unel os rfod

Q j) aruelrâ11 oJluol uoltgJrslo ap gsoddo tsol
un,p r^ ns 'arertsLp sal rnod Q j) ploJJ-Êues aJluo)
ouaduofl op gsoddo lsel un ] ssnQr ]nel I 'aê[oldue
asn.r e lros afb al afO êlsod rna -rêll nb ar el rnal .rnod
uorsrê^rp êun rêtuê] tuê^nêd td sol (aLoâEd lr) aarV
aprEJ e êp stuêBe xnêp red O3êlord tsa sêtle ànbEql

salsufol sêp Olunlos pl .riod aib êl I El
-ês êu sopreB lueLUêprnol sn d luos s s eLU s.rfa redns
. p-, r .r p..3. ,d \o' , p O - d dp 3.t -od
ru np,nbslrllêdde.r ua êlualsêp êuf e "topQlold -tnod apt^

puE,râ np laLULUos ê red..ra.rlOuOd g êts suol sêtnp..to apr^
ne rêp?llE rnod alue,\noldQ sutoL! el apoqtQLU el

]lddvu Nr
uù1o1 l"rod s ndop uorsualse,l .rêluêl no adder uê a.rpuêl
sap la srnê..rOdns xnEcAU scl .rpd rossEd ê.rluê xroLll
ê luo fd sê 'Ê.]luêl apr^ puer8 ol suEp 'sornp]o êp/\
np uolenre^9,p luaLuêqlue..rqura, q lêp0lrE Irod

9l rnIQS ap sa r nsê LLr

sênb anb red êOSOlord au-roLU op llrol lsê ê ll xfel dEl
xnpêss p^ sêp rns sê?tuour seLUJE so ]Ed afb êoâElrl
LUopuê ê.rlQ lnêd êu aL ê,nb atuplss?] s te apup"tjl rs tsê

-aulerl el ?

-

t

\,
,l

;,

_ -r:lj
,l



NID DE RAWWKS
Oue les PJ progressent vers le vide-ordures en gravissant
les échelles ou descendent en rappel depuis les nlveaux
supérieurs, ils finissent par déranger une nichée de
rawwks, mammifères de la tallle de laucons qui évoluent
parrni es nuages gazeux de Bespin et nidifieft sur des
olljels solides tels que les portiques du grand vide ou
carrêrnent sur des beLdons. Ces animaux n'ont pas l'ha
bitude de s'en prendre aux créatures de taiLle humalne,
mais ils protègenl actuelLement leurs petits, ce qui les
rend plus agressifs qu'a l'accoutumée.

Les PJ ont droit à un test de Perception Difficile
Q | ) pour détecter la présence des rawwks avant
d empiéter sur leur terrlto re. En cas de réussite, llsez ou
paraphrasez ce qul suit [si ]es PJ descendent en rappel
au lieu de rnonter, vous devrez adapter certains termes) :

Les PJ peuveft dentlrer Les

créatures au moyen d ur test de
Connaissance (xénologie) Dif-
ficile Q I f) Ceux qui lc rêus

slss0nL saveft qu'iL s'agit de ralvwks,
probablernent ef lra I de ploléger
leurs petits, ce qui devrait lfclter à les

contourner. Ce sont des maûrrfl[ères
volants origifaires de Bespin qul
chassent en érnettant un crl sl[ident
capable de sonner eurs proies.

Les PJ disposent de puseurs
possibilités. S'iLs décidenl de
passer aussl loln que poss llle de

la nichée, ils dovenl ellectuer un
test dAthlétisme Moyen Q )

En cas de reussite, les raw\,\ks les la ssenl
tranquilles et il ne se passe rien de plus. En cas

d'échec, chaque PJ peut recommencer s'i subiL
. 1 point de stress.

ALÉAS NANS LE VIBE.IIRIIURTS

âuatre lois duranl. la nuit. dÊrs ordures sont déver.
{sees clans e vidolr depuis la rernlse dlr rnusaje
S lc.s PJ sc tr-ouvcnt dedans il ce morfonl la. ou cn
ilpprochent dLrranl eur asccnslon du grand vide,
is r squ.rfl .Je reccvoir des dôchcls sur la têle. Se
rc.LroLrvc,r-sous â plLrie d'ordurcs cntraine un test
d'Athlétisme oir de Coordination Moyen (Ç 0)
arLi{lrci ll l.rul rr)iirLrr uI da si les PJ sonl Lou]ours
rl,)f\ ll,llriüd a.r rdor (-cfLr;r . Clra(luc devcrsenlefL
(,:i l)rrlrtedc t);]l L]lrl aoü lc lloLlllac dar vertl 5urvi(,1
ir'L.r'r lriliil rlo glLssortonl orr rl'uft llr)la,tlnilrre dc pc

., r'rr(.! 1., lvlJ {l(r\atll i.rvotlit l(.ts iour..Ltrs (lua d
rl r !(r i)r1r(lLril : rir lr..i Pl flcrrtcfL (lcs ptarc.rLrtiofs

rrrfrir rrl rrars;ii1)rtl('/l;l a lirsrrt\/e du l.tslviSiirtl à
li tr ir', r, il,trit,
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AELE Z-2 : PROERAMME IIE LA SETURITE DU MUSEE ITEMPS STANEARB EE EORUSTANT]

23:40 Le musée fenne ses portes au public. Les hÔtes du ga a encore présents sont invités à rejorndre a sortie Les
hommes de Burr Narls enlaûrenl le prernler lour de garde

00 00 Les derniers visiteurs enfin parlis, NalLilh, C3-BB et le droide \ A 7 quittent le musée. Le droide de sécur lé
commence sa ronde à a réceptlon son tout comp et dLr musée prend environ une hcure.

00: l0 Le droide nettoyeur de vltres CLE-O04 quitte la remise po!r suivre e même parcours que le droÎde de sêcuritè. I

passe enviTon 5 minutes dans chaqLre pièce.

0l 00 Le droïde CLE-004 retourne à la r€mise pouT jeler 'eau sale dans e vide ord!res Le droïde util tajre de série T3
qultte a remise pour su vre le parcours du droide de sécurité, en passant erviron d x mjnutes dans chaque plèce.

A2 :34 Le droide ltil lalre de séie T3 retourne à La Tem se pouT déverser es déchets dans Le vide ordures.

03:00 Burr Naxis et ses hornmes ont bientôt lerminé eur lour de garde. Deux des gardes se rendent â l'entrée du musée
el altendenl 'arrivée de Léquipe de Cante

03: 10
Cantel et ses hornmes se présentenl au musée. Deux d entre eLrx se postent à la réception tandis que les aütres se

refdenl à a galerle des enchères

03:20 Burr Naxis eL ses hommes quittent a galerle des enchères pour rejo ndrc la sortie du musée

03: 30
Burl Nar s el ses hornmes qu]ltent c mlrsée. Les hommes de Canle lermenl a porte prina pale et enlamenl leur
tonde

09 00 Na Lth. C3 BB et le droide WA 7 se prês-"nlent au musée. s préparenl e nécessaire pour la roule le iournéc

l0:00 Le musêe ouvre sas porles au pub c.

ÉTURITÉ

groupe recourl à des explosifs (en réussissant un test
de Mécanique Moyen tf )) ou à une arme dolée de
l'attribut Brèche.

IA BOîTE À TRINE
Dans ce casino sans prétention sis sur le flanc dro t du
musée, on joue principalernenl à La trine. Ce jeu consiste
à tenler de créer des lormes géométriques à partlr de
bâtons colorés piochés dans un grand pot. Cette activ le
ne possède pas le prest ge du sabacc et l'êtab issement
ne figure pas parmi les meiL eurs casinos de la Cité des
Nuages, rnajs on peut arnasser de petites sommes pour
de petites mises, ce qui en fail un pô e d'atlractlon pour
es joueurs en manque de chance qui n'ont plus grand-
chose à perdre.

La Baite à fnre esl survelllêe par trois gardes bénê
ficlant du profil des agents de la sécurité de Crayson
[cf. page 78J, ]e tusil antiémeute en moins. Parrrj Les

clients, on compte un Cornpagnof chasseur de primes
et deux Voyous des rues [cf. page 400 et 396 du l]vre
de base de Aux Cornus DE L'EMPrRE, respectivementl.
Si les PJ comrnencent à faire du grabuge, ces trois la ln
terviennent sans ménagement, une superbe réception-
niste Twl'lek sonne ausslôl L'alarme et une escouade
de la Carde Ailée se présente sur es Lieux dans Les

cinq minutes.

La paroi qui sêpare le casino du musée est coulée dans
un lourd durabéton noir. Lelfraction devrait être essen
tiellement gérêe de manière narrat ve et n'aboutir que sl

le groupe recourt à des explosifs (en rêussissant un test
de Mécanique Uoyen tf )) ou à une arme dotée de
l'attribut Brèche.

LA BRÈCHE

Oue e groupe se préserte dans l'un ou 'autre de ces
étabLissements, le personnelvient à sa rencontre et offre
cordiaLement de prendre sa commande ou de ui trouver
une table. Si les PJ ne veulenl pas éveiLler les soupçons,
ll faut qu'iLs réussissent un test de Charme ou de Tiom-
perie Moyen Of). s^tor ,o o'ê ê\ e e.ooue oo-r .-s
tifier eur présence. ll est égaLement nécessalre de dlssi
rnuler tout armement ou explosil. Si Les PJ n'en lont r en

ou s lls cherchenl à intimider le personnel pour qu on
Leur fiche la pa x (test de Coercition Difficile Oial),
la Carde Ailée est aLertée dans ies cinq mlnutes.

Si es PJ réussissent un test de Perception
Moyen Ç ), ils peuvent calcujer que mur commu
nique avec quelle partie du rnusée et choisir l'endrolt
exact où ils arrjvent. S'lls percent depuis le Beldan offa
,?é, il est possib e d aboutir dans la réserve, a boulique,
la cuisine du tapcafé, es toilettes, la sa le d'exposition
« N4erve lles de 1a ga axie,, voire la ga erie des enchères
{s is ont olltenu un Ô). S'ils s'introduisent dans le musée
depuis a Bolte à trine, Leur brèche peut déboucher dans
la gaLerie aux holopics ou dans a salle d'exposit on " Re-

I els de Xlm ,.

Sl le test de Perception est réussi avec (,, Le groupe
enlre dans l'ang e mort des caûréras de survelLlance. En

revanche, sj le lest gênère §) , es caméras enregistrent
l'intrusion. En cas de Y, la brèche débouche bien dans
e musêe, rnais loin de l'endroil prevu.

Un test de Mécanique Moyen Q ) permet de dé
terminer un poinL partlculèrement vu nérable pour pra-
tiquer la llrèche. Dans ce cas, es PJ bénéficient de n
à eur tentative d'effraclion. S'lls obtlennent (i) (Èi,

ÉE
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Compétences : Corps à corps 2,
Distance {armes Légèresl 3, Percep-
tlon 3, Sang-lroid l, Vigi ance 2
Cantel uniquement : Dscrélton
IVagouil es 2
Talents : aucun

LE CASSE DU SIÈCLE
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Les gardes ne sonl pas payés pour parlernenler avec
les lftrus, mais plutôt pour « lirer d'abord et poser les
questions après » Si on les attaque, eur laclique de
prédllection consiste à se retrancher dans La galerie
des enchères pour s'abrter derrière les meubles et
les écrans (+ I en délense] et tlrer slrr les cib es les
plus proches. Les gardes adaptent leur approche s'ils
se rendent compte que le matériel transporle par les
PJ les expose partlcuiièrernent. Alfsi, iLs év tent de se
regrouper s'ils voienl que leurs adversaires dlsposent
d'exp osifs.

lL est possible que le groupe ait ébran ê e moral des
gardes un peu plus tôt dans Iaveflure, ef colporlant la
rumeur selon laque le Crayson n aurait pas l'intentiof de
Les payer. Si le esl Le cas, es PJ se rendent compte que
certains membres de i'équipe de Burr ne se montrent
pas aussi vailants qu'l le faudrait. Dans ces conditions,
les deux gardes postés au tapcafé lu ent le musée dès
es prenriers llrs. Ces hommes sont si dégoutés de 'at[i
lude de Crayson qu'is ne prennent meme pas la pe ne
d avertlr La Carde AiLée de Bespln. ls prolilenl peul être
rneme du chaos pour semparer de quelques ceuvres
avant de prendre a poudre d'escampette. Dans le cas
de Cantel Dro, le MJ doit lnterpréter ses réaclions se on
§es êvêTlLê.ê. te.altot s dvê, lê gro rpê od s Épisode I

[cf. pages 33-34].

Sans cela, les agents de sécurle lutlent avec déter-
mination et n'abandonnent e musêe que s'i s su
brssent de lourdes pertes. Si L'ur des
meneurs [Burr Naxis ou Cantel] tombe,
P\ dL e gardôs (or n,e' ae Lor
battre jusqu'à ce qu'il n'en reste plus
que deux, après quoi is tentent de se
rep ier et d'a erter la Carde Ai ée.

BURR NAXIS EÏ
GANTEL DRO IRTVAUXI

Équipement: pistoLet blaster lourd (Distance [armes ]é
gèresl ;dégâts 7 ;crltique 3;portée moyenfe;RégLage
élourdissant), vibro ame (Corps à corps dégâts 4 ; cri-
tique 2 ;porlée au conlact; Periorant 2, Sanguina re ll,
uniforme renlorcê (+ I défense, + I encaissemenU,
cornllnk. Cantel uniquement: unettes de protectlon aux
capacitês de vision inlrarouge (ajoute I aux tests oppo
sês de Discrétion cib ant Cantell

AGENT DE SÉCuRrrÉ PRvÉ [SErRq

Compétences (groupes uniquement): Corps à corps,
Distance [armes lourdesJ, Perception, Sang-froid,
Vigiance
Talents : aucun

loneueurs d'onde lumineuses, ce qui les
quasiment invisibles dans la pênonrllre.
noir ou la pénornbre, un Deiel bénéficie de n
à tous ses tests de Discrétion.l, Sensib lilê à

Capacitês : Ldr P Jlrq rê' âr '

Ornbreux (es Defes absorbent certai

umlère (Les Defe s sor.rl sensibles aux Lum

posit on directe. Un Defe exposé a une lurn

vives, ce quj provoque chez eux ufe douleur ai-
guë et un aveuglemenl temporaire en cas d'ex-

v ve sans lunetles de prolectiof sublt Il à lous
les tesls de compélence.l

G

§f

Gântel Dro
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sarQurpq sêl 'pJel sn d sos^leue êrlo lua^nêd rnb sluaul
glQ sap luaLuurElsuol luarlsr8arua glunlÇs ap s?rOLUel
sal aosnu.r êl suep salrqolu sed luos au sra8uep sê snof

53nÙrrvJ.s SlrtlsodSto

tua^lns lnb sê8ed sat suep sOlltetQp
snol srnapuodsuerl-o]]LLu lê sênbrlouBeurorllalg sorQrl
]eq 'seJoLuel 'uos^eJD êp sêpJeB '?tunlos êp sêp.toJp
: sêleualu ap 1ê sa lelsqo,p êrqLUou urel.rat un ]êluolu
Jns êJoluê lua^rop fd sê 'agsnur np Jnê r9lur,l q srol êun

t3snr{ no
9llàn)95 rO Ssunssllr

)lu lruol '(luêrlrêssteluê | +
'asuêl9p L+) Ql.roluê-r êLurojrun (L ê.r eurnBues 'Z tue..r

oJrad I tlEtuol ne agtrod I Z ênbrtll : r stgSop I sdJol
c sdrofl êLuelorqr^ {luessrprnolo ê8el3oà ênllrteurol
nV : auua^olu ê?trod : 9 ênbrtur:1st?8Êp:lsaprnol

saLu.re] aluelsrc) alnêLLr? lue snl : luauadlnbl
aunlne: s9l!)edef,

à, 1

+



La tourfée du droide de sécurité est plulôt lente. ll
ui faut 60 mlnutes pour boucler Le circult ndlque en

jaune sur a carte. Si les PJ ont bien étudié sa rout.ô
is peuvent eslinrer sa pos tion à tout instant, le N/lJ

n'a qu'à s'ef remeltre à leurs conjeclures. S'lls n'ont
pas lait cet effort, e lVlJ doil Lui même éva uer a pro-
gression du droide en considérant qu'i reste 5 minutes
dans chaque pièce. Ansl, ll pénètre dans a sa e d'ex
position consacrée à Xim (salle 4l à 00 : 10, dans La ga
lerie des enchères (salle 7l à 00 : 25 et dans le tapcalé
(salle 1O) à 00: 45.

Une approche pLus slmple consiste à placer le dro de
dans le tapcafé quand es PJ s'lftroduisent dans le mu
sée et à suivre ses déplacements à partlr de là. Dans ce
cas, on consldère simplement qu ll enlre dans une nou-
velle pièce par round de jeu structuré. Deux gardes le
suivent â portée courte, avec un décalage d'une sa le.
Ainsi, quand le droide surveille ]e tapcafé, les gardes se

DROÏDE DE SÉCURrrÉ [RlvALI

gçEMFçBçBg
/@ Æ@ ^@ÉôLl__J t_uj Lql_q_l

Compétences : Dlstance [armes légères] 5, V €ilance 3
Talents : Vlgilance accrue (Les alliês à porlêe courte
aloutent n à leurs tests de Perception et de VigiLance.
Les a lés au cortact ajoutent quant à eux n ! )

Capacités : D'o op rr o pds oe o;1 oe rFrp rer. 'ndlgel
ou bolre, peut survlvre dans le vide ou sous l'eau, immu-
n sé contre es poisons el les lox nes]
Équipement : p sto et b aste[ ftêgrè [Distance larmes
légêresl :dêgâts 6 ;cr lique 3 i porlée moyenne ; Réglage
êlourd ssantl ance-lrlet (Distance larrnes légèresl ;

gâts ; crll que ; portée courle ; Ench
Nilunitions limitées I l

chargent de la boutique

i
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elroJp ap grpeluê.i rns tuern8u pedptep np
fualuol ê zas l 'suerlQolor-l xnE luassar0lu,s fd sêl s

{41 a8ed orpeluê Jrl ê?uuop tsa
êl.rale,l '(aJlne aun,p no arQruÊLU êun,p Iu lu-tol lnal la^tl
-le,p rêl..llodLUa sal q nol puno.r un uê uos^e.r5 êp sêpre3
sêl ras erlnêu c sed luauuê^ted au slt,s suo:dnos sal
.rê lra^Q sues sêurLlrou xnop sop lleluol ne taqloldde s

rnod nn ap snuoq un rê^e (ÔO) ouodruo.L ap gsod
.do lsal un € l orp lLo s r 'xna,nb sêLuJolluI soulOLU sêp
rêlop ês e snuêAred luos fd sal s )lulruolJnal .tasrlln,p
sdLUal al luare slr,nb lup^e sêpreB salrêurLUllQ,p rêlual lê
sat]od sap êrntaurêl el rê^llesop s nd '(l O) uorlgJr
-slo ap gsoddo $at un luess ssnol uo o Jê eâ e suep -tê
'qne] ês lua^nod xnaLlepne srnênol sê8euuos.]êd sac

l solsod luos uos,(elJ
snrer\ ap sêpre3 xnap 'a"rfaq,l tros ênb allano slrpoll
000 | arpurêIe luaLUê lel tnêd 'êJnllej allaq sQlt ap 'tol
-qo,l sreu.r 'au..rLUoâ el lêAe rêlrodLLê, ap snuê] sed luos
au fd sal i61 a8ed lrl .rnapuodsuert orlrLU un êrJno uê
aurêluar êrqreLu êp ê los ol (61 ê8ed lr) sanbrtQUBeLU
oJllel? sêrQ req srnêisn d ]ed êoulel tso a.l.lê d el

:alles el suep ld sap
ê9]luê,1 sQp l ns rnb ar zêserqde]ed no zasll saue^no
luos sarQLllua sap êLolE8 El rns tuauuop rnb sêlJod sâl

s3àlHtNt SSO 3ràflVD rrr

w
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'« âlqessecut »,p lt3ectlllenb
al aiJard el Q nle^ e tnb ac 's5aqc9 sap Jed s?plos luos
as ( sassec , s33 snol seJue sêl anb saun s8l saaJoq
-elq snld lo^ Bp so^tleluat sasnêJqulou ap alqto el 9?? e
une ap ne^of ol 'spluaLuncop aJtotsl] uos amol lueJno

'aJrdul.l
alluoo uorlrp?s Bp sâlqednoc snuuocal ruaJnJ saltel
?udoJd sruapg3gJd sês ânbsJ0l (snossrp luau]urâJgJl

leuqdur treups aI Jed sqn69l fll rnl alll sue xrp srnd
ap tuarBp el 'lanxoe aJrelgudoJd uos'uos^eJ3 snJë!\

'âqdoJlsetre3 el Bp'alceXut 'eaôJâLuq aJJatd el alnas
'qnt rl aEedlnbg.l r01 la eseJc?,s ur6uê,1 'lJodsueJl
ap alr^eu un,p pJoq Q ltelg alla,nb sJolv astnboe Jto e,l

sQJdp sdLUal êp nad anbt6eJl uq aun nuuoc 1uo sutou] ne
saJrel?udoJd s3s ap sroJl onb ltes uO sacue6tueu ap

ta sa6etuqq,p 'slop Bp XuoLuaqonJt al Jed salqou suos
-reu-r sasnalqurou ap alluâ êstutsueJl lsa,s aulul8ô el

'qlls sêp sJJang apueJo el ap anb0d9,l
q ruêluoual rnb alJard el ap suotlueru sep ?suacaJ
1u0 su8rJolsl.l sal sreLu 'êJQls^ur un âJnauap leu?dutl
allua3 oe lul^Jed allê luauluto3 'slJotu sJnal ca^e Jtla^
-asuâ.| ap tualrsroqc la aullJd ut^e^ asnBzeb alueg6 el
ap êJQqdsouræ,1 suep auusô el g^noJt tuo sênJedsrp

sacQdsa sap anb rualntroalu03 sslsrletcgds sal t ut^e
BUnl el âp aldLuat un suep ss?uue,p sJstlltuJ sap e,(
lr âXJê^nocqp tni ecsnJoC ap au.iula6 anbtltuôput allao



UNE ÉpnruvE DE FoRcE
fluo'o les oJ oêrêtre'rl ad" é aÊ.p q-i ao ite a

{ge.re. ir ol normoler e L qr';or ê ê' obsrdL,es
que représentaient es hommes de Crayson, d'éventuels
passants ou des memllres de la Carde Ai ée. C'est luste
rnent à cel instant qu'Elaiza ressurgit et fait sa seconde
o ê po r' c app.op.ie. le -o\ a r 0- \"vt,t.

Elalza surveillalt le musCe dans le secret espoir que
que qu'un vienne subtlliser la gemrne pour pouvoir l'ln-
tercepter ELe compte ensuite e convalncre de La lul cê-
der ou forcer les choses si besoin est. Ce u'esl pas sa
manlère habituelle de procédet mais son sabre laser
doit allso urnent être réparé r l'acquisilion de a gemme
esl une priorlté incontournable.

Adeple du code des Jedi, Elaiza préférerail que la ren-
contre se règLe sans llain de sang. ELle sait que son sabre
laser n'est plus tiab e el ne se bat donc qu'en dernier
ressort. Si el e peut dérober la pierre sans recourir à a

violence, e le saule sur 'occasion. Mais si le groupe s em-
pare de la gemme, u bloque le passage ou falt mine de
\,OL O eI de oUd ê. ê. ê . ô lo^tre plJç dg e s ve.

Elalza cherche d'allord à convaincre le groupe de lui
aisser la pierre. Elle commence par saluer les PJ en ces
termes:

Si es PJ cherchent
ajoute:

à en savoir davantage, Elaiza

A la question de son appartenance à I'ordre Jedi,
Elatza paralt hésitanle et se contente d'admettre qu'elLe
n'a plus enlendu ce lerme depuis longtemps.

Si ses argurnents n'ont pas su convaincre es PJ, el e re-
court à son pouvoir d'nfluence en alfirmant lroidemenl
que « cette gemme ne vous causera que des soucjs si
vous ne me la confiez pas » au personnage qul la détient.
Si elle réusslt les tests dernandes pour le convaincre par
le mensonge, pendant trois rounds le PJ ciblê croit sin
cerement qu'il doit lui céder a pierre. Si cette approche
s'avère infruclueuse, ELaiza affronte le groupe. El e com-
mence par engager e combal à distance, en uli isant son
pouvolr de Dép acement pour projeter des objets, lout
en continuant à exiger qu'on lui donne la gemme. Si les
choses commencenl â lourner véritablement en sa défa
veur, el e finit par dêgainer son sabre laser.

Ela za est vall ante et déterminée, mais pas sulcidaire.
Sl e le subil au moins 13 polnts de bLessure, ele bat en
retraite. Les P..l enlendront de nouveau parler d ele: dès
qu'elle aura recouvrê une santé suffisarle, elle partira à
eur poursuite pour savoir ce qu'i esl adveru de a pterre.

Compétences: Calme 3, Charme 2, Coercition 3, Corps
à corps 2, Discrétion 2, Perceptlon 4, Sabre aser 4,
Sang frold 2, Systènre D 5, Tromperle 3, Vigiance 3
'Ialents : Adversité 2 {amêliore 2 dés de dlfficuLté de
tous les tests de cornbat conlre cette c blel, Perception
des émotions {ajoute!à tous es tests de Charme, Coer-
cition et Tromperiel, Perception du danger (une lois par
partie. retlre lI à n'importe quel test), Technique Ataru
(Elaiza associe Agi ité à sa compétence Sabre aser), Va
leur de Force 3
Capacités I À la llmite (une fois par test cle Force, per,
mel de sulllr I point de stress pour uti iser a comme
s'iL s'aglssait d'un Ql, Pouvolr de la Force : Déplace
ment [O : peul déplacer jusqu'à deux objels de gaba
rit I â portée moyenne, attaques à d stance possibLes

[cl. page 284 du ]ivre de base de Aux CoNFtNs DE L'EM-
ernel), Pouvoir de la Force : lnlluence (O: nllge 2 points
de stress à une cible au contacl. O:ellectue un test

I

Er.ArzA, JED| EN EXIL [NÉMÉsrs]
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TAMPAENE ÉTTruNUT :

MAÎTRE ELÀIZA

I - gro r; , t,-"1 prun,. o .r , .ppro.lÂ11ert dvê,
Lt.r,,..r ,r ue \1\ .. rr tlr-. , 1^ ".1 odoC eOf)
per sa sensibllité à a Force ou à apprendrc dcs pou
voirs de a Force. Sl I'un des PJ est déià un adepte
lormô de Ianc enfe rellgion, Elaiza p,"ut l'aider à ex
ploller son potenliel. Sifon, elle pcuL -"n.adrer c..ux
qul so!haiteflt ôvcil]er leur sensibilitC a la Force ef
leur permellaft d'acquérlr larborescence de ta
lents unlversel e du Flgitll dc la Force.

Elaiza a prêvu de renlrer à Nar Shaddaa. Sl les PJ
'y accomoagnent, elle esl (.apable de les mettrc
ef relation avec divers PNJ implqu.ôs dans les af
laires louchcs liées à lEspace HuLt En s associant
avec el e, les hôros peuverl parliciper à d."s opéra.
lions de conlrebande eL se consliluer un rés-"au de
conlacls et d'employcurs, dont des parrains HuLls
et des cadres de 'Ai lance Rebe le
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I.A FUITE
llne tois que les PJ ont eu allaire à ELaiza, 'issue la pLus

llslmple ionslste à contacter Arefd pour l'informer du
résultat du cambriolage. S'ils n'ont pas pu rnettre la rnain
sur la pierre, i est possible qu'is veuillent fiLer en douce
avant que les Shen ne le decouvrent (passez alors direc-
lement à la seclion ll est temps de revoir le plan, page
suivantel. S ils contaclent elfectivement Arend, llsez ou
paraphrasez ce qui suit l

Les PJ n'ont pas à douter de a sincérltê de sa réaction.
El pour cause : ils viennent de le rendre irnmensément
riche, et il ne Lul reste plus qu'à les élimlner le plus vite
possible pour qu'll soit impossible de faire le lien entre e
vol de a plerre et sa personne.

UNE ATTENTE PESANTE
Arend s'est blen inlormé sur le Joyau de Yavln et sait
notamment que es gemmes de Corusca sont pratique-
ment indestruclibles, du moins lace aux moyefs conven-
lionnels disponill es sur la p anète. Les queLques minules
d'attente avant I'arrivêe du speeder ne sont qu'un prê-
texte pour permettre à ses hommes de se mettre en po
sltlon, afin de récupérer la pierre une fois les PJ tués par
l'explosion.

Des PJ observaleurs pourraienl peut être fairer e
piège. Des crépitements discrets dans le système auto-
matisé du speeder aissenl clairement penser que é ec
lronique de 'engin présenLe des problèmes, ce quj de
vrail alerter le groupe.

DÉTECTION DE LA EOMBE
Un test d'lnformatique ou de Mécanique
Moyen Q) perrnet à un personnage de noter que
les appareils du speeder ont été trafiqués. Si aucun
merb e dL glo rpe r d e (o^]pÊtôn(es .eqJises poL
remarquer cette anomalie, un test de Perception Dif-
ficile Qf ) permet d'aboulir A la même conclusion.
Si rien de tout cela ne met es PJ sur a piste, e NilJ peut
lorcer les choses en gllssant un Deus Ex l\lach na : une
prémonition soudalne pour un personnage sensib e à la
Force ou l'impression que quelque chose cloche pour
un aulre. Ouoi qu'iL en solt, l'airspeeder est prograrnmé
pour exploser trente secondes après I'ernbarquernent
des PJ.

IVIême si es personnages détectent e problème et
locaLisent la bornbe, son désamorçage reste compli
quê, car le compte à rebours est très court. lls doivert
donc réussir un test de Calme ou de Mécanique
Diftlcite Çf ). En cas d'echec, les PJ cof stateft que
l'apparell dêcompte : « trois, deux. un... » En fait, il est
plus simp e et rapide de prendre le contrôLe de l'airspee,
der pour e poser sur une plateforme (test de Pilotage
lplanétairel rr4oyen tf )).

Une fois posés, les personnages joueurs n'ont plus
qu'â réussir un test d'Athlétisme ou de Coordinatior
Facile (.} pour se leter hors du véhicule. S'is ne par-
viennent pas à s'approcher sulfisamment d'une surface
soLlde avant de sauter du speedet la difficulté du test
passe à Moyenne O), car ils doivent également salsir
une prise pour ne pas tomber (cl. Chutes, page 215 du
livre de base de Aux CoNÉNs oe L'EMP|RE, poftée courtel
Le personnage qui détient la gemme doit réusslr un test
de Coordination oifficile Q | ) pour ne pas ta lâ-
clter, à molns qu'e e ne soit bien rangée dans uu sac A

dos ou un contenant sécurisé.

Si les PJ ne parviennent pas à empêcher I exploslon ni
A sorlir du speeder, a chance peul encore leur sourire :

Arend n'a ulilisé qu'une pelite quantité d'explosifs. ll
souhaite que la déflagration endommage sulfisamrnent
le speeder pour que la gemme soit laci e à récupérer,
mais souhaite éviter qu'elle soit éjectée trop loi| ou que
les dommages collatéraux attirent trop l'attention. Si e
groupe n'a pu éviter e dêsastre, il sublt 'explosion de
plein fouet, mais garde encore une charce d'y survivre.
La défiagration nf ige l0 polnts de dégâts (réduits par
l'en ca issementl, p us les êventuels dégâts de chule. Ces
deux types de domrnages (ceux de l'explosion, puis
ceux de la chute) peuvent être réduits grâce à l'uti lsa-
tion de polnts de Destln du côté lumineux pour tntro-
duire dans e récit des éléments narratils comme des
garde'lous, des plalelormes panorarniques et d'autres
struclures où se raltraper (cf. Chance et deus ex ma-
china, page 27 du livre de base de Aux Corrrrs oe
t'Euerne].
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n'était assigné qu'à des Éches subaLternes. Son idéa-
lisme et son enthousiasme résistèrent pourtant à ces
épreuves pendant des années, jusqu'à l'arrlvée de Ca ris
sian. Ce dernier procéda à que ques changements radl
caux dans l'administration de La vll e et a Carde retrouva
un semblant de morale. ll n'en lalait pas davantage pour
que Selis commence â gravir les échelons. ll assume au
jourd'hul le grade de ca-p taine, e pLus haut pour un offi
cier aclil sur le lerralf. A deux occasions, il a décline une
promotlon pour pouvolr contiruer à lravalller ainsl. C'est
un adversaire redoutablement tenace pour tout criminel,
un officier au rerdement exceptionne , ce qu er fait une
figure très apprêciée de la Cité des Nuages. Son asslgna
tlon à l'enquête sur e vo de la pierre esl synonyrne de
serieux écueil pour les PJ.

Outre celui du capltaine Se is, le N/lJ peut se reporler
aux profiLs de l'agent et du sergent de la Carde Aiée,
pages l2 et 15.

CAPITAINE BIALAR SELIS [NÉMÉSISI

Compétences: Coercition 2, Commardement 3, Corps
à corps 2, Dstance [armes légères] 4, Pllotage (panê
tairel 2, Sang-froid 2, Vigllance 3
Talents : Adversité 2 (améLlore 2 dés de difficu té de tous
es tests de combat contre celte cjble), Bon flic (peut dé-
perser C) (, d un test de Charme ou de Négoclalion
pour améliorer deux dés d'aptitude d'un tesl d interac
t!on sociale d'un allié lace à la rneme cible)

Capacités : Capitaine de ]a Carde Al!ée (au prix d une
manceuvre, peut donner des ordres à des aLliês de la

Carde Ailée à portée moyenne, pour leur octroyer E à

leur prochain test)
Équipement I plstolet blaster Relby-K25 (Distance

Jarmes lêgèresl :dégâts 6;critique 5 ; portée moyenne l

Bonne qualité, Perlorant 2, Régage étourdlssant), ma
traque êtourdissante (Corps à corps; dêgâls 5 i portée
au contact ; Désorientation 2), uniforme lllindê de la

Carde Allée [+ ] défense, + I encaissement), comLlnk,
menotles magnêliques (se lbérer de ces entraves de-
mande de réussir un test de Coordination lntimi-
oant 1|f f )1

DOUCEVENGEANCE
Les PJ veulent peut'êlre rendre La monnaie de sa pièce

à Arend Shen, qui vient de es trahir, mais s'ils préfèrent
tenter de quitter Bespin au plus vlte avec le Joyau de
Yavin en poche. passez directement à la section Déban-
dade dédaléenne, page 92. S es personnages sont
dans le premier cas, La seclion qul suit ind qLre comment
gérer 'affrontement avec le grand mêchanl.

Arend Shen est plagrnatique el prêvoyant, à ]a limlte
de la paranoïa. Ses précédentes entrevues avec les
personnages ioueurs s.. sont deroulées dans des lieux
n'ayant aucun lien vêrltable avec lui ou qulconque est
à son servlce. Le Pantorlen ne fail pas de vagues dans
le rni leu du crirne, il se contente de colaborer avec
quelques rares individus qui disposeft d'un." couverlure
c v le ou avec Vorse Tabarith, par l'lntermédiajre de sa

fi le Aris. S'il y a une chose qu'Arend ne supporte pas,

c'est de laisser des lndices qul permettralent de remon
ter jusqu'à lui.

FUITEVERs LE5 NUA6E5
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assorti de (E) (§) ; et les trois groupes cofvergent vers a
position des héros pour un Y accompagné de V. Si les
personnages paryienfentà se Soustra re à'ensemble de
eurs poursuivanls, ces derniers fonl leur retour lors de a
lentatlve d'évasion de la planète (cf. page 941.

5l Arend est présent quand les PJ se rendent chez lui,
il esl lnslal é dans sa chambre, tandis qu'une demi dou
zajfe de arbns [cf. profil page B7] occupent e salon.
Nlême s'iL est dans une autre de ses résidences. i a tout
de rneme posté ses hommes ici dans l'espolr de régler e
probLèn,e si les PJ viennent toquer A la porte

Compétences r CaLme 4, Charme 4, Coercitlon 2,
Conna ssance [Éducation) 5, Conna]ssance IPègre] 4,
Distance (armes égèresl 2, l\lagoui les 2, Nêgociation 5,
Perceplion 2, Système D 4. Tromperie 3
Talents : Adversitê 3 [améllore 3 dés de dilficulté de tous
les tests de combat contre celte ciblel, Beau parleur 2
(quand il elfectue des tests de Cl]arme, Arend peut dé-
penser Ô pour gagner * * supplémentaires], Détermi-
nation I (quand Arend subit invoLontairen'rent du stress,
il en reçoit I point de moins, pour un minimum de 11,

Persplcace 2 {amé iore 2 dés de dllficu té des tests de
Charrne, Coerc t on ou Tromperje visant Arendl
Capacités : aucune
Equipement I pislolet disrupleur iDistance larrnes lé
gèresl ;dégâts l0;critique 2 ;portee courte; Sangui
nalre 41, vetements épais (+ I encaissementl, crédistick
de 5 000 créd ts

RÉSIDENGE DE SHEN
La résldence privêe d'Arend Shen se situe dans une
section de la ville que ies tour stes et les ouvriers as-
surant e bon fonctionnement de la Citê des Nuages
ont rarement L'occaslon de voir. Les habitants de ce
quartier soft lortunCs el ttennent à leur intlmitê. Si
es personnages joueurs aglssent avec réserve et
évitenl d'atlirer l'attention, le voislnage n'a pas de

Compétences : Corps à corps 2, Distance [armes ]é-
gèresl 5, Vigi ance 2
Talents i aucun
Capacités I Droidê '" pas besorr de espirer rarger
ou boire, peut survivre dans le vide ou sous l'eau, lmmu
nisé contre les poisons et les toxinesl
Equipement : pistolet blaster intégrê (Dlstance [armes
égèresl ;dégâts 6 icritique 3 tportêe moyenne;Ré
glage élourdissant), llâton de sécurité {Corps à corps;
dégâts 4 ; crltlque 2 ; portée au contact ; Désorienta-
lon 2, Parade I, Perlorant 2J, blindage [+l délense.
+ I encaissementl

posê précédemment doit être tenté pour êviter de

résidents acqulttent de copieux impôts, qui justi-
lient notamment la présence rerlorcée de la Carde
Ailée dans Ie secteur. Pour chaque quart d'heure
passé dans CeS rues, un test du meme lype qu'ex

tomber nez à fez avec ufe éqLlipe de a Carde A ée

La demeure dArend n'est pas la p us opu efte de
a ville, mais elle reste rabordab e pour quatre vlngt
dix pour ceft des c toyens de Bespin. Elle est com
posée d'un vest bule, d'un sa or surbaisse où Arend
oFll ôd.êrdrê.d.-ê d pd d rgct ot 1ê/.ô.t.ê
otlranl une vue spectaculaire sur 'horlzon septentrlo
nal, d'une grande culsine équ pée pour sor personfe
drolde {Arend ne confie 'e aboratlon de ses repas à
personnel el de quatre superbes chambres avec sa e
de baln individuel e. Ouelle que so I l'heure du jour ou
de anut, a ported'entrêe estgardée partroisdroïdes
de sécurilé K4.

ldtson dê 'ê5 F'rdtq ,p . E1 "\a"l\1e .e5 f e^tec
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lf e.proooblorpt par r'rpêd I'oêrl ordLr drlrp.
pour esquels is soft actlvement recherchés. Dans ces
circonslances, quitter Bespin représente sans doute une
perspective séduisante.

Sachanl qu'is sont aclue lement recherchés de tous
côtés une idée devralt s'imposer aux PJ : se rendre à
l'énorme astroport de commerce de ja Cilé des Nuages
pour y récupérer Ieur vaisseau pour er « emprunter » un
autre ou pour embarquer sur e navire de qulconque vou
dra bien eur vendre un a ler simple. lls ont déjà peut etre
arrangé leur évasion avec l'un des enchérlsseurs ou avec
Aris (sl elle est dans eur campl et n'onl qu'à le retrouver
au pied de leur navire. Si le vaisseau moui le à Port Town,
ll suffit d'adapter certalns dêtalls pour refléter l'aspect
plus inquiétant des lieux.

Lastroport de commerce de la Cité des Nuages est à
la fois très dangereux pour les PJ {en raison de la sé
curlté e[ des rornbreuses caméras de survei ]ance qui
l'équ pent) el idéaL pour se fondre dans La louLe. Outre
son commeTCe tourlstique très fructueux, a vi le ac-
cuellle un grand nombre d'entreprises dont beaucoup
vendent ou achèlent du gaz tibanna. Les représeflanls
de corporations et autres lndustrie s sont généralement
peu encLins à s'embarquer à bord des énormes barges
arnarrées dafs Les niveaux inférieurs de a cité. Lastro-
port de la Cité des Nuages est de loin e p us emprunlê
du système et 'un des plus actifs du secteur. En temps
norrnal, les personnages n'auraient aucun mal à semer
eurs poursuivants dans cette multitude, mais il se trouve
que leus ennemis sont b en préparés.

Les trois factions qui traquent Les PJ surveiLent 'astro
port de près. Si e groupe tente de mettre les volles de-
pu s cet endroit, i est lorcêment détecté par l'une ou
'autre Lidentltê de La factlon la plus réactlve dépend
des besoins de la campagne Au N,4J de prendre I'optlon
qui paraît la plus intéressante ou la plus â même de sus
citer une bonne scène. La description qui sult part du
prlnclpe que c esl a Carde Ai ée qui localise en premler
Les PJ La poursuite engagée par les l'orces officleL es finil
par alerter les deux autres factions, majs nl les llrules Les

p us vioLentes d'Arend ni les hommes Les plus cupides de
Crayson n'osenl s'interposer ouvertement entre la Carde
Ailée et ses proies. La réputation du capitaine Selis est
telle que tous préfèrent éviter d'attlrer son attentiof, et
surtoul de s'en laire un ennemi.

FUITEVERS LES NUAGES

LE JOYAI, DE YAVIÈ

Le capilaine Selis s'assure dans un premjer temps que
les P.l ne peuvent pas quitter 'astroport pour se dissimu-
ler dans a vi le. Comme la Carde Ai ée bloque toutes les
issues, les hêros ne peuvent que s'enloncer plus prolon
dérnenl dans le complexe. De ce fait, ils r squenl de se
retrouver coincés lace aux postes de contrÔle lnlernes.
La voie la p us directe pour al er d'un bout de l'astro
porl à l'autre conslste dans ces clrconstances A lraverser
l'une des attractions les plus appréciées de la Citê des
Nuages l'ho oparc Crand Calaxy.

DÉBAUCHE
HOLOGRAPHTQUE
Lholoparc Crand Ca axy est I'un des comp exes hologra
phiques les plus élaborés de tout le secteur el iL occupe
un vasie espace rêservé en plein c{æur de l'astroport. Les

voyageurs tout juste débarquês peuvent l'admjrer dès
qu'i s passent les portes, tandis que ceux qui reparlent
conservent ce spectacLe cornme dern er souvenlr de leur
exlraordlnaire séjour sur Bespin.

Le dêcor du parc varie réguLlèrement et simuLe une
succession de paysages bien connus d'autres p anètes,
fidè ement reproduits en lrois dlmensions dans des cou-
leurs p us vraies que nature. On y retrouve les habjtants,
la faune, la fore, e trafic aérjen et terrestre, ajnsi que
tout ce qui caraclêrise 'environnement des mondes
représentês en rêsulte des lmages d'un réal sme sai-
sssant, qu immergent les voyageurs au polnt de leur
donner 'impression de véritalllement fouler les passe
relles lorestjères de Kashyyyk, a ors qu'ils ne font que
traverser une vaste salle de la Cilê des Nuages. Lendroit
est êga ement équipé de nornllreux détecteurs et ana y
seurs de mouvement qui inlluent sur le dérouLeûrent des
séquences holographlques, provoquant chez les specta
teurs l'i luslon de pouvolr agir sur L'environnement traver-
sé lholoparc n'a pas son pareil pour ravir les touristes,
mais peut se révéler péri leuxquand es tlrs commencent
à luser entre e groupe et la Carde Ailé.^.

llne fois que les personnages y ont pénétré, Le N4J dolt
consuLter la Table 3-l : Planètes de l'holoparc pour
dét..rm fer le paysage qui es accueile. Tous les deux

k

TABLE 3.1 : PIINÈTES OE TH[ILOPARE

Chr stophs s (page 931

La Carde Aiée désacllve es prolecteurs
holographiques el la vaste sa le apparaît
sans iard

01 )3 Aldérande lpage 93)

)4 41

48 11 Corùscanl (pa€e 941

12 95 Kashyyyk (pace 941

96 00
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lue rns nêlêp rnol uos ap uu el c.nbsnlaSeuuos
Jâd a tuelq l leqLuol êp stsat sêL snot C E zêtnoiv
'elEJoug8 arqu.rouêd el suep lnêllalo]d un êLULUol
'aBeuuos]ad êl rns luaLUêllaJtp êllualuol sal tnll
l€lsrl ap ÿno] sap aun,p sra^ert ne ]uêllu sisqd
-otsrjlll ap ênbrqderSolol.l rê os np suo^el sal : (6) .

punol un luepuêd
eJ esJa^pe uos trp.rnolo tnll sanbtqder8o oLl sluolu
SeJl ep arfld aun tuestnpord 'a qD ES ep êLlloJd lel
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atues eld la ênbrun ênbrtQqlsa uos e êluênb
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el ep nuuololu tuau.la^ll€lêJ êpuou un lsa stsLldolsuqf
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luau.ralerpOLuu-r.rasseLUEJ el Jnod ssalls ap
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êun,p êrpel êl suep sêlnurLU xnêp sêl sêtnol no) punoJ np
uq e € ê8ueql luêL1rêuuo-r^ua,l 'grnllnlls ral ap spunoJ
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{:} : un speeder frô e la cible du personnage, ce qui
la désoriente pendant un round.

@ : le personnage parvlent à s'abriter à L'angle d'un
llâtiment, ce qui augmente sa défense à distance de
2 jusqu'à ce qu jl exécute une manæuvre de dépla-
.ement -^t redevl-"nne visibLe.

(i) : un grand transport spatiaL apparaît soudaln
au-dessus de la tete du personnage et de ses a liés.
Le vaisseau holographlque limite sensilllernent leur
visjon, ce qui ajoute I à tous leurs lests de combat
tant qu'ils ne consacrent pas une manceuvre à sortir
de la zone.

V:la clble djsparaît dans une foule de passants
hoLographiques, ce qui lu pernet de tenter un test
opposé de Discrétion contre la Perception du
personnage au prlx d'une broutiLle. Si elle l'em-
porte, le personnage la perd de vue.

KASHYYYK

Kashyyyk est un monde reLatlvement connu. La situation
critlque des Wookies reste un tabou dans l'Ernpire, mals
les représentations de la planète A des fins purement es-
lhétiques sont tolérêes.

. {:} : les grandes leuiLles d'un arbre wroshyr illusoire
ondulent à la laveur d'une brise imaglnaire. E les d s
simulent le personnage el ul olfreft un abri équiva-
lent à I au prochain round.

. @ : une grande créature aux al ures de libellule re-
-nonte des pro'orde,rs de a-a"ropêepoI Frrege
entre es pieds du personnage tandls qu'il affronte
son adversaire. Elle fond sur ce dernier, ce qul ajoule
* * au prochaln test de combat du PJ.

. (6) : une nuée d'oiseaux agr rouges surgit soudaln.
Le peBonnage lâche son arrne en tentant de retrou
ver son équilibre.

. V : Le pont de cordes sur equel se tient Le PJ est
secoué par le vent. Le personnage lutte contre I'im
presslon qu il va tomber dans le vlde et dolt réussir
un test de sang-froid Difficile Q | ) pour ne
pas subir 2 points de stress et ne pas dêgrader un

dê de maltrlse de sa prochaine action.

La fusillade de l'holoparc doit se dérouler comrne une
scène de poursuite et se terminer quand les PJ dlstancent
leurs adversaires Iportêe longue], les onl éliminés ou lajt
dëguerpir, ou quand dix rounds se sont écoulés.

APRÈS LA BATAILLE
La bataille contre la Carde AiLée, es arbins dArend et
l'équipe de Crayson lajsse peu de place aux tergiversa-
I o'.. ld Ca o. a b oqLe .oL es les iss les .P q"i d oo r)
sé les PJ au cæur de l'astroport. Le prernier assaut ne
lait intervenlr que quelques adversaires ldeux groupes
de sbires composés chacun de deux agents de la Carde
Allée, el un sergent), mais es renforts ne vont pas tarder
à arriver S'extrajre de L'astroport apparaît comme une
tâche de plus en plus désespér.ôe.

Le groupe doit donc lrouver une autre issue, soit en
passant par les coursives de ma rtenance, Les égouts
ou tout autre passage aussi lnconfortable que sordide,
solt en s'en tenant au plan initial : atteindre son vajs
seau pour prendre le large. [évasion peul se dérouler
dans la vlolence a plus débidée. mais dans ce cas, les
PJ devlennenl des crlmjnels recherchês de prernier p an

[ajoulez 10 points d'Obligat]on i Crimlnell.

Prendre les commandes d'un autre vaisseau peut ap-
paraltre plus acceptable que de détrulre toute une aile
d'un astroport de commerce bondé. Les PJ se retrou
veront sans doute recherchês par I'Empire, certes, mais
uniquement dans la Bordure Exlérleure et non dans
toute La galaxle.

Les mesures de sécurilé habltuelles sont en place, ce
q r .;g'ilie qLe les pe sor dgê" do'\e't eussI Jl test
d'lnformatique oifficile Qf ) ooL'acceder aL vd,-
seau. Par ai leurs, n'ayant pas pu faire chauiFer 'appareil,

is dolvent arnéllorer un dé de dllficu lC de tous les tests
de Pilotage [espace] intervenant durant l'évasion.

Llne fols dans les airs, le vaisseau des PJ est poursuivi
par au moins une douzaine de voitures des nuages des
Forces de dêfense de Bespin, regroupée en escadrons
de quatre (cf. 'encadré Sbires et véhicules, page 239
du livre de base de Aux CoNFrNs DE L'EMprREl. I s'agi[
d'une êquipe d'lntervention spéciale qui assure la sécuri-
tê de p usieurs communautés de la planète, dont la Clté
des Nuages.

VOITURE DEs NUA6E5 STORM IV

Type de véhicule/Modèle : vo lure des nuages/Storm lV
Constructeur : Bespln Motors
Altitude maximale : I 00 km
Portée des senseurs : courte
Équipage: I piLote, I artilleur
Charge utile : 8
Passagers : 0
Coût/rareté : 30 000 crédits/5
Emplacements disponibles : 2
Armes: Canons blaster légers montés à L'avant (portée
proche ; arc de tir : avant ; dégâts 4 ; crltique 4 ;Jumelé l)

FI,'ITE VERS LES NUAGES

l.E JOYA' DE YAVIi
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sQJt tsa lr ouuol s eLU 'slrporl 000 og JlJlJo red aluaLu
LUol ll eeppeqs teN ap.tnol es e aluêtpne êun Jtuêlqo

c luêuuarrued s t,nb uo ltpuot e ld sal la^e ralnls p r?

tord lsô oL{lry 'puêJvp atdulol a srê^ sgurnotgp Olg tuo
spuol sêl luop rn êl sed lsê,u lt,s neêlueLu êl sfos aLuLuêB
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€ êglluol onb largprsuol lned uo suotllpuol sêt suec
alErl Luel uorleâ lqo aun.t l^nol]nêd aLLtLUê8 el ep lnale^
el lê'elQl rnê rns ou- ld aun lêlnuue ê.lteJ aLuoLlt luê^fad
fd sêl soDosse s.rnal êp sQldne allêp .rnêl ap luetuoru
al luau-reArlPlu uSrs êrrfpoJ lrElrnod êpollloLL allal steu
'uotsanll uê uorte8lqo,p ad^t rp puadqp tno-L uoltea
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dur en affaires, ll n'accepte de dêbourser davantage que
lace à un négoclateur lrès hablle. Pos Podura est quant à
lui plus diificile à retrouver, mais si les PJ.y parviennent,
ll propose 20 000 crédits sans sourciller et offre aussilôl
e Joyau de Yavin à Shreya en lui déclarant sa lamme.
Oui sait quelles conséquences inattendues son geste
peut avoir ?

QUr TRAQUE QUr ?
La cldsse à l l^omme lancee cont'e les persoT nages jo.reu r s

sur Bespin ne s'arrele pas avanl que la Carde Ailée n'ait
la conviction d'avoir apprêhendé les coupables. Dans ces

circonstances, si les patrouilleurs prennent conscience de
l'implication dArend Shen, ils se montrent moins impla'
cables envqrs le groupe, surtout s'iLs retrouvent la gemme
ou sont convaincus de sa destruction. Les choses sont
différentes si le iovau est touiours dans la nature et que

les autorités de la ville voient les PJ comme seuls respon-
sables de sa disparition. Dans ce cas, le niveau de priorité
de l'affaire augmente au point d'impliquer les forces du
secleur, puis celles d'aulres régions de la ga axie.

Le meilleur moyen d'illustrer cette escalade consisle
à ajouter au moins 5 points aux Obigations Prime ou
Criminel des PJ. Les rêcompenses promises aux individus
capallles d'arrêter les personnages pouI qu'ils resliluent
la pierre sauront a Iécher les chasseurs de primes. Ou'iLs
âient été vlctorieux ou soient repartis la queue entre les
jambes, les personnages loueurs vont très vlle découvrir
que leur vle s'est radicalemenl compliquée depuis leur
peIjle escdpade s r' Besprn.

6ÉRTR U MÀNNE

Qr le. P, o.r'..ennpr à ler'r,1er l'dv,.1r .r. d\'
lrL, e gro\\ê qLdr . e dê c ^dil.. c.rr p, l\pe
llves de leu risquenl de lalre un bond. Plusieurs
garde ious pcrmettent d'évlter qu'ils se retrouvenl
lmmensément riches {le joyau ne peut etre vendu
légalemellt, le délournel1rent est va ]dê vers l'uf
des comptes dArendl, mais le groupe peut émer'
ger de ceLi.e hlstoire avec des dizaifes de milliers de
credils I existe quelques « gouffres â crêdits » qui
peuvent seryir dans ce genre de cas.

Rembourser eur vleux vaisseau ou en
acquêrir un nouveau. CeLa permet aux
oi dn s d.qü e I Lne OLlga o' l'.e
à leur navire elr d'."fl obtenir un meil eur
sans alourdir eur Ob igatiolr.

Acquerir des parts dans ure « enLreprise
de transport, ou frnancer la créatlon
de leur propie réscau de contrebande
dans leur zone de prédilection. Cela
peut se traduire par l'achal d un dock
attitré sur ,"ur planèle ou leur station
prêférée, afln d y stocker des marchan-
dises et de s'y relugier quand ll s'agit de
se faire oublier des lmpérlaux.
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ll y a bien longtemps, dans une galaxie
lointaine, très lointaine.. . .

Au ccEur de la Bardure Extérieure, le gratin de la goloxie afflue à ]a Cité des Nuoges
pour enchérir sur le Joaou de Yavin, une gemme de Carusco. l\,,lais un abjet aussi
rurc et précieux ne peut qu'exciter la convaitise des individus les plus lauÇhes de la
ville, qui ourdissent un plcln paur s en empqrer.

Rassemb ez une équipe dans les porls fantômes de Bespin el montez une opératlon
réputée impossible r mettre la main sur e Joyau de Yavin. N,4ais cho slssez b en vos
alllés et surtout, prenez garde à qu vous doublez. Des centaines de milliers de crédils
sont en jeu, el seule une équipe bien rodée pourra mener à bien le cambriolage
parld., r\a I de d'spara'Ie oa^s es nuages.

Cciic âÿcfaurc cornplèlc cornprcnd .

ISBN : 97a-44-l5aA9-99-1
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